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Berne rejette un recours en
faveur de familles bulgares

Au nom de sa neutralité

LA SUÈDE DIT
NON À LA CEE

STOCKHOLM (AFP). — Le gouverne-
ment suédois a publié jeudi après-midi un
mémorandum faisant connaître sa décision
définitive de ne pas adhérer à la Commu-
nauté économique européenne, en raison
des exigences posées par la politique sué-
doise de neutralité.

Après avoir rappelé que des négociations
préliminaires se sont déroulées, depuis le
10 novembre dernier à Bruxelles , entre une
délégation suédoise et la commission des
communautés, le mémorandum énumère les
raisons essentielles excluant une possibilité
de participation de la Suède à l'extension
de la coopération européenne.

LES RAISONS
« Une participation de la Suède à la

coopération en matière de politique étran-
gère en conformité avec le « rapport Davi -
gnon » est incompatible avec une ferme
politique de neutralité de la Suède.

Les membres de la C.E.E. sont opposés
à prendre part à cette coopération et à en
accepter les objectifs politiques.

« Une participation de la Suède à une
Union économique et monétaire qui impli-
querait un abandon du droit national de
décision dans d'importants domaines, est
incompatible avec la politique suédoise de
neutralité.

« C'est pourquoi le gouvernement est par-
venu à la conclusion que l'adhésion ne
constituait pas une possibilité réaliste en
ce qui concerne la Suède » , déclare le
mémorandum.

Groupes de travail : sourd
mécontentement et malaise
dans les milieu), politiques

Les courageux
de la Havane

L initiative du conseiller fédéral Graber

De notre correspondant à Berne par in-
térim :

M. Graber a des ennuis. Au moment des dé-
tournements d'avions, sa première manière de
faire lui avait valu des critiques. Aujourd'hui,
c'est la création de deux groupes de travail
qui les lui attire.

__

Le premier groupe d'études, com-
prend des personnalités de tous les
milieux : économiques, politiques, syn-
dicaux , journalistiques même. On y
retrouve, parmi les Romands, des per-
sonnalités comme M. Olivier Rcver-
din et Gérard Baucr. Ce groupe doit
pouvoir discuter des grands problè-
mes de politique étrangère.

Quant au second groupe, où figure
M. Roger Nordmann, il devrait per-
mettre à notre département politique
de faire passer la rampe à notre poli-
tique étrangère en vue de certaines
échéances. Il devrait lui assurer une
certaine maîtrise pour la vulgarisation
de certaines données, par le truche-
ment notamment de la télévision et
de la radio.

NÉPOTISME ?
Alors, pourquoi ce sourd mécon-

tentement ? C'est véritablement la ma-
nière de procéder qui est en cause.
C'est tout de même un peu la faute
de M. Graber, et de son style , si
le nom de M. Roger Nordmann a
été prononcé avant que l'on sache vrai-
ment à quel groupe il serait rattaché
et quelles tâches attendraient ce grou-
pe de vulgarisation.

D'ailleurs, il eût été habile de ne
parler de ce groupe de vulgarisation
que plus tard. Il eût fallu attendre
que l'on puisse présenter un groupe
suffisamment étoffé, comprenant des
hommes connus aussi en Suisse alé-
manique, capables d'inspirer confiance -
notamment à la Suisse primitive : cel-
le-là justement qui risque de se ca-
brer le plus devant certaines échéan-
ces.

M. Graber eût alors échappé à l'ac-
cusation d'agir tout seul en faisant
appel à de vieux camarades.

NOTABLES ÉVINCÉS
Pour la première commission, il

eût été sage de prévoir certaines réac-
tions de susceptibilité, en faisant appel
à un aréopage de qualité. Officielle-

ment, on agace d'autres notables, évin-
cés. On donne l'impression aux com-
missions parlementaires, mises devant
un fait accompli, qu'elles ne sont là
que pour la broutille, qu'elles ne sont
pas tenues en haute estime. Et, pour
un socialiste, on encourt l'accusation
de ses amis politiques d'avoir fait
appel, dans une proportion considéra-
ble, à des hommes politiques de droi-
te, à des « capitaines d'industrie », à
« des hommes de finance » qui étouf-
feront les points de vue socialistes et
syndicalistes.

En tant que ministre des affaires
étrangères, M. Graber a fait appel aux
hommes qui pouvaient lui être le
plus utiles. En tant qu'homme politi-
que, il eût été bien inspiré d'éviter
des remous regrettables.

Pourtant, des commissions d'experts :
il en existe. M. Tschudi en a une
pour les routes. On en trouve d'au-
tres qui répondent à des critères de
nominations semblables à ceux qui
ont guidé M. Graber.

RÉTICENCE ET HOSTILITÉ
La vérité, c'est qu'il eût été bien

préférable que M. Graber décidât de
consulter ces personnes, sans tambour
ni trompette. D'elles mêmes, après
lui avoir apporté des avis utiles, ces
personnes auraient accompli, là où
elles ont de l'audience, des missions
d'information, de persuasion. Le dou-
ble but pouvait être atteint par une
manière discrète. Dès le moment où
l'on ne demandait pas à ces person-
nalités un rapport officiel , quel be-
soin y avait-il d'en parler aussi offi-
ciellement ? >".,:r,Actuellement, les deux initiatives de
M. Graber rencontrent une réticence ,
voire une hostilité certaine. Espérons
que M. Graber sentira mieux le pouls
helvétique, cueillera quelques avis cir-
conspects autour de lui avant de pren-
dre d'une manière un peu solitaire ,
des initiatives de ce genre.

LE.

LA HAVANE (AFP). — Une
loi contre les fainéants a été pro-
mulguée à la Havane , qui prévoit
des peines allant jusqu'à deux
ans de prison pour ceux qui re-
fusent de travailler.

Considérant que le travail est
un droit que garantit l'Etat au-
tant qu'un devoir que doit accom-
plir l'individu, la loi distingue
deux états : l'état « pré-délictueux
de paresse » et le « délit de pa-
resse ».

Ces mesures sont exclusivement
réservées aux hommes, qui pour-
ront être condamnés à un pas-
sage dans un « camp de travail
surveillé », ou à deux ans de
privation de liberté dans un éta-
blissement de rééducation où se
pratiquent des activités produc-
tives ».

AGITATION ET CONTESTATION GRANDISSANTES
DANS L'ENSEIGNEMENT SECONDAIRE FRANÇAIS

L'agitation lycéenne semble avoir pris
depuis quelques mois le relais de l'agi-
tation estudiantine quelque peu calmée.

Quatorze établissements secondaires (ly-
cées et collèges d'enseignement technique)
ont été fermés ; treize en province et
un à Paris. Le ministère de l'éducation
nationale a, en effet , décidé de répli-
quer à l'agitation ouverte des lycéens
par la fermeture systématique des éta-
blissements touchés.

Notre téléphone de Paris

La dernière en date des fermetures
est celle du lycée Jean-Baptiste Say à
Paris où une agitation se développait
à la suite de l'arrestation d'une élève
impliquée dans une rixe entre gauchis-
tes et militants d'extrême-droite.

A GRENOBLE ET AILLEURS
Des incidents d'une rare violence ont

eu lieu à Grenoble où une manifestation
avait été organisée dans un lycée mais
sur l'initiative d'une organisation estudian-
tine trotskiste. Des dégâts considérables
ont été causés aux matériels et aux lo-
caux lorsque la police a délogé les étu-
diants gauchistes des locaux qu'ils oc-
cupaient depuis plusieurs jours et des
heurts violents à coups de cocktails Mo-
lotov, pavés et grenades lacrymogènes
se sont produits entre manifestants et
forces de l'ordre.

Si quatorze établissements ont déjà été
fermés, de l'agitation et des grèves con-
tinuent dans la plupart des lycées du
Gard, de l'Hérault et de l'Aude et dans

ceux d'autres villes dans le Jura, la Sa-
voie , la Vienne, le Lot-et-Garonne et la
Loire.

Les raisons de ces mouvements de grè-
ve sont diverses : contestation de l'auto-
rité des directeurs d'établissements, solida-
rité avec des jeunes impliqués par la
justice et surtout revendications d'ordre
matériel comme le mauvais état ou l'in-
suffisance du corps professoral, etc. A
l'origine, il y a toujours le prétexte d'une
sanction disciplinaire prise contre un élè-
ve et la loi de « solidarité » entraîne
dans le mouvement des établissements
non touchés directement.

Souvent ce sont les internes qui sont
à l'origine de l'agitation et la fermetu-
re des établissements vise surtout à les
remettre à la disposition de leurs famil-
les, mais nuisent aux autres élèves qui
constituent la « majorité silencieuse ». Par-
fois, et toujours lorsqu'il s'agit de mou-
vements portant sur des revendications

matérielles, les syndicats d'enseignants ap-
puient la protestation des élèves.

« LOCK-OUT »
L'agitation dans l'enseignement secon-

daire montre une fâcheuse tendance à
faire « tache d'huile » et certains pessi-
mistes craignent que la politique de fer-
meture décidée par le ministre de l'édu-
cation nationale n'aboutisse à interrom-
pre l'enseignement pour longtemps dans
la quasi totalité de . l'enseignement se-
condaire français, une manière de « lock-
out » qui a réussi avec lés pilotes d'« Air-
France », mais qui, disent-ils, causerait
de graves préjudices aux élèves « inno-
cents » et à l'Etat si on l'appliquait sys-
tématiquement à l'enseignement.

Déjà la plus importante , des' fédéra -
tions de parents d'élèves proteste et accu-
se le gouvernement « d'utiliser en pleine
période électorale une situation dont le
pouvoir par ses carences et ses erreurs
porte seul l'entière responsabilité.

Jean DANÈS

L'ofkire de Toulouse

Voici un des tristes « héros » de 1 agression de Toulouse enlui sous
bonne garde. Il s'agit de François Garcia , qui a été arrêté à Nîmes.

(Téléphoto AP:

L'ESSOR... ANIMA L
Lorsque, plus tard, les historiens et les philosophes se pencheront sur notre

siècle en folie, ils relèveront avec stupéfaction, voire avec une curiosité amusée,
le regain d'intérêt et d'affection que de nos jours les humains portent aux ani-
maux. Jamais encore les films, les livres et les illustrés consacrés à la faune
domestique, sauvage ou exotique, n'ont connu pareil succès.

C'est que, dans son immense désarroi, l'homme d'aujourd'hui cherche
instinctivement un refuge auprès de tout ce qui lui rappelle la durée et la conti-
nuité 'animales, par opposition aux mutations vertigineuses de la technique,
dont il devient l'impuissante victime. Pour la même raison, la défense des
espèces animales de toutes sortes prend souvent la première place dans la lutte
contre la pollution et contre la détérioration de l'environnement.

Les animaux familiers jouent naturellement un rôle essentiel dans le besoin
qu'éprouve l'humanité de se rattacher à une vaste dimension biologique échap-
pant à l'agression technologique. La nécessité se manifeste partout, et surtout
dans les villes, de retrouver une chaude atmosphère de solidarité homme -
animal, et de pouvoir se livrer, en toute quiétude, à une affection désinté-
ressée, qui fait parfois sourire les non initiés.

Le chien et le chat occupent dans cette préoccupation le devant de la
scène. Mais leurs propriétaires n'en attendent pas- tous le même... réconfort.
Certains recherchent des races canines calmes et tranquilles, qui ne violent pas
leur intimité et qui exercent sur la famille un effet apaisant. D'autres veulent
des chiens exubérants, qui ne les laissent pas en repos et qui détournent leur
attention des soucis et des tensions de la vie moderne.

Plus caractéristiques encore de notre époque sont les conséquences éco-
nomiques de ce besoin qu'ont les hommes de se réfugier auprès du monde
a mimai. Il suffit de regarder la montée en flèche de la vente des aliments
pour animaux domestiques, chiens, chats et oiseaux, pour s'en convaincre.

Les futurologues nous prédisent même que le jour n'est pas loin où nos
animaux familiers vont participer massivement à la consommation dite de
confort et de facilité. Non seulement les aliments, mais le logement, le vête-
ment, les gadgets, les jouets pour chiens vont connaître, nous dit-on, un essor
qui, avant dix ans, nous étonnera...

R. A.

LES IDEES ET LES FAITS

IV
On pourrait à l'infini gloser sur le

rapport Bonjour (1), tant il est riche
de détails révélateurs sur notre attitude
pendant la guerre. Mais il est temps de
conclure. Il faut encore évoquer — après
avoir souligne les dangers qui nous mena-
çaient de l'extérieur — les périls qui
provenaient de l'intérieur. Il est des Suisses
qui, en toute bonne foi, pensaient qu'une
collaboration plus poussée avec le Reich
nous procurerait des avantages et contri-
buerait au maintien de notre indépendance.
Mais U en est d'autres, qu'il ne faut
pas confondre avec les premiers, qui
avaient épousé les thèses du national-socia-
lisme, et qui, après avoir passé générale-
ment par le frontisme, s'étaient mis car-
rément au service de Hitler et de la
grande Allemagne. Ceux-là constituaient
la Cinquième colonne, heureusement en
très petit nombre. Quelques-uns au reste
furent . passés par les armes vers la fin
de la guerre. D'autres subirent de lourdes
peines de prison.

Parmi les premiers, M. Bonjour cite
le cas de notre ministre à Berlin, M.
Frolicher, envoyant à Berne des rapports
dans lesquels il ne cessait d'insister pour
que le Conseil fédéral se montrât plus
accommodant à i l'égard du Reich. C'est qu'il
subissait l'influence de Weizsâker, alors
qu'il pensait que c'était lui qui en exer-
çait une sur l'habile secrétaire d'Etat aux
affaires étrangères allemand. En revanche,
notre ministre à Rome, Ruegger, ne se
laissait pas prendre au jeu de Mussolini
et de Ciano et à Vichy, le sage M.
Stucki faisait de l'excellent travail.

Dans l'armée aussi, U y eut quelques
tiraillements. Le colonel Dàniker, puis
le colonel commandant de corps Wille ,
desquels nul d'ailleurs ne saurait suspec-
ter le patriotisme, étaient en désaccord
avec le général. Le second monta même
une intrigue, à propos des documents de
la Charité sur Loire, contre le commandant
en chef de l'armée pour le faire évincer
par le Conseil fédéral. La manœuvre fit
long feu.

Pour en revenir au terrain civil, on
s'est beaucoup ému de l'audience accordée
par M. Pilet-Golaz aux membres du Mou-
vement national suisse (M.N.S.) dont il
voulait tâter le pouls. Le M.N.S. n'était
pas une section nazie et le chef du dépar-
tement politique avait pris bien soin de
lui faire préciser qu'il respectait l'intégrité
du territoire suisse. Il n'empêche que,
plus tard, il fallait l'interdire en raison
de ses prises de position en faveur de
I'« ordre nouveau européen ». Tout comme
on avait interdit le parti communiste par-
tisan du Pacte germano-soviétique. C'était
l'époque où Léon Nicole prêchait dans
son journal un « socialisme fort et viril ».

On lira aussi avec intérêt les pages
que M. Bonjour consacre à la mission
médicale sur le front de l'Est, dirigée
par un étrange personnage, M. Bircher,
à la fois colonel , chirurgien et conseiller
national. De même, le rapport insiste dans
sa dernière partie sur l'organisation des
Allemands en Suisse, sous l'égide de la
légation berlinoise à Berne. Mais le parti
avait de plus en plus d'emprise sur eux.

Il résulte de ce volume que, malgré
quelques ombres, et dans un climat semé
d'embûches et d'obstacles souvent malaisés
à éviter, une impression réconfortante se
dégage : celle d'un petit peuple et d'une
armée qui ont su conserver leur moral
et leur patriotisme, sous la direction de
ses chefs militaires et civils. Sachons en
faire de même face aux nouveaux totali-
tarismes. René BRAICHET
(1) Voir nos éditions des 12, 13 et 17 mars.

Le rapport Bonjour
et la neutralité suisse
pendant la guerre

Sous-marin de lor noir
SAN-DIEGO , Calitorme (AP). — « Oeneral Dynamics » a mis au point

un pétrolier sous-marin pour transporter le pétrole extrait dans le nord de
l'Alaska et du Canada, sous la calotte polaire , et le mettre à la disposition
des marchés mondiaux. '

Ce submersible de 255,000 tonnes pourrait transporter 1,800 ,000 barils
par voyage. Il passerait sous les glaces du passage du nord-ouest vers le
Groenland ou Terre - Neuve, et là, le pétrole serait transvasé à bord de
pétroliers de surface à destination des ports de la côte est du Canada et
des Etats-Unis.

M. Samuel Winran, directeur des transports arctiques de la société ,
estime que ce gros pétrolier sous-marin pourrait entrer en service d'ici
à cinq ans.

M. Winran présen tant  la maquette du f u t u r  bâtiment.
(Téléphoto AP)

Tricia Nixon , la Inique au doigt .
(Téléphoto AP)

L image dan bonhear
WASHINGTON (AP). - La fille

du président Nixon , Tricia , a con-
firmé ce que tout le monde savait
déjà depuis quelque temps, à savoir
qu 'elle était secrètement fiancée à
M. Edward Cox depuis déjà plus
de deux ans.

Ses fiançailles ont été officielle-
ment annoncées mardi par le pré-
sident et Mme Nixon et la jeune
fille s'en est montrée ravie. « Nous
pourrons enfin montrer notre bon-
heur à tout le monde » , a-t-elle dé-
claré.

Ce n'est qu'il y a quelques mois

que son fiancé osa aller demander
officiellement sa main au président.
«Mon père est resté sans voix quel-
ques instants, mais il était ravi > ,
a-t-elle confié.

Le mariage a été fixé au 5 juin
ainsi que nous l'avons dit. Ce sera
une cérémonie qu'elle a qualifiée
d'intime bien que 300 personnes en-
viron y seront sans doute conviées.

« C'est un danseur merveilleux et
c'est très rare de nos jours. Il
valse merveilleusement > a confié
Tricia.
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Le projet du nouveau tracé de la N5
inquiète les autorités de Gorgier

De notre correspondant :
Le Conseil général de Gorgier a siégé

sous la présidence de M. Andrié. Seize
conseillers étaient présents.

Emprunts. — En ce qui concerne un
emprunt de 300,000 francs pour la cons-
truction de la station intercommunale
d'épuration des eaux, l'offre d'une com-
pagnie d'assurance de Zurich à 6 % %
au cours de 99,25 % a été retenue par
le Conseil communal. M. Nicolier , prési-
dent de commune, s'est adressé à de nom-

breuses sources d'emprunt , mais sans ob-
tenir des conditons plus favorables dans
les circonstances actuelles , malgré la légère
baisse du taux , sur les emprunts émis
depuis le début de l' année. Le Conseil
communal proposera au prêteur qui a fail
l'offre, l'émission au pair. Le crédit est
accepté sans opposition sous la réserve
de la démarche proposée.

L'offre de _ la Caisse Raiffeisen à 5,75
au pair a été acceptée à l'unanimité pour
un emprunt de 100,000 fr. réservé au
goudraonnage du chemin du Tronchet. La
revalorisation du salaire de conciergerie
a abouti à une proposition du Conseil
général pour une étude plus complète par
le Conseil communal. En revanche, la
revalorisation des frais de transport des
balayures a été acceptée sans oppositon.
L'acquisition de terrains pour l'élargisse-
ment de la route du Château trop exiguë
à l'ouest du village a été acceptée pout
le prix symbolique de 1 franc.

Soins dentaires. — En ce qui concerne
les soins dentaires donnés aux écoliers,
le projet communal selon une échelle pro-
gressive, proportionnée aux ressources des
parents, est accepté provisoirement pour
une année, avant de prendre une décision
définitive, afin que l'on puisse avoir une
base, pour les dépenses qui en résulteront.

Projet de traversée par la N 5. —
Le nouveau tracé de la N5 (Réd. —
qui n'est encore qu'une esquisse) a soulevé
la désapprobaton générale. M. Baillod re-

lève qu 'à Saint-Aubin de nombreux tracés ,
tous aussi « cocasses > les uns que les
autres , se terminaient par un massacre
des bâtiments du village. Finalement , il
a bien fallu en revenir au bon sens de
l'opinion publique et des autorités locales
qui proposaient de suivre, sur un certain
parcours, l'ancien chemin de la Vy-d'Etraz
construit par les Romains. Le nouveau
projet, qui descend en très forte pente,
à la sortie ouest du village, devrait être
modifié en suivant l'ancienne voie romaine
sur un plus long parcours , pour aboutir
ensuite au nord de l'hôtel des Platanes,
sur la nouvelle route déjà construite. C'est
là l'opinion générale de la population et
le Conseil commlunal a été chargé de
discuter cette question, avec les instances
responsables .

Pollution de la nature. — Plusieurs con-
seillers relèvent que la lutte contre la
pollution doit se poursuivre. Un terrain
en bordure de la route de la montagne,
est encombré de vieilles carcasses d'autos,
plusieurs couchées sur le flanc ou les
roues en l'air. Ce spectacle est du plus
mauvais goût, sans compter les rsiques
de pollution, par l'écoulement de l'huile,
des sources et des nappes phréatiques.

Un conseiller a protesté en outre contre
le brûlage de déchets huileux, à proximité
immédiate du chemin de la rive du lac, fré-
quemment utilisé par les promeneurs à
l'est du débarcadère. L'air est quelquefois
irrespirable. Le Conseil communal a été
prié d'intervenir.

Pollution à Cortaillod:
qui est responsable?

Au tribunal de police de Boudry

De notre correspondante :
Le tribunal de police de Boudry, sous

la présidence de M. Philippe Aubert, as-
sisté de Mme Jacqueline Freiburghaus s'est
également occupé mercredi de l'affaire de
pollution d'eau survenue à Cortaillod au
mois de juin dernier.

Un chef monteur, M.C., avait procédé
à la revision d'une installation à mazout
dans l'enceinte de la fabrique des Câbles
électriques à Cortaillod et avait mis hors
d'usage une bouche de la citerne la rem-
plaçant .par une autre. N'ayant pu pré-
voir qu'il devrait procéder à cette mesure,
il n'avait pas les outils nécessaires pour
enlever le tuyau. Il en a parlé à un ou-
vrier qui a promis de faire ce qu'il fal-
lait, mais n'a pas tenu sa promesse.

Au mois d'octobre suivant, le livreur de
mazout, M.R. est venu comme d'habitude
remplir la citerne et a branché le tuyau
de remplissage à la place habituelle. Or,
la conduite n'étant plus reliée à la ci-
terne, 2000 litres de mazout se sont ré-
pandus dans la terre. Comme une nappe
d'eau souterraine se trouve à cet endroit ,

le mazout s y est infiltré également. Il a
fallu procéder d'urgence aux interventions
nécessaires, excavation, etc., et la distribu-
tion de l'eau a été bloquée pendant plu-
sieurs heures.

L'importance de la culpabilité des pré-
venus sera évaluée dans le jugement qui se-
ra rendu mercredi prochain. Nous publie-
rons d'autres détails sur cette affaire lors
d'un compte rendu du jugement.

Saint-Biaise : oui à l'assainissement des
eaux mais mécontentement à propos
du nouveau quartier des Bourguillards

De notre correspondant :
Le Conseil général a tenu, hier soir,

sous la présidence de M. Jacques-Edouard
Cuche une séance dans la grande salle
de l'école. Par 24 oui sans opposition, il
a accepté un crédit de 17 millions de francs
pour permettre au comité de direction du
Syndicat inutercommunal de la Châtelainie
de Thielle d'effectuer les travaux collec-
tifs d'assainissement des eaux usées.

C'est encore à une très forte majorité
qu 'il a accepté un crédit de 32,000 fr.
pour l'aménagement du réseau d'eau pota-
ble au centre de la localité, un règlement
et une taxe sur les drainages ainsi que
l'autorisation, pour la commune, de con-
tracter un emprunt de 400,000 francs.

En fin de séance, une motion présentée

SAINT-BLAISE

Mgr Mamie
ne viendra pas

(c) Les paroissiens catholiques romains se
réjouissaient de la visite promise do Mgr
Pierre Mamie, nouvel évêque du diocèse,
le dimanche 28 mars prochain à l'occa-
sion de la confirmation. Malheureusement
cette visite attendue ne pourra avoir lieu,
Mgr P. Mamie et Mgr G. Bullet, évêque
auxiliaire étant occupés ailleurs. Mgr Emi-
le Taillard, vicaire général du canton de
Neuchâtel, remplacera les illustres visiteurs.

par le groupe socialiste demandant au Con-
seil communal d'accélérer les études, poui
la création d'un nouveau plan d'aména-
gement et supprimant à l'autorité executive
le droit d'accorder des dérogations dans
les constructions fut acceptée, contre tou-
te attente, par 16 voix contre 7. A la
clef de cette décision un tant soit peu
impérative, un certain mécontentement qui
sourd dans la population, ou du moins
dans une partie de celle-ci, quant au nou-
veau quartier des Bourguillards et de la
desserte promise par ses promoteurs qui
n'est pas en passe d'être réalisée. Nous y
reviendrons.

L'affiche principale du traditionnel
comptoir de Martigny sera neuchâteloi-
se cette année. En effet , c'est le can -
ton de Neuchâtel qui a été choisi pour
être l'hôte d'honneur de la grande ma-
nifestation val aisanne. Neuchâtel sera
présent en Valais par l'image de son
économie, ses coutumes, son folklore.
Le canton aura la place de choix dans
le grand cortège qui cet automne par-
courera les rues d'octodure.

Le pavillon principal sera consacré
à Neuchâtel et d'autres auront pour thè-
mes la forêt et le bois, la santé publi-
que et les arts graphiques en Ukraine.

Neuchâtel à l'affiche
de Martigny

Michel Turler a Nods
Jeudi, à Nods, les élèves des classes sur

périeures ont réservé un accueil enthou-
siaste à Michel Turler, membre de l'équipe
nationale de hockey et meilleur buteur des
récents championnats du monde, groupe B.
Michel Turler réussit le tour de force
d'emballer son jeune auditoire. Nous
y reviendrons.

Les citernes sont vides
(c) Depuis quelques jours, les fermiers

du hameau des Combes de Nods, qui
ne sont pas reliés au réseau connaissent
la pénurie d'eau. Ils sont contraints de
transporter quotidiennement de l'eau à l'aide
de tombereaux spéciaux.

PRÊLES

Assemblée des tireurs
du district

(c) Ce soir, les délégués ' des sociétés de
tir du district se réuniront à Prêles, en
assemblée générale annuelle. Un ordre du
jour important les attend , puisque les nou-
veaux statuts de l'A.T.D.N. seront mis
en discussion.

Monsieur Jean-Louis Torrini, à Bottens ;
Mademoiselle Karine Berg, à Bottens ;
Madame Gabrielle Torrini-Pasche, à Lausanne ;
Madame Yvette Pelissier, à Rlvaz ;
les petits-enfants Margaret, Christine, Pascale et Corinne ;
les familles parentes et alliées en Suisse et à l'étranger ,
ont la profonde, douleur de faire part du décès de

Monsieur Michel TORRINI
père, beau-père, très cher époux, grand-père ^t parent, enlevé subi-
tement à leur tendre affection, le 16 mars 1971, dans sa 65me année.

L'inhumation aura lieu à Lausanne, le samedi 20 mars.

Culte en la chapelle de Saint-Roch, à 10 h 30.

Honneurs à 11 heures.

Domicile mortuaire : chapelle de Saint-Roch, Lausanne.

Domicile de la famille : Bottens.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur René Voegeli et sa fille Nicole ,à Yverdon ;
Monsieur et Madame Bernard Voegeli-Nicole et leurs filles Karin

et Pascale, à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Michel Voegeli-Lagnel et leur fils Patrick ,

à Cossonay ;
Monsieur et Madame Victor Roulet-de Montmollin, à Clarens et

leurs enfants à Vevey, Lausanne, Apples, Israël et Neuchâtel,
ainsi que les familles parentes, alliées et amies,

ont le profond chagrin de faire part du décès de

Madame Eisa Voegeli - Roulet
leur très chère épouse, maman, grand-maman, belle-maman, sœur,
belle-sœur, tante et parente, enlevée à leur tendre affection après
une courte maladie, dans sa 60me année, le 18 mars 1971.

L'amour ne périt jamais.
I Cor. 13 : 8.

L'ensevelissement aura lieu à Yverdon le samedi 20 mars.

Culte à la maison de paroisse à 9 heures.

Honneurs à 9 h 30.

Domicile mortuaire : chapelle des Quatre-Marronniers.

Domicile de la famille : rue du Midi 42, Yverdon.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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Profondément touchée des témoignages de sympathie et d'affec-
tion reçus lors de son grand deuil, la famille de

Madame Henri JEANNOT
remercie sincèrement tous ceux qui ont pris part à sa douloureuse
épreuve par leur présence, leur message ou leur envoi de fleurs.

Elle les prie de trouver ici l'expression de sa profonde recon-
naissance.

Granges et la Neuveville, mars 1971.

Orchestre I Romantici f j
En attraction : \:: J
Gisèle et Jack DERLYS i
l'extraordinare duo comique | -J

S T R I P - T E A S E  M

Peinture émail
uVogi »

Belles couleurs
pour vos travaux d'extérieurs

la boîte _r
de 1 kg Fr. O."

Musique progressive
à la Maladière

La musique « pop » ¦— dite aussi pro-
gressive — a fait beaucoup parler d'elle,
en bien autant qu'en mal. Et le concert
qui se donnera samedi soir , à la chapelle
de la Maladière ressortira à ce genre con-
troversé, mais avec une garantie de taille.
« Son of Josuah », (c'est l'orchestre) com-
posé exclusivement de jeunes Neuchâtelois,
ne compte dans ses rangs qu'un musicien
qui n'ait pas à son actif plusieurs années
d'études au Consevatoire. En outre, les
cinq tiennent beaucoup à ne donner que
des concerts, en raison de la corruption
et de la prostitution de la danse et des
loisirs actuels.

Louis Armstrong
hospitalisé

dans un état grave
NEW-YORK (AP). — Le musicien Louis

Armstrong, âgé de 70 ans, a été hospi-
talisé lundi soir, dans un état grave, à
l'hôpital Begh Israël de New-York, décla-
rait-on hier dans cet établissement.

Armstrong a été hospitalisé plusieurs
fois au cours des dernières années. Ses
médecins lui avaient demandé à un mo-
ment de ne plus jouer de la trompette.
Toutefois, Armstrong a terminé un enga-
gementau Waldorf Astoria samedi dernier,

Monsieur et Madame Claude ETTER et
leur fils, profondément touchés des nom-
breux témoignages de sympathie et envois
de fleurs reçus lors du décès de leur cher
petit

Cédric
remercient très sincèrement tous ceux qui les
ont soutenus dans cette pénible épreuve. Un
merci tout spécial aux médecins et infirmiè-
res de l'hôpital des Cadolles pour leur dé-
vouement, ainsi qu'à la direction et au per-
sonnel de la Fabriuqe de câbles de Cor-
taillod.
________«______»____

La famille de
Monsieur Théophile GAUCHAT

profondément touchée des nombreuses mar-
ques de sympathie qui lui ont été témoi-
gnées, remercie toutes les personnes qui ont
pris part a son grand deuil.

Lignières, mars 1971.

(c) Le repas de clôture du cours complé-
mentaire ménager des jeunes filles de la
Neuveville a eu lieu mercredi. L'autorité
communale était représentée par M. Paul
Schertenleib, conseiller municipal. D'autre
part , dans sa dernière séance, le Conseil
municipal a élu Mme Mariette Glarner-
Pfeuti , à la Neuveville, en qualité de nou-
veau membre de la commission de sur-
veillance de l'école ménagère, en rempla-
cement de Mme Englert-Scheurer , démis-
sionnaire.

A l'école ménagère

(c) Depuis 1963, un gros effort a été
fourni pour rénover progressivement la
maison des sœurs de la Charité de Besan-
çon. Celle-ci se trouve immédiatement au
nord avant l'entrée du bourg. Par suite
de diminution dans l'effectif des religieuses
qui desservent cette institution, il avait
été sérieusement question de fermer une
classe. Cela n'allait évidemment pas sans
causer de sérieux soucis à la commission
scolaire qui manque aussi de locaux.

Les démarches entreprises par le comité
viennent d'aboutir à un résultat concluant.
M. Schaller, président de l'œuvre, vient
d'annoncer officiellement que sœur Ber-
nadette continuera à tenir la première an-
née primaire ouverte aux enfants catho-
liques. Du même coup, des dispositions ont
été prises pour agrandir le jardin d'en-
fants. Actuellement, sœur Jeanne-Henriette
s'occupe seule d'une quarantaine de tout-
petits. On va lui adjoindre une collabo-
ratrice laïque, ce qui permettra d'accueil-
lir une vingtaine d'enfants en plus. Le
poste de jardinière d'enfants diplômée sera
mis incessamment au concours.

Ainsi se poursuit donc une collabora-
tion étroite avec la Garenne pour répon-
dre à un besoin scolaire grandissant. Le
thé-vente de cette institution reste fixé à
ce prochain dimanche.

LE LANDERON

Classes enfantines
catholiques

Observatoire de Neuchâtel 18 mars 1971.
— Température : moyenne : 4,9 ; min. :
0,7; max. : 9,1c. Baromètre : moyenne :
707,1. Eau tombée : 0,2. Vent dominant :
direction : sud, sud-est ; force : faible jus-
qu'à 15 h 15. Ensuite ouest, modéré. Etat
du ciel : le matin très nuageux à couvert ,,
ensuite couvert. Pluie de 15 h 30 à
16 h 15.

Température de l'eau 5 °
Niveau dn lac 18 mars à 6 h 30: 428,66

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, Valais, nord et centre des Grisons :
le ciel sera d'abord très nuageux ou cou-
vert et des précipitations se produiront, sur-
tout dans la moitié ouest du pays. Après
le passage de la perturbation, le temps de-
viendra variable. Des éolaircies pourront al-
terner avec quelques averses. La limite des
chutes de neige, d'abord située vers 100C
à 1200 m, s'abaissera jusque vers 600 -
800 m. Le fort Fœhn qui souffle encore
dans les vallées alpestres faiblira. La tem-
pérature en plaine atteindra 4 à 9 de-
grés l'après-midi.

Evolution prévue pour samedi et diman-
che. — Nord des Alpes : samedi nébulo-
sité très variable. Averses régionales, sur-
tout dans l'ouest, en partie neige jusqu'en
plaine. Dans l'est fin du fœhn. Dimanche,
dans l'ouest éclaircies, dans l'est très nua-
geux à couvert et précipitations surtout
au versant nord des Alpes. Température
en baisse.

Observations météorologiques
Hôtel de Commune, Bevaix

Ce soir DANSE
avec le duo ALBERTO

La Direction d'Arrondissement des
Téléphones de Neuchâtel transfère
ses services administratifs. Du 19
au 22 mars 1971, les abonnés
sont priés de n'appeler que pour
des cas urgents.

Nouvelle adresse
dès le 23 mars 1971 :

place de la Gare 4
2002 NEUCHATEL

Direction d'Arrondissement
des Téléphones, Neuchâtel

*1r_* UNIVERSITÉ
C 1 9 } DE NEUCHATEL
''?o »*» Faculté des sciences

SOUTENANCE DE THÈSE
DE DOCTORAT

Vendredi 19 mars 1971, à 15 heures
au grand auditoire de l'Institut de chimie

« Synthèse du (±) Nuciféral »
Candidat : M. Gérard Gast

LA NEUCHATELOISE-VIE
cherche d'urgence

un (e) employé (e)
de bureau qualifié (e)

pour son service de comptabilité.
Durée de l'engagement : 2 mois
au minimum.
Téléphoner au 21 11 71, interne 286.

CONTEMPORAINS 1938

Assemblée-souper
samedi 20 mars, à 20 heures,
restaurant des Taillères, la Brévine.

Restaurant du Llon-d'Or, Coffrane
CE SOIR, dès 20 heures :

MATCH AU COCHON
JAMBONS, FUMÉS, etc
S'inscrire, tél. 571191.

CROIX-ROUGE SUISSE
PMHBM Section de Neuchâtel , Vignoble~
_T et Val-de-Ruz

A L'UNIVERSITÉ
(Auditoire C 47)

Lundi 22 mars, à 20 h 30
1. Assemblée générale.
2. Conférence de M. Victor Segesvary,

chef du service de recherche de
l'Institut Henry-Dunant :

LA SOLIDARITE
DE LA CROIX-ROUGE ET

LES BOURBAKIS

I

~*»s^mai <̂i»w*Mi_M_______i
11Ï8?§̂  STADE

ĵSSf DE LA MALADIÈRE

^By Samedi 20 mars ,
y à 16 heures

NEUCHATEL XAMAX -
Z U R I C H

au complet - Match amical -i
14 h : match d'ouverture : Neuchâtel
Xamax - Lausanne Sport Inter A

Xn Théâtre de poche
*f&mtôiï & Saint-Aubin

/ \Wj \ Ce soir et demain soir,
à 20 h 30

La Troupe de la Tarentule présente :

COMÉDIE de S. Beckett et
LA MURAILLE

de J.-R. Huguenin
Location : magasin Denis, tél. (038) 55 11 65.

1 Fr. 2.20 par millimètre de hauteur

Dans un virage près de Rochefort

Le consul d'Italie à Neuchâtel, M. Man-
fredo Incisa Di Camerana, son chancelier,
M. Luigi Mancarella et l'assistante sociale,
Mme Perna, ont été victimes d'un accident
qui eût pu leur coûter la vie. Fort heureu-
sement, Us en sont revenus indemnes, mais
la voiture dans laquelle ils voyageaient est
démolie.

L'autre soir, à 20 h 30, ils circulaient de
Rochefort en direction du Val-de-Travers
où, à Fleurier, le consul et sa suite devaient
rencontrer les parents des enfants de la
colonie italienne locale. Entre Rochefort
et Fretereules, là où le tracé de la route
étroite est tourmenté, surgit tout à coup,
dans un virage circulant en sens inverse,
un camion français attelé d'une remorque.
Roulant en empiétant sur la gauche de
la chaussée, il accrocha la voiture dont
les roues droites étaient à l'extrême-droite.
Le pneu avant gauche fut déchiré et la
jante arrachée. La voiture pivota, traversa
la route, quitta celle-ci, bascula et, passant
entre deux arbres, s'arrêta dans un champ
détrempé après un ou deux tonneaux. Les
trois occupants en furent quitte pour une
grande émotion.

Le chauffeur de camion fut soumis au
breathalyser puis à une prise de sang.
Son permis de conduire fut séquestré. Il
s'agit de M. C.J. domicilié dans le dépar-
tement du Rhône.

Un camion français
démolit l'auto

du consul d'Italie

t
Les prêtres du bas du canton et du

Val-de-Travers ont le pénible devoir d'an-
noncer le décès de

Madame Orsola FASSO
maman de leur confrère Don Giovanni-
Baptista Fasso, missionnaire italien dans
la région.

Ils la recommandent aux prièrei.

La FondaziOne Assistenza agli Italianl
a le pénible devoir d'annoncer le décès de

Madame Orsola FASSO
mère de leur dévoué aumônier, survenu
le 17 mars 1971 à Mortegliano (Italie).

__________¦—_______
Madame Max Stengele-Hânni ;
Monsieur et Madame Jacques Perrochet-

Stengele et leurs enfants, à Binningen :
Monsieur François Perrochet ,
Mademoiselle Martine Perrochet ;

Monsieur et Madame André Chappuis-
Stengele et leurs filles Eliane et Cathe-
rine, à Colombier ;

Mademoiselle Hedwige Stengele , à Co-
lombier ;

Madame Achille Guye-Hanni . à Neuchâ-
tel , ses enfants et petits-enfants ,

ainsi que les familles parentes et alliées ,
ont la grande douleur de faire part du

décès de

Monsieur Max STENGELE
leur très cher époux, père , grand-père ,
frère , beau -frère , oncle, parent et ami,
que Dieu a subitement rappelé à Lui,
dans sa 81me année.

2013 Colombier , le 18 mars 1971.
(Battieux 10)

Vous savez où je vais et vous en
savez le chemin.

Jean 14 : 4.
L'inhumation aura lieu samedi 20 mars.
Culte au temple de Colombier , à

14 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur Willy Berger-Luthy, à Areuse ;
Monsieur et Madame Jean Luthy-Paschc ,

à la Rippe (VD) ;
Monsieur et Madame Georges Nieder-

hauser et leurs enfants , à la Rippe (VD) ;
les familles Luthy, Berger , Grunder ,

Schlegel , parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de

Madame Willy BERGER
née Louise-Elise LUTHY

leur chère épouse , fille , belle-sœur, tante ,
filleule, cousine, parente et amie, que Dieu
a reprise à Lui, dans sa 40me année.

2015 Areuse, le 16 mars 1971.
(Les Isles 56)

Venez à moi, vous tous qui êtes
fatigués et chargés, et je vous don-
nerai du repos.

Mat. 11 : 28.
Le culte sera célébré au temple de Bou-

dry vendredi 19 mars, à 13 h 30, suivi de
l'inhumation au cimetière de la Rippe.

Culte dans la salle de paroisse à la
Rippe , à 16 heures.

Domicile mortuaire : chapelle de l'hôpi-
tal des Cadolles, Neuchâtel.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Dieu est pour nous un refuge et
un appui. Un secours qui ne man-
que jamais dans la détresse.

Ps. 46 : 2.
Madame Ernest Rollier-Sunier, à Nods ;
Madame et Monsieur Alphonse Miiller-

Rollier et leurs enfants, à Zofingue ;
Madame et Monsieur Georges Butan-

Rollier et leurs enfants, à Ittigen ;
Madame et Monsieur Maurice Arm-Rol-

lier et leurs enfants, à Aigle ;
Monsieur et Madame Frédy Rollier-Rol-

Iier et leurs enfants, à Nods,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la profonde douleur de faire part

du décès de

Monsieur Ernest ROLLIER
leur cher époux, papa , beau-père, grand-
papa, frère, beau-frère, oncle et parent,
enlevé à leur tendre affection, dans sa
76me année, . après une pénible maladie
supportée avec beaucoup de courage.

2815 Nods, le 18 mars 1971.
L'ensevelissement aura lieu à Nods, sa-

medi 20 mars, à 14 h 30.
Domicile mortuaire : hôpital de la Pro-

vidence, à Neuchâtel.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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LA NEUVEVILLE

Une jeune fille
disparaît

La jeune Christine Warmbrodt, née
le 12 janvier 1955, écolière a quitté
le domicile paternel le 16 mars à 13 h 45.
Voici son signalement : grandeur 165 cm,
yeux bleus, cheveux châtains clairs, por-
te pantalons manchester gris, manteau
vert clair, pullover brun, bottes en
daim brun.

Tous renseignements concernant cette
jeune fille peuvent être communiqués
au poste de la police cantonale à la
Neuveville, tél. (038) 51 32 44.



Des objecteurs de conscience face à leurs juges
AU TRIBUNAL MILITAIRE DE DIVISION 2

Le tribunal militaire de division 2 a
siégé hier à Neuchâtel afin d'examiiiei
différents cas dont trois refus de servir.
Ce dernier chef d' accusation recouvre d'ail-
leurs un large éventail de motivations et
le Grand juge, le colohel William Lenoir ,
s'efforça , tout au long des débats, de
définir les mobiles réels de l'attitude des
prévenus.

Il s'agit , en gros et en pratique , d«
distinguer entre « opportunités » et c sin-
cères », mais aussi d'apprécier les situa-
tions particulières de chacun. Trois hom-
mes sont venus tour à tour s'expliquer
devant le tribunal. Trois silhouettes humai-
nes dont les convictions , plus ou moins
mal exprimées, ont pour toile de fond
le désarroi d'un monde où triomphe la
violence. Il est ainsi tentant de partir
en croisade contre elle, mais il y a la
manière !

LE REFUGE DE L'ARTISTE PEINTRE
M. Ch., né en 1945 de Vicques (BE).

est artiste peintre. Son ordre des valeurs
est strictement personnel. II se réfugie
dans la création artistique et les obliga-
tions sociales ne perturbent pas la douce
rêverie qui passe dans ses yeux. S'il n'a
pas répondu aux ordres de marche pour
l'école de recrues , c'est qu 'à ce moment ,
il avait mieux à faire , dit-il.

— Mais , le service militaire demeure
une porte ouverte pour moi , ajoute-t-il
aussitôt , et ma défense est ma sincérité.

— Malheureusement , remar que le Grand
juge, vous n'êtes pas sur une île déserte.
Il faut donc vous soumettre à certaines
obligations sociales.

Visiblement , l'école civique que constitue
l'armée dérange cette âme d'artiste. Il fuit ,
par nature, l'embrigadement. L'épaisse toi-
son qui recouvre son chef semble pour
lui une barrière entre l'environnement !
Taxé pour trois mille francs de revenu
annuel , il dit avoir gagné pourtant quinze
mille francs en trois mois, l'an dernier ,
grâce à ses tableaux , exécutés à l'huile
sur bristol , selon une nouvelle technique
qu 'il a découverte. Mais , faute de ventes,
il a dû se faire embaucher dans une
fabrique d'horlogerie , le temps qu 'il faudra.
C'est la vie d'artiste.

Il semble que le service militaire le
rapprocherait des réalités sociales. Habitué
des tribunaux , il a déjà, à 26 ans, huit
condamnations sur la conscience, mais cela
ne l'émeut guère, il dit par exemple :
« Je suis de nature indépendante , soucieux
d' accomplir les tâches où mon instinct me
pousse ! »

Condamné, également en 1969, pour refu s
île répondre à un ordre de marche, il
n'a pas compris le coup de semonce de
l'époque. Et pourtant , le Grand juge lui
tend encore la perche. Pour insoumission
intentionnelle , le jugement est clément :
deux mois d'emprisonnement sous régime
militaire. Suffira-t-il pour secouer la cons-
cience de ce jeune homme aux motiva-

tions inconsistantes ? L inertie est son arme.
L'ORGUEIL DE L'INCOMPRIS

Cl. G., né en 1945, refuse lui aussi
de faire son école de recrues. Il a ac-
compli un apprentissage de dessinateur
Maintenant , il travaille à la ferme de
ses parents et le soir , après 20 heures.
se met à ses bouquins. « J'étudie tout »
dit-il. C'est beaucoup ! Devant le tribunal ,
ses théories morales paraissent aussi sin-
cères que fumeuses. Ce n 'est pas un malin.

« Les nations peuvent se défendre , dit-
il. autrement que par des moyens « ma-
tériels. » Mais le Grand juge tente de
l'éclairer :

— Vous nagez dans un paradis qui
n 'existe pas. Si l'on ne se défend pas
contre les forces mauvaises, c'est qu 'on
leur est favorable. 11 faut à la fois édu-
quer et réprimer. On ne peut rien sans
l' autre.

Mais c'est maintenant l' accusé qui apos-
trophe le président :

— Je ne comprends pas votre at t i tude ,
déclare-t-eil. Il en est même tellement
bouleversé qu 'il demande à s'assoira !

Le rapport psychiatrique confirme l'im-
pression de visu. Le prévenu , sérieux et
consciencieux , est introverti , mal assimile
au monde extérieur. 11 témoi gne d'une
altération du processus d'identification au
père , dont il prend inconsciemment le
contrenied. Névrotiques ou psychoti ques ,
ses troubles présentent un pronostic incer-
tain. Son orgueil l'isole :

— Je ne sers pas la société , mais je
me servirai d' elle !

Sur le terra in des idées , il admet pour-
tant ne pas savoir bien s'exprimer devant
le tribunal. Il se rabat sur la procédure .
Un ordre de marche non recommande
n'est qu 'une invitation , soutient-il. Il invo-
que la méprise sur le sens d'un sursis
qui lui avait été accordé un an aupa-
ravant.

Mais le tribunal , admettant la responsa-
bilité pénale Imitée , prononce l' exclusion
de l'armée et un mois d'arrêts répres-
sifs . . ' , ,, -,

Cl. G. est reparti la tête haute , 1 œil
droit caché dans ses cheveux longs.

— Si je passe pour fou , ça ne me
fait rien, lance-t-il , mais , pour l'amour
de mes parents , ne mettez pas mon nom ,
ni mon domicile dans le journal !

IMPÉRATIFS MORAUX
G. M., né en 1946, de Charmoille , est

un jeune licencié en lettres. Il prépare
maintenant à Paris son doctorat en lettres
de troisième cycle. Son éducation catholi-
que l'a fortement mar qué. Mais elle por-
tait en elle les ferments de sa contesta-
tion. Un moment , il pensa aller dans
les ordres. Mais la religion de Dieu et
la religion catholique entreront en conflit
clans son âme. Mil i tant  universitaire du
séparatisme jurssien , il prétend agir selon
sa propre conscience sans obéir à des
mobiles politiques.

Il a accomli son école de recrues. « Là ,
dit- i l ,  j' ai eu quelques déceptions. » —
« C'était contraignant et abrutissant , c'est
ce que vous voulez dire » , lance le Grand
juge devant les explications pondérées et
respectueuses du prévenu !

Dans la longue marche du conflit  de
conscience de l' accusé , l' auditeur , le major
Bertrand Houriet (Neuchâtel) estime qu 'il
faut se placer au moment même du délit.
Il relève à ce propos une déclaration
de G. M. au juge d'instruction : « Je
suis convaincu que ce n 'est pas avec l' ar-
mée qu 'on établira les fondements d' une
paix durable. Ma décision est irrévocable
aussi bien comme soldat que comme offi-
cier. J'assumerai avec sérénité les consé-
quences de mon acte. »

L'auditeur , se basant sur le dicton selon
lequel seuls les imbéciles ne changent
jamais d'avis , veut encore donner à l'ac-
cusé le temps de réfléchir. Le défenseur ,
le plt Bertrand Reeb (Saint-Biaise), souli-
gne cette déclaration de l' accusé : « Puis-
que le service civil m 'est refusé , je n 'ai
pas d'autre solution que de refuser les
ordres de marche. »

Le tribunal pour sa part a admis que
l' accusé avait agi par impératif moral et
non pour se donner en vedette sur le
plan intellectuel. Jugement : quatre mois
d' arrêts répressifs et l' exclusion de l' ar-
mée.

FAITS DIVERS
Le tribunal s'est occupé également de

M. R. -T., 1930, couvreur à la Chaux-de-
Fonds. Celui-ci accomplit régulièrement son
service mili taire mais , de temps à autre ,
il paraît en • avoir marre » . Sa situation
civile et familiale n'est pas _ brillante. On
le décrit comme un homme négligent.

Toujours est-il qu 'ayant refusé de faire
son tir militaire en 1969, il a été condamné
de sept, jours d'arrêts. Pour éviter une
nouvelle condamnation , il prit , l' année sui-
vante , son courage à deux mains et voulut
liquider son tir militaire < le plus vite
possible >. Avec son employeur comme se-
crétaire, il s'installa dans un box libre
du stand des Eplatures , . arrosa la cible »
et annonça les chiffres à inscrire de façon
fantaisiste. A la découverte de cartouches
abandonnées au stand , on porta les soup-
çons sur M. R.-T. Si la preuve n'est
pas faite qu 'il n'a pas tiré ses coups
il n'en demeure pas moins que le prévenu
est .punissable pour avoir inscrit des chif-
fres quelconques sur la feuille de tir.
L'organisation du stand présentait de sur-
croît une lacune puisqu 'un secrétaire non
qualifié put opérer.

Pour faux dans les documents de servi-
ce et inobservation de prescription de ser-
vice le tribunal a prononcé une peine
de vingt jours d'emprisonnement sous régi-
me militaire.

Pour le dernier cas, F. G-, né en 1929
le tribunal prononça , par défaut , une peine
de trois mois d'emprisonnement car le
légionnaire, rentré une premère fois au
pays, était déjà reparti vers d'autres aven-
tures ! : l ' aluxes ! ¦¦ r.' jL1r é\ - . J .-P. G

roua
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Attention !
Epidémie de vols
dans des autos

• UNE série de vols par effraction
a été commise ces jours dans des auto-
mobiles fermées en stationnement dans
divers quartiers de la ville : près de
Beaulac, dans les rues de la Côte, de
la Dîme et de la Serre.

Une voiture genevoise et quatre neu-
châteloises ont été ainsi « visitées » four-
nissant aux malfaiteurs, que la police
de sûreté est en train de rechercher,
des serviettes et cartables à documents,
divers objets , des vêtements, etc.

La Noble Compagnie
des Fusiliers

prend ses quartiers
aux Halles

• L'assemblée générale de printemps
de la Noble Compagnie des Fusiliers
s'est déroulée dans le nouveau « Salon
des Fusiliers » aux Halles. Le capitaine
de la Compagnie, M. Pierre Uhler ,
s'est réjoui de l'activité de la société
en 1970 et a tracé les grandes lignes
de l'exercice 1971. Au titre des nou-
veautés , signalons le « Prix des Capi-
taines » qui sera attribué sur la base
des résultats de la « Cible Fusilier » et
aux deux tirs-exercices.

La participation aux manifestations
a été réjouissante au cours de l'année
passée, ce qui n 'empêche pas la so-
ciété de poursuivre sa politique d'exten-
sion : sept nouveaux compagnons ont
été reçus en 1970. La prospérité ac-
tuelle de la Compagnie doit être at-
tribuée au dynamisme du comité ; la
création du Salon des Fusiliers en est
une nouvelle preuve !

Université : avant la réforme,
rencontre, étudiants-députés

Le Grand conseil s'occupera entre autres
lors de sa prochaine session , de la réforme
des autorités universitaires dans le canton.
Dans cette perspective, la direction de

l'Université a récemment organisé une ren-
contre entre les étudiants et une délégation
des groupes politiques du parlement, ren-
contre qui prit la forme d'une table ronde.
Le projet de réforme élaboré par le gou-
vernement était au centre de cette réunion
présidée par le recteur Werner Sôrensen.

Quinze députés et autant d'étudiants ont
donc fait le tour de ce problème important
par les incidences qu'il aura sur la vie et
l'organisation de l'Université.

Certains étudiants militent en faveur de
l'attribution à cette dernière d'un budget
global dont elle pourrait disposer à sa guise.
D'autres voix, de la direction notamment,
et celles d'étudiants, estiment au contraire
que l'autonomie intégrale, en matière de
budget , n'est qu'une utopie. Comment, di-
sent-ils, juger de la vie d'une université
et de ses différentes facul tés si les pou-
voirs publics exécutif ' et législatif ne dis-
posent pas de budgets séparés ? Une cer-
taine liberté de manœuvre à l'intérieur des
facultés , d'accord , mais l'on ne saurait retirer
aux élus du peuple - le Grand Conseil -
le droit de mettre leur nez dans des affaires
qui , en définitive , les concernent directe-
ment , quand il s'agit, de surcroît, des de-
niers des contribuables neuchâtelois !

Après cette rencontre, à laquelle parti-
cipaient également M. Perret , chef du service
des études universitaires au département de
l'instruction publique , et le secrétaire de
l'Université , M. M. Vuithier , il ne reste
plus qu 'à attendre les débats et la décision
du Grand Conseil.

Mgr Mamie reçu
auj ourd'hui
au Château

• La première visite officielle de
Mgr Pierre Mamie, évêque de Lau-
sanne, Genève et Fribourg, aux au-
torités neuchâteloises aura lieu au-
jourd'hui.

Accompagné de Mgr Gabriel Bul-
let , évêque auxiliaire , de Mgr Fran-
çois Charrière, ancien évêque, de
Mgr Emile Taillard , vicaire général ,
de l'abbé Jean Piccand , curé de la
paroisse de Neuchâtel , et de M. Ju-
les Biétry, président de la Fédéra-
tion catholique neuchâteloise , Mgr
Mamie sera reçu à la Salle Marie-
de-Savoie , au Château de Neuchâtel ,
par le Conseil d'Etat.

Le Landeron : la PA fraie le chemin de la route nationale

C'est la compagnie PA 1/5 qui fraie un passage à la route nationale. Ces photographies ont été prises à quelques dixièmes de seconde d'intervalle
dans un des immeubles du pont Dufour. La maison a été détruite à 50 % par l'explosion et le reste par un incendie.

(Avipress - J.-P. Baillod)

Bulletin d'enneigement du 18 mars
(Communiqué par l'Office neuchâtelois du tourisme)

Situation Neige Qualité Pistes Remontées

Tête-de-Ran - Vue-des-Alpes 50 - 60 printemps bonnes fonctionnent
Les Bugnenets - Savagnières 40 - 50 printemps bonnes fonctionnent
Super Robella - Chasseron nord 30 - 50 printemps praticables fonctionnent
Chaux-de-Fonds Chapeau-Râblé — — — —Le Locle - Sommartel 20 - 40 printemps praticables fonctionnent
Chaumont 1 0 - 2 5  printemps praticables fonctionnent

Ils apprennent le ski en circuit fermé
Les Neuchâtelois font sensation à Thyon 2000

Voici ce que l'on appelle déjà le video-ski. L eleve effectue sa descente tandis que
des , appareils mettent , en boîte ses < prouesses» tout en enregistrant les commentaires
du moniteur. Le soir à 2000 m d'altitude, sous, la grande tente du camp-pilote, on
repassera les films de la journée sous l'œil critique des spécialistes. Au centre de notre
photo, M. Philippe Zutter , sous-directeur. »»ï ) : , '•.¦siuiinuionsi

(Avipress - J.-P. Baillod)

.On connaît les attaches amicales et spor-
tives qui lient la jeunesse neuchâteloise
au Valais. Chaque année, des centaines
de jeunes gens et jeunes filles des écoles
gagnent les pistes ensoleillées du Vieux-
Pays. Ces séjours en terre valaisanne sont
chaque fois marqués d'expériences uniques
en leur genre, expériences qui donnent
l' occasion à la presse écrite, à la radio
et à la TV de faire l'éloge de maîtres
et élèves. Samedi se termine à Veyson-
naz , au-dessus de Sion, un cours de ski
qui fut lui aussi unique en son genre.
Les responsables , notamment M. Houriet ,
n'ont pas caché leur profonde satisfaction.
L'on a tenté en effet une expérience peu
banale puisque l'on a recouru à la télé-
vision en circuit fermé pour apprendre
le ski aux jeunes. Le décor ? La nou-
velle station de Thyon 2000.

Cette expérience a été tentée par les élè-
ves du centre préprofessionnel. Elle con-
siste tout simplement à filmer la descente
des skieurs sur les pistes, puis à projeter

les films enregistrés en salle. Face au
petit écran , en recourant au besoin au
ralenti , les moniteurs peuvent mieux sou-
ligner les erreurs commises par les élè-
ves et procéder à des corrections sur
le vif. C'est le centre de l'école secon-
daire régionale de Neuchâtel , dont l'équi-
pement d'avant-garde est connu , qui a
mis à disposition du centre préprofession-
nel le matériel nécessaire. L'on avait jus-
qu 'ici dans les écoles romandes recouru
à la télévision en circuit ferm é pour ap-
prendre aux élèves la géographie, la Bi-
ble ou l'histoire. C'est la première fois ,
paraît-il , qu 'à l'échelon scolaire on recourt
au système pour leur apprendre le ski.

Reçus par MM. Francis Houriet , Phi-
lippe Zutter et les divers moniteurs de
ce camp, les invités ont été ench antés
de cette journée. Le vœu vient d'être
émis en Valais que l'on imite les Neuchâ-
telois dans cette expérience-pilote.

M. F.

Un bon conseil : bien regarder en
arrière avant de virer à gauche

Au tribunal de police de Neuchâtel

Le tribunal de police de Neuchâtel a
siégé hier sous la présidence successive
de Mme R. Schaer-Robert et de M. Jac-
ques Ruedin. Mme Steininger assumait les
fonctions de greffier. Il a eu à s'occuper
notamment de deux affaires qui se sont
passées au même endroit. Et les lieux
en question ne sont pas spécialement con-
çus pour faciliter la tâche de l'automobi-
liste.

Le 27 octobre dernier , un taxi conduit
par M. S. entra en collision avec le
véhicule de L. D. N., rue de l'Evole.
Alors que L.-D. N., qui roulait en direction
de Serrières , amorçait une manœuvre lui
permettant de dépasser , en principe , la
voiture de M. S., celle-ci obliqua soudai-
nement sur la gauche. Les deux véhicules
entrèrent en collision. Pourquoi ? M. S.
avait-elle pris toutes les précautions impo-
sées par la loi ou les circonstances ?
A-t-elle notamment manifesté son intention
d'obliquer à gau che de façon claire et
opportune ? A-t-elle enclenché son cligno-
teur à' temps ? Etait-il vraiment impossi-
ble de se mettre en présélection sous
peine d'empêcher tout dépassement , com-

me le prétendit M. S. ? Quant à L.-D.
N., n'a-t-il véritablement pas pu se douter
des intentions de la conductrice du taxi ?
A-t-il entrepris , en fin de compte , un
dépassemen t téméraire ? Autant de ques-
tions posées à la sagacité du tribunal.

Finalement , le juge retiendra le fait que
L.-D. N., eu égard à la configuration
des lieux , à la visibilité , à la densité
du trafic , a entrepris une manœuvre de
dépassement risquée et donc illicite. Esti-
mant que M. S. avait correctement mis
son clignoteur , le tribunal condamnera
L.-D. N. à une amende dé 80 fr. et
au paiement d'une part des frais s'élevant
à 25 francs.

Quant à M. S., le juge estimera qu 'elle
a correctement manifesté son intention
d' obliquer et qu 'elle a très justemen t agi
en ne faisant pas la présélection, vu le
danger qu 'elle eût fait courir aux autres
usagers. En revanche , le tribunal ne suivra
pas les conclusions de M. S. en ce qui
concerne les précautions à prendre dans
le cas d'une manœuvre comme celle faite
par la prévenue. Celle-ci , en effet , n 'a
pas suffisamment pris garde aux véhicules
qui pouvaient la suivre. Le fait d'invo-

quer 1 angle mort comme moyen d excul-
pation ne peut être retenu. En conséquen-
ce, M. S. se voit condamner à une amen-
de de 80 fr. et à 25 fr. de frais. Une
autre affaire , qui se déroula au même
endroit et dans des conditions assez sem-
blables verra B. P. condamné à 50 fr.
d'amende et 40 fr. de frais. Un fait
à relever : le clignoteur ne dispense pas,
dans des conditions ressemblant fort à
un tourner sur route, de prendre les pré-
cautions supplémentaires nécessaires.

Le 14 janvier 1970, J. F., qui roulait
à une allure légèremnt supérieure à celle
autorisée , fut intercepté par une patrouille
volante de la gendarmerie. Soupçonné
d'ivresse , le prévenu révéla , après analy-
ses, une alcoolémie de 1,59-1,79 %>. Te-
nant compte des circonstances — les pan-
neaux de limitation de vitesse avaient été
changés trois jours auparavant — des anté-
cédents et des renseignements très farova-
bles, le tribunal condamnera J. F. à une
amende de 600 fr. et à 210 fr. de frais.
La radiation de l'amende au casier judi-
ciaire après un délai d'épreuve de trois
ans, a en outre été ordonnée.

P. M.

Au centre , M. Piccard, avec à sa gauche Francis Bonny, président du
CESS NE, à droite MM. Ferdinand Maire, président de la commission

de construction, et Claude Charlet, chef de l'école de plongée.
(Avipress - J. -P. Baillod)

Mercredi soir, M.  Jacques Piccard
donnait une conférence à Neuchâtel.
Le sujet qu 'il avait choisi, ses expé-
riences dans le Gulf-Stream , avait
attiré un très nombreux public et
les strapontins de la Salle des confé-
rences se dép loyaient dans les cou-
loirs. Le public était très varié : des
femmes habituées des conférences or-
ganisées par Coop-Neuchâtel ,des per-
sonnes âgées attirées par le renom
de l' orateur ou par la célébrité de
son p ère, des jeunes gens conscients
des problèmes du monde actuel , et
de nombreux p longeurs.

A l' entracte , plusieurs membres du
Centre d 'études et de sports suh-
aqualiques de Neuchâtel se réunis-
saient ainsi autour du célèbre aqua-
naute, et hier matin, M. Jacques
Piccard rendait visite aux plongeurs
de Neuchâtel , au quai Comtesse.

M.  Piccard f u t  étonné d' abord ,
puis enthousiasmé par les installa-
lions dont dispose le CESS NE. « Il
ne vous manque qu 'un bateau », de-
vait-il dire... Pourtan t les dirigeants
du club l'avaient convié amicalement ,
bien sûr, mais aussi pour bénéficier
de ses conseils quant à la construc-
tion du « Catasub », ce catamara n
construit spécifi quement pour la plon-
g ée subaquatique.

« J' espère que le pa rterre ne sera
pas de bois, car ce matériau favorise
la prolifération des mycoses. » —
« Non , nous avons choisi le plasti -
que. » — «Et  l'aluminium ? » — « Je
suis certain que X .  serait disposé
à construire votre bateau , c'est lui

—-qui a - « f a i t  » les mésoscaphes. » Les
conseils furent  nombreux, et la p lu-
part , d' entre euxt ont été notés, £ p ar
M . Ferdinand Maire, président dé
la commission de construction du

« Catasub ». M.  Piccard donna son
appréciation , en voyant la maquette
du navire , élaborée par M.  Daniel
de Couion : « Il est magnifique , ce
bateau , sa ligne est très belle ; vous
ne rencontrerez aucun problème lors
de sa construction. »

M.  Piccard devait quitter les plon-
geurs vers midi, mais, auparavant ,
il les assura de son aide enthousiaste.
Il avait rencontré à Neuchâtel des
personnes sensibles comme lui aux
destinées de l'humanité , conscientes
de l'importance du monde subaqua-
tique dans cet avenir. Ils étaient
devenus ses amis... J. -P. N.

M. Jacques Piccard : les plon-
1 geurs de Neuchâtel sont devenus

ses amis.

Une aide précieuse pour les
plongeurs : Jacques Piccurd
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EL PRAB0
MARBELLA
Costa dèl Sol

C'est ici que SELECT REAL ESTATE S.A. construit POUR
VOUS des maisons ravissantes, contenant chacune deux
appartements entièrement meublées et équipées en style
ru sti que Andaluz.

L'exécution des constructions a été soumise volontairement
au contrôle officiel pour vous garantir le maximum de qua-
lité et de durabilité.

Dans quelques mois déj à, les travaux seront achevés pour
vous permettre d'y passer les prochaines vacances.
Une compagnie de gérance avec parti cipation sui sse s'oc-
cupe de votre appartement et peut vous garantir un rende-
ment si vous le désirez.

. Marbella, site du printemps éternel, vous invite à passer
des séjours agréables et heureux dans un cadre des plus
accueillants qui soient.

Vente exclusive par CEFACO S,A., 1260 Nyon, case postale
95.

Le projet EL PRADO m'intéresse. Veuillez me faire parvenir votre
documentation.

Nom : Tél. :

Adresse i 

FN 2

A découper et à envoyer à CEFACO S. A., C. P. 95, 1260' Nyon.
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Situation dominante 
à Neuchâtel, tous les appartements ayant une vue

<*•- ^̂ t$^^̂>̂ ~\ imprenable sur le lac et les Alpes.
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Concours pour la
décoration du hall

d'entrée et de
l'aula du Gymnase cantonal

de la Chaux-de-Fonds
Les cinquante-quatre projeta envoyés
par les artistes sont présentés dans les
locaux de la maison Pacl :

Confédération 27, à la Chaux-de-Fonds
L'exposition est ouverte au public du
jeudi 11 mars au dimanche 21 mars.

Heures d'ouverture : tous les jours de
14 à 18 heures, ainsi que de 10 à 12
heures les samedis et dimanches seu-
lement.

Le chef du département
de l'Instruction publique

F. Jeanneret, conseiller d'Etat

AU LANDERON
Terrains à rendre

17,000 m2 à 35 II*.

43,000 m2 à 38 fr.

9500 m2 à 55 II*.

1130 m2 à 55 If.
Faire offres écrites à i
Etude Bernard CARTIER
rue de la Gare 11, 2074 Marin

On cherche à acheter

FERME
isolée, avec ou sans confort,
d'accès facile. Eau, électricité,
avec environ 10,000 m2 de ter-
rain, éventuellement forêt.
Faire offres sous chiffres P 17-
22,922 F, à Publicitas S.A.,
1701 Fribourg.

P 

DÉPARTEMENT
DES FINANCES

Mise au concours
Un poste de

secrétaire-comptable
au Bureau de recettes de l'Etat
est mis au concours.

Obligations : celles prévues par
la législation.

Traitement : légal, classes 8 ou 7.
Entrée en fonctions : à convenir.
Les offres de service (lettres ma-

nuscrites), accompagnées d'un cur-
riculum vitae, doivent être adres-
sées à l'Office du personnel de l'ad-
ministration cantonale, château de
Neuchâtel, jusqu'au 24 mars 1971.

Particulier cherche à acheter

VILLA
5 à 7 pièces, confort.
Faire offres sous chiffres
P 20678 N, à Publicitas,
2000 Neuchâtel.

On cherche à acheter

maison locative
3, 4, ou 6 appartements, région Corcelles,
Peseux, Auvernier. Adresser offres écrites
à LC 645 au bureau du journal.

Etude WAVRE, notaires
Palais DuPeyrou. Tél. 2510 63
A vendre sur le territoire de la
commune de MARIN, belle

PARCELLE de 21,430 m2
constituant un beau terrain à bâtir.

* A vendre directement du cons-
tructeur

immeuble locatif au
bord du lac de Bienne

extrêmement bien situé sur la
rive nord, comprenant de grands
appartements fort bien aména-
gés, à loyer avantageux.
Pour traiter : environ 1,450,000 fr.
Rendement brut 6.45 %.
Placement sûr.

Pour tous renseignements, écrire
sous chiffres G 900 255, à

I Publicitas S.A., 3001 Berne.

Maison
ancienne
avec cachet ,
à vendre sur la
route Yverdon-
Ballaigues . bâtiment
de 2-3 logements
de vacances ,
à proximité de
forê t et ruisseau ,
situation tranquille
et ensoleillée , en
haut du villace ,
750 m2. Fr. 85,000.-
moins hypothèque.
Faire offres
case postale 58,
1400 Yverdon.

Corcelles
à vendre
villa
de 3 appartements.
Adresser offres
écrites à AN 619
au bureau du journal

Particulier cherche
à vendre

VILLA
de 5 pièces sur 2
étages, avec jardin
et arbres fruitiers,
1000 m2. Vue
splendide. Quartier
de Monruz.
Adresser offres
écrites à PG 649
au bureau du journal

OCCASION
3 logements
Fr. 90,000.— moins
hypothèque,
à vendre à 15 km
d'Yverdon.
Bâtiment de 3
appartements de
3 pièces, mi-confort ,
état bon à moyen,
avec garage, grand
couvert, jardin.
Ecrire sous
chiffres P 42-2060,
à Publicitas,
1401 Yverdon.

Je cherche à acheter

terrain agricole
ou à bâtir
Régiin : Wavre (NE)
-Saint-Aubin (NE)
S'adresser
J.-R. Moor,
case postale 13, ,
2016 Cortaillod,
OU tél. (038) 24 57 26
de 8 h à 11 h 30.

Pour cause de
départ , à vendre
à Liddes (VS),
altitude 1350 m,

CHALET
de 2 appartements,
tout confort, environ
600 m2 de terrain.
Eventuellement
1 appartement
à louer à l'année.
Ecrire sous chiffres
21.171 à Publicitas,
2800 Delémont.

BAULMES
A vendre,
terrain pour villa,
situation dominante,
magnifique
parcelle de 1000 m2,
arborisée,
bien exposée,
zone villas.
Fr. 18.— le m2.
Ecrire sous chiffres
P 42-2059,
à Publicitas,
1401 Yverdon.

A toute demande
de renseignements,
prière de joindre
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

Etude de Me Henri SCAGLIOLA, I
huissier judiciaire
6, rue de la Rôtisserie,
à Genève i

VENTE AUX ENCHÈRES
PUBLIQUES

pour cessation de commerce

Le lundi 22 mars 1971, dès 10
heures, avec reprise à 14 heures,
à Genève, 6-8, rue de la Con-
fédération, 2me étage, Institut
Alexandrine, il sera procédé par
le ministère du soussigné, à la
vente aux enchères publiques, au
comptant, des :

installations-agencements
et équipements

d'un salon de coiffure
et institut de beauté

comprenant notamment :
cabines d'esthétique et de coif-
fure y compris leur matériel,
miroirs, lampes infrarouges, appa-
reils d'épilation, casques - sé-
choirs, machine à laver, un grand
séchoir, boilers de 500 littres, une
caisse enregistreuse Régna, bain
lonozone, matériel, appareils et
produits relatifs à l'exploitation
d'un salon de coiffure et insti-
tut de beauté.
Visite le jour de la vente entre
8 et 10 heures.

Pour tous renseignements,
s'adresser au soussigné.

Henri SCAGLIOLA,
huissier jud.

tél. (022) 2512 77

ENCHÈRES PUBLIQUES À FLEURIER

MOBILIER ET MATÉRIEL
DE RESTAU RATEUR

Le greffier du Tribunal du district du Val-de-Travers, à Môtiers ,
vendra par voie d'enchères publiques volontaires, pour cause de
cessation de commerce , dans les locaux de l'hôtel de la Croix-
Blanche, à FLEURIER, rue de l'Hôpital 9a,

le vendredi 26 mars 1971
dès 9 heures précises : matériel de cuisine, de restaurant, ver-
rerie, meubles.
dès 14 heures précises : appareils électriques de cuisine, de res-
taurant, appareils divers.

APPAREILS ÉLECTRIQUES DE CUISINE
1 bain-marie Sursee combiné avec chauffe-assiettes et 2 bacs ;
1 cuisinière La Ménagère combinée bois ; 1 friteuse Fri-Fri 6000
volts, 8 litres ; 1 friteuse Fri-Fri 5600 volts, 12 litres ; 1 réfri-
gérateur Ate 300 litres ; 1 machine à laver la vaisselle Libo
commerciale ; 1 trancheuse à viande Crypto ; 1 éplucheuse auto-
matique à pommes de terre Kisag ; 1 mixer Alexanderwerk, avec
accessoires ; 1 four à raclettes David, Sierre, pour 4 demi-
pièces de fromage.

APAREILS ÉLECTRIQUES DE RESTAURANT
1 machine à café Egro avec piston automatique, 2 réserves
+ accessoires ; 2 moulins à café ; 1 caisse enregistreuse Anker,
3 services et 1 tiroir ; 1 chauffe-plats Lukin avec 10 réchauds ;
1 compresseur Bosch.

AUTRES APPAREILS
1 cagnomatlc ; 1 distributeur à cigarettes Grunig ; 2 haut-par-
leurs ; 1 football de table, 1 trancheuse à pain, etc.

MEUBLES
tabourets, chaises et tables de restaurant et de jardin ; support
de télévision, vitrine, vivier, etc.

MATÉRIEL DE CUISINE
batterie, services de table, vaisselle, plats, marmites , etc.

MATÉRIEL DE RESTAURANT
vaisselle, nappes et serviettes, tapis de table et de cartes , jeux
de cartes, ardoises, etc.

VERRERIES
apéritifs, vins, bière, liqueur , coupes, flûtes , etc.
CONDITIONS : paiement comptant , échutes réservées.
EXPOSITION : le vendredi 26 mars 1971, dès 8 heures.

Le greffier du Tribunal .
G. SANCEY

A vendre à Neuchâtel

IMMEUBLE
de 2000 m3, tout confort , avec
terrain. Magnifique situation.
Conviendrait pour communauté.
Faire offres sous chiffres P 2072 1
N, à Publicitas, 2001 Neuchâtel.

Val-de-Ruz
A vendre
immeuble avec
café-restaurant et
jeu de quilles.
Adresser offres
écrites à BO 620
au bureau du journal



ÏOIPIIBS ILES COÏIIrEUBS
DBLAMCHË

Pour ses beaux jours, 1971 vous veut dans vos plus beaux atours.
Des idées *? Elles foisonnent: shorts, pants-vestes-tailleurs pour les accompagner -

ou alors blazers-à l'image de Deauville en 1932-à genoux couverts -redingotes -

débauche de galons-retour aux années 40 -manches bouffantes - ceintures, chemisiers, plis

et plissés - toutes les longueurs, jusqu'au maxi en mousseline pour les soirs de gala.

Et avec ca, des rayures et des fleurs, des pois et des dessins-et tellement de couleurs:
orange, vert, turquoise, beige, blanc, citron, violet, bleu.

Un été éclatant, dont la mode vous attend chez nous, dès aujourd'hui.

•*% âU LOUVRE
P̂ V* â r̂X âiAA^^UM ^- SA.

•

BULGARIE
Un des lieux de vacances les plus agréables pour
les familles est la fameuse plage de Bulgarie connue
sous le nom de «sables d'or».
Des hôtels modernes surgis au milieu de magnifiques
parcs, des kilomètres de plages de sable propre.
Et le soir —du folklore, du vin, des casinos de jeu. ..
Mais la Bulgarie n'offre pas que les plaisirs de la
plage. Non loin de la station balnéaire Slati Piassatsi,
vous pourrez visiter:
Nessèbre, la Vallée des roses, le monastère de Rila,
Baltchik, Sofia, Tirnovo, Istanbul...
Vacances balnéaires en Bulgarie
1 semaine fr.469.-
2 semaines fr. 567.- ^f5'90

r_______ -__—__——_ -- ._______________ -_ - .-____ ,
| Bon pour le prospectus:

«Vacances balnéaires par avion 1971» j
! Nom: Prénom: !

j Adresse: j

! No postal/Lieu: , /^^V |
Veuillez envoyer ce bon ' ' ¦ i-.Vnà votre bureau de voyages KUDNI

Bienne Dufour 17/Collège. Tél. (032) 2 99 22 NoJy/ X̂
y c

Q ? ? ? ? ? ?? ? ?  ? ? ? ÛQ E 3 D D

n VL ¥AWM L  t B̂^̂ ?̂ W a
U rA A \ 1  F T̂ L̂ vi ÊLrzJA Q
u MHÉHMH BM a
O Tapis d'Orient et mécanique ?
n ?¦J Vous n'ignorez pas le rôle prépondérant que joue un fapis
wn de sol dans la décoration d'une pièce. Clair et tranquille , Q

il contribue à agrandir la chambre où il se trouve ; coloré _

Q et mouvementé, il produit les effets les plus inattendus. ¦"
_. Vous trouverez ces contrastes dans les beaux tapis du m
¦̂  TIBET, de l'AFGHANISTAN, de l'ASIE et de CHINE : les

AFGHAN, HERIZ, KIRMAN, MYR et les autres, vous Q
M pourrez les toucher, compter leurs milliers de nœuds et __
n conserver dans votre esprit leur splendeur éternelle I ¦"

? .. ŵàmm/SÊme m̂m D
? ĵ^ ĤHH|HRHH| ?
Q fà A \4 r r̂ ŶVi tLttJÂ °Q WÊÊÈÈÈàÈÊLw-m99wÈÈLmWLm& 52
? Tapis au rouleau n
? D

NOUVEAUTE SENSATIONNELLE ,
Q UNIQUE A NEUCHATEL : te fréteau flottant ?

H O Des supports mobiles et accessibles, de 18 m de long, ¦¦¦¦
vous présentent 48 rouleaux de fapis d'une largeur wm

EU! de 4 à 5 m et d'une longueur de 30 m : ¦"
__ vous choisissez ainsi sur 5000 m2 de fapis. n

• Vous choisissez le rouleau qui vous convient, m
Q nous le déroulons devant vous. Nous le coupons ¦*"
_ et vous l'emportez : plus de perte de temps, n
¦*¦ plus d'aftenfe sur une commande à la fabrique
wm qui tarde à venir, plus de malentendus sur les coloris Q

ou sur les mesures.

H Q
• Vous voyez le fapis comme vous le verrez chez vous

rn pendant 20 ans. Q

? ZAm ŜJ! ^^ksiALsÀ M Q
n mkmËÈÊËEM&DÊUÊÊm M n
n Tapis mur à mur n
Q FONDS MODERNES LUMINEUX aux teintes vives, à l'entretien facile. 13
D Une spécialité de la maison MASSEREY
JJ Plus de 500 échantillons 60x120 cm vous présenteront D

la diversité des qualités suisses et étrangères : __

¦**¦ fapis de fond bouclé
ira tapis en laine frisée Q

tapis moquette

g2 tapis sans couture O
tapis ny lon, acrilan, perlon __

Q tapis de balcon "3
tapis de parois. pw

¦" Ces tapis vous sont livrés ef coupés exactement

Q selon les mesures que vous donnez, les chutes éfanf D
à notre charge. Les largeurs jusqu'à 5 mètres. _

¦* « L a  pose l
H soit libre par vous-même, ¦"

soit sur bande autocollante , avantageuse, m
Q soit sur liste smoothedge et feufre, pose impeccable. u

Q Facilité remarquable pour le choix de vos lArlj Q
Q Stock en magasin. Livraison à domicile E
n Magasin d'exposition Portes-Rouges 133 Q

8 vitrines - 400 m2 - PARC - Tél. 25 59 12
? U
? kk. Ouvert tous les jours E
H Br même le samedi Q

? ? ? ? ?? ? ? ? ? ?? ? ? ? Q B E

f ENFIN u MINI-SOLEKh

Toutes les qualités du VELOSOLEX, encore plus pratique, encore plu»
maniable, encore plus dynamique.
Passe partout, se case partout, s'emporte en vacances, en bateau, en
camping. Le MINI-SOLEX c'est la deuxième voiture idéale pour les auto-
mobilistes qui veulent se «cyclomotoriser» sans histoires.

Livrable en 4 coloris mode VELOSOLEX standard :
à un prix jeune pour les jeunes:

Fr. 538- Fr. 498.-
V 

Essais gratuits et démonstrations chez les agents figurant sous VELO- m
HT SOLEX dans l'annuaire professionnel B des téléphones. J

Agent général pour la Suisse: SOVEDI SA, 1211 Genève 26 ^̂ r

Boudry : Vuille - Colombier : Mayor - Fleurier : Balmer - Môtiers :
Bielser - Neuchâtel : Jaques, 8, place des Halles - Saint-Biaise :
Jaberg.

ï Prêts I
I express

j de Fr.5O0.-àFr.100O0.-

• Pas de caution:
Votre signature suffit

• Discrétion totale
Adressez-vous unique-

I ment à la première
banque pour
prêts personnels.

Banque Procrédït
\ 2001 Neuchâtel, av. Rousseau 5

tél. 038/24 63 63

X 

ouvert 08.00-12.15 et 13.45-18.00
fermé le samedi
Nous vous recevons
discrètement en local
privé
r i
! NOUVEAU Service express

i | Nom ___ i

I Rue |
¦ Endroit «¦ I li

TV
couleur

noir et blanc
Vente

Location
Echanges

Modèles depuis
Fr. 575 

Service impeccable,
rapide et conscien-
cieux par personnel

spécialisé

HP
Neuchâtel

RADIOS - TV

r*'""" "'"ï
\ A vendre X
I de mon élevage ?
} personnel i

Ijeune basset]
! âgé $
x de 10 semaines, i
x roux, long poil , |
* pedigree suisse |
J [membre du Club X
| officiel suisse des |
| bassets). ?

I Tél. 24 37 68. |
I Dès 19 h, !
t 24 37 69. !

Beau choix de cartes
de visite à l'imprimerie

de ce journal

GROSSIER I
^B= EL ECTRICITE G E N E R A L E  [ j

>\^E PESEUX BEVAIX CHEZARD
_ -3fr" 311216 461757 531975 \-\



De notre correspondant :
Cette fois, les dés sont jetés. Le feu

vert a été donné à la commission de cons-
truction et le centre paroissial catholique
romain de Fleurier sera bientôt mis en
chantier. Une modification ayant été ap-
portée au projet principal , M. Pierre Gertsch ,
architecte, a remanié quelque peu les plaris.
L'église polyvalente ne sera pas modifiée
par rapport aux décisions prises antérieu-
rement. Le presbytère, en revanche, se
composera d'un rezr de-chaussée mais n'aura
pas d'étage.

CHANGEMENT D'ASPECT
Une fois ce centre érigé, la partie est

de la rue de l'Hôpital changera totalement
d'aspect. A l'expiration des baux liant la
paroisse catholique à une société coopé-
rative d'alimentation et au centre espagnol ,
c'est-à-dire à fin avril , on pourra alors
commencer la démolition de l'ancien hô-
tel de l'Etoile.

Fermé il y a vingt ans en tant qu 'éta-
blissement public, le bâtiment avait subsis-

L'ancien hôtel de l'Etoile vu du sud. Au premier plan : le terrain de la future
église.

(Avipress - Schelling)

té sans subir de transformations. Bientôt
rasé , ce sera la disparition d'un témoin du
vieux Fleurier. L'hôtel de l'Etoile eut pour
dernière tenancière-propriétaire Mme Anna
Seguini-Staehli. La salle à boire se situait
côté rue. Les clients n 'étaient , en général
pas nombreux, mais la maîtresse de céans
savait recevoir son monde avec courtoisie.

Femme cultivée, on pouvait avec elle,
discuter de n'importe quel sujet , mais el-
le détestait particulièrement les cancans
de bistrots. Mme Seguini-Staehli s'honorait
de posséder des hôtes de qualité, notam-
ment Léon Savary et William Matthey-Clau-
det. En séjour au Vallon , l'un et l'autre ,
voire les deux ensemble, ne manquaient
pas une occasion de passer à l' « Etoile »
et d'y déguster une absinthe de premier
choix, surtout quand la « fée verte » de-
vint le fruit interdit et maudit...

MOZART ET CHOPEN
Parfois le soir, en ce temps où on ne

connaissait pas encore les boîtes à musi-
que, la patronne se mettait au piano pour

interpréter des œuvres de Mozart , Schu-
bert ou Chopin... La salle à manger don-
nait sur le côté cour et aux étages se
situaient les chambres à louer. Ce n'était
pas un hôtel de première classe, loin de
là ! Mais Mme Seguini-Staehli a rendu
d'innombrables services en acceptant sous
son toit des gagne-petit ,, des gens devant
. se serrer la ceinture » lors de la grande
crise horlogère précédant la Seconde
Guerre mondiale. Souvent même, elle of-
frait le couvert aux plus déshérités.

Depuis un certain nombre d'années , les
établissements publics avec débit d'alcool
ont notablement diminué dans la commu-
ne. Ainsi vit-on disparaître rue de la Pla-
ce-d'Armes : le café du Cheval-Blanc , l'hô-
tel de France, le café Burlaz ; à la Grand-
Rue : la pension Beauregard , le dafé -
restaurant du Casino, la maison du Peu-
ple, le Cercle démocratique et enfin , dans
quelques jours , l'hôtel de la Croix-Blan-
che mettra la clef sous le paillasson.

A quoi cela tient-il ? Les conditions de
vie ont changé. La télévision n 'incite plus
guère les gens à aller au café le soir ,
certaines sociétés ont vu leurs effectifs
fondre, on ne travaille plus derrière le
quinquet jusqu 'à des heures avancées de
la nuit avant d'aller vider une çhope.
D'autre part , l' automobile a supplanté bien
d'autres distractions d'une époque mainte-
nant révolue...

G.D.

L hôtel de . Etoile sera bientôt démoli...
avec lui un témoin du vieux Fleurier disparaitUn paysan des Verrières: La vie

serait intenable sans le travail

LES PROBLÈMES DU TROISIÈME ÂGE

Le troisième âge. Une question qui intéresse les sociologues, les
médecins, les services sociaux et de multiples organisations. Mais
aussi une question qui concerne directement les intéressés, indépen-
damment de leur position sociale. Aussi, avons-nous décidé de pu-
blier, à partir d'aujourd'hui, une série d'entretiens avec des personnes
du troisième âge, de tous les milieux, habitant au Val-de-Travers, avec
le désir de susciter un débat parmi nos lecteurs.

pi&fre enquête!
L. . . a- i . i . •¦- y n ' i l ' ' • '*

M. S. G., 70 ans, et sa femme,
travaillent la terre dans le canton
depuis 37 ans. Actuellement, ils vi-
vent dans une modeste ferme des
Verrières où ils élèvent quatre va-
ches et deux génisses.

Il a débuté comme maître vacher,
puis, à force de privations et en em-
pruntant de l'argent, il s'est installé
à son compte. M. et Mme S. G.
n'ont pas eu la vie facile. Ils ont
élevé cinq enfants. Aujourd'hui pour
vivre, ils ne disposent que d'une re-
traite AVS de 369 f r .  par mois et
de leur travail en attendant que Mme
S. G. bénéficie également d'une mo-
deste pension. Les problèmes du troi-
sième âge ? M. S. G. a son opi-
nion.

— Récemment, je conduisais un
veau dans un village voisin. Une
personne m'interpella : « A votre âge,
on ne devrait plus travailler ». Elle
ne se rendit pas compte de la peine
qu'elle m'avait causée. En effet , le
jour où je m'arrêterai de travailler,
mes heures seront comptées. En tra-
vaillant, j 'ai l'impression de ne pas
être inutile sur cette terre. C'est le

M. S. G., i l'amour du travail...
(Avipress - Schelling

meilleur remède que je connaisse pour
maintenir un bon moral.

M.  S. G. évoque ensuite ses débuts
difficiles , alors qu 'il devait travailler
durement pour faire face aux échéan-
ces et que souvent il ne disposait pas
de cent sous pour se rendre dans la
localité voisine.

— Oui, j 'ai toujours bénéficié d'as-
sez de crédits mais jamais de suffi-
samment d'argent. Aujourd'hui, les
jeunes paysans, malgré certaines dif-
ficultés, connaissent une vie beau-
coup plus aisée.

Quant à Mme S. G., toujours aler-
te, elle a également « trimé > pour
épauler son mari et élever une fa-
mille nombreuse. Elle travaillait le
matin dans une colonie de la Croix-
Rouge puis l'après-midi, faisait les
foins et s'occupait du ménage. Elle
pense également que les personnes
du troisième âge doivent avoir une
occupation dans la mesure où elles
se trouvent en bonne santé.

Leurs loisirs ? M. S. G. est so-
ciable et après une journée de tra-
vail de cinq heures, il aime se ren-
dre au café du village faire une par-
tie de cartes et discuter avec des
amis, tandis que sa femme se repose
à la ferm e en lisant ou en entrepre-
nant de menus travaux ménagers.

Tous deux, après une vie pleine
de labeur, mériteraient de se reposer.
Pourtant, en maintenant la bonne
marche de leur petite exp loitation,
ils ont l'impression de servir toujours
la communauté.

J. P et G. D.

La deuxième marche des Forts
aura lieu cet été en France

SOUS LE PATRONAGE DE LA FAN

De notre correspondant régional :
Sous le patronage de la FAN, le Spéléo-

Club de Saint-Sulpice et le Club athlétique
de marche de Fontarlier organiseront en
août prochain la deuxième marche des
Forts. Le départ et l'arrivée auront lieu
au café-restaurant « Chez Marcelle » à la
Cluse-et-Mijoux.

Enfants, touristes, sportifs, familles et mar-
cheurs pourront y prendre part. Le par-
cours sera d'environ 15 km et très pitto-
resque. H passera par les trois forts. Pai
beau temps, la vue s'étendra jusqu'au Mont-
Blanc ' Les organisateurs offriront une col-

lation. Une fort belle médaille au ruban
rouge - blanc - bleu et représentant le fort
de Joux vu de Fontarlier, sera remise à
chaque participant arrivant au dernier poste
avant 18 heures.

Un service de taxi pour se rendre au
départ, sera organisé des Verrières et
Fontarlier jusqu'à la Cluse-et-Mijoux, loca-
lité où les trains ne s'arrêtent pas.

Un challenge sera offert par un impri-
meur de Couvet au groupe le plus nom-
breux et la personne la plus âgée terminant
la marche obtiendra une coupe offerte par

Assemblée générale du service
d'aides familiales du Vallon

De notre correspondant :
L'assemblée générale ordinaire du service

d'aides familiales du Val-de-Travers a eu
lieu hier soir à l'hôtel de l'Aigle de
Couvet, sous la présidence de M. Gérald
Piaget, industriel à la Côte-aux-Fées. Une
soixantaine de personnes ont pris part
à la séance administrative.

Elles ont entendu les rapports de ges-
tion du président du SAF, de l'adminis-
tratrice, Mme Geneviève Loup, de Mô-
tiers, et des vérificateurs des comptes et
ont renouvelé leur confiance au comité
du Service d'aides familiales du Val-de-
Travers. La soirée s'est poursuivie par
un exposé de M. Carlo Robert-Grandpier-
re, professeur à l'Ecole normale de Neu-
châtel , sur le suj et «Le Val-de-Travers
et son eau claire », et par un film pré-

senté par M. Luc Rochat, sur une réalisa-
tion des étudiants de " l'Ecole normale de
Neuchâtel. .<tiisz  ̂•Nous reviendrons plus en détail sur cette
assemblée dans une de nos prochaines
éditions. 

En Terre sainte
(sp) Le père Bernard Richard, franciscain,
commissaire de Terre sainte pour la Suisse,
sera dimanche à Couvet. Il organisera le
matin après la messe une séance de pro-
jections pour les enfants et l'après-midi
sera réservée aux adultes.

Par des diapositives en couleurs, prises
au cours de dis pèlerinages en Terre sainte,
le père Richard fera revivre les lieux où
le Christ a vécu parmi les hommes.

(c) Hier après-midi, à l'Abbaye, s'est tenue
l'assemblée générale de l'Association can-
tonale vaudoise des patrons boulangers-pâ-
tissiers, sous la présidence de M. Frédéric
Fuchs (Sainte-Croix), nouveau président
cantonal, qui a salué parmi les invités le
préfet Paul-Eugène Rochat et le syndic
Edward Berney. M. A. Benggeli, prési-
dent de la section de la vallée, a souhai-
té la bienvenue aux boulangers vaudois.
Le président cantonal a ensuite parlé des
nombreux problèmes préoccupant actuel-
lement les milieux de la boulangerie, puis
a présenté un rapport sur l'exercice écou-
lé, dans lequel il relève notamment que
de nombreux villages du canton n'avaient
plus de boulanger.

Au nom du comité cantonal, M. Albert
Lavanchy a remis le diplôme de membre
honoraire à huit membres de la « canto-
nale ». MM. Albert Rappaz (Lausanne) et
Marcel Vallotton (Yverdon) ont été élus
au comité cantonal , en remplacement de
MM. Albert Lavanchy et Ernest Droz.

L'assemblée a acclamé M. Lavanchy,
membre d'honneur de l'Association canto-
nale, en reconnaissance des services qu'il
a rendus à la profession. A l'issue de l'as-
semblée, les participants ont pris part à
nnft rnllRtinn.

Les patrons
boulangers

à la Vallée de Joux

« Traversia » change de présidente
(sp) La société de gymnastique féminine
. Traversia » a tenu son assemblée géné-
rale mercredi soir au café du Pont de
Travers, sous la présidence de Mme Helda
Thiébaud, vice-présidente. Les rapports d'ac-
tivité et de caisse ont été adoptés et la
prochaine soirée a été fixée au 30 oc-

tobre. Le comité a été formé comme suit :
présidente : Mme Helda Thiébaud ; vice-
présidente : Mlle Eliane Fluck ; secrétaire :
Mlle Josianne Fluckiger ; caissière : Mme
Edith Udriot ; archiviste : Mme Gisèle
Mucci.

Mme Heidi Boiteux a été confirmée
comme monitrice, les sous-monitrices étant
Mlles Eliane Fluck et Marie-Thérèse Otz.
La société a un effectif de quelque 40
femmes et pupillettes.

Après la partie administrative, le verre
de l'amitié a été offert à tous ceux qui,
n'étant pas sociétaires, se sont dévoués
pour le succès de la dernière soirée.

Assemblée
des samaritains

(sp) La section de Buttes de l'Alliance
suisse des samaritains, a tenu une assem-
blée générale à « La Choche », sous la
présidence de Mlle L. Magnin.

Les rapports d'activité et de caisse ont
été adoptés puis le comité a été constitué
comme suit : présidente : Mme Liliane
Dubois, vice-présidente : Mme Ariette Daina
secrétaire-caissière : Mme Sarah Grandjean ,
chef du matériel : Mme Antoinette Bolla,
moniteur : M. Roger Graber. La distribu-
tion du matériel est assurée par Mme
Charly Zaugg, concierge du collège.

Temps présent
Malaise devant ces visages de gos-

ses européens, supports sans le savoir
de la publicité, devant d'autres visa-
ges de gosses, chez Mao, supports
sans le savoir d'une idéolog ie. Et
pourtant , il n'y avait aucun rapport
entre les deux sujets inscrits à
t Temps présent » hier soir.

L'enfant-ro i, l' enfant consomma-
teur, que n'a-t-on écrit à ce sujet ?
De plus en plus la p ublicité fai t
appel à des enfants pou r les trans-
former en présentateurs de produits
ou de slogans. A la télévision, un
< spot » sur deux utilise h présence
d' un enfant. Pauvres gosses amenés
chez le photograp he parce qu'on se
réjouit de voir son visage dans les
catalogues ou les magazines ! Et ce-
la rapporte la coquette somme de
2000 f r .  par mois en moyenne... Pa-
rents, vendeurs d'enfants, cela exis-
te, mais au maximum deux f i lms
par mois, la lot l' exige ! Inutile ce-
pendnt de peindre le diable sur la
muraille : les enfants ne sont pas
dupes. Voir leurs réactions devanet
les spots publicitaires en début
d'émission. En d'autres termes, publi-

cité vue ou entendue consciemment
devient comique. Enfin, citons Mac
Luhan : « Quand la production et
la consommation tout entières seront
en harmonie complète et préconçue
avec la totalité des désirs et des
efforts , la publicité se sera éliminée
elle-même par son propre succès. »

Le meilleur moyen de développer
l'esprit critique de l'enfant puis de
l'ado lescent face à la publicité, c'est
encore de le faire participer à sa
création. Mais le publiciste est là
pour souffler le bon mot, la phrase
qui porte, l'image-choc. Instants pro-
p ices pour un sondage concernant
les désirs de ses élèves, futurs con-
sommateurs. Si le r e p o r t a g e
d'Alexandre Casella, premier journa-
list e à pouvoir fi lmer en Chine de-
puis que ce pays a ouvert à nouveau
ses portes à la presse occidentalee,
n'apportait pas d'images nouvelles,
en revanche le f i lm réalisé par une
équipe de l'ORTF parvenait à faire
le point sur la situation en Uru-
guay et le mouvement des Tupama-
ros.

R. Z.

Collision
(sp) Hier à 14 heures, Mme G.B., de
Boudry, descendait la Clusette en auto. A
la bifurcation conduisant à Noiraigue, elle
rattrapa la voiture pilotée par Mme C.S.,
domiciliée à Marin qui avait ralenti pour
obliquer à gauche.

A la suite d'une inattention de Mme
G.B., son véhicule entra en collision avec
l'auto de Mme C. S. Pas de blessé. Les
dégâts s'élèvent à 2500 francs .

¦mnMJirnaBBl L'Association des détaillants
l^̂ -̂ W du VAL-DE-TRAVERS

\ M m \  Plus de 80 détaillants
L V w 1 Pour P|us de 14,000 fr. de lots
¦¦ "̂¦'|̂ ™ Participez à la

GRANDE LOTERIE
du 15 mars au 17 avril 1971 JE
1 billet par tranche d'achat de Fr. 10.— m

Autorisé par le Conseil d'Etat "̂

Soirée du « Mënnerchor »
Le Mannerchor de Couvet que dirige

M. Francis Maire donnera son concert
annuel demain soir à la salle de spectacles.
Six chœurs préparés avec soin par la société
sont inscrits au programme.

Après l'entracte, le duo c Hollidays »,
virtuoses sur harmonicas (médaille d'or) et
le duo Heidi et E. Sommer, jodleurs, occu-
peront la scène de la salle de spectacles.

Enfin , le bal sera conduit par l'orchestre
c Rythm-Melody 's » dont la réputation n'est
plus à faire.
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(c) Aujourd'hui vendredi, le Conseil géné-
ral des Verrières devra se prononcer sur
deux demandes de crédits : l'une de 4500
fr. pour une épandeuse à fût destinée aux
travaux publics ; l'autre de 16,000 fr. en
vue de l'acquisition d'une moto-pompe
remplaçant l'engin en usage depuis vingt-
sept ans et qui a perdu de sa puissance
de refoulement.

Conseil général :
deux crédits

à l'ordre du jour

(c) L'actif groupe des paysannes du Val-
de-Travers s'est réuni aux Verrières, sous
la présidence de Mme Berthe Montandon
et en présence de septante personnes. Le
but de la prochaine course a été fixé à la
Grande-Dixence, le mercredi 2 juin 1971.
Les participantes suivirent avec ravissement,
une conférence-démonstration sur la déco-
ration de tables. Un thé-pâtisserie mit fin
k cette assemblée.

Assemblée
des paysannes

Yverdon : épilogue judiciaire d un sinistre
De notre correspondant : 1
Le 6 juillet 1970, un incendie avait dé-

truit une grange à Molondin, sur Yvonand,
faisant 200,000 fr. de dégâts. Le coupa-
ble, actuellement détenu à Orbe, a compa-
ru devant le tribunal correctionnel d'Yver-
don présidé par M. S. Contini. J. V.

est connu comme un travailleur, débrouil-
lard et instruit, mais il s'adonne à la
boisson depuis quelques années. Sous sur-
veillance depuis 1948, il fut interné à
onze reprises. A la date précitée, il de-
manda au propriétaire de la. ferme, un
ancien camarade d'école, de l'autoriser à
coucher dans la grange. Ayant perdu son
pain, il alluma un bout de ^papier roulé
qu'il laissa tomber, boutant ainsi le feu
à la ferme. Brûlé et pris de panique, il
s'enfuit et fut arrêté par la gendarmerie
là Donneloye. L'accusé, reconnu cou-
pable d'incendie par négligence est condam-
né à 15 mois de prison, moins sept jours
de préventive. Le tribunal surseoit à l'exé-
cution de la peine et ordonne le renvoi
de l'accusé dans un asile pour buveurs.
L'avocat de l'accusé a interjeté recours
contre ce jugement.

(c) Le tribunal de police a condamné un
agriculteur de Belmont à 15 jours de pri-
son avec sursis pendant deux ans, plus
les frais. L'accusé, Ch. H. avait été con-
damné à des amendes pour mauvais entre-
tien de son matériel à traire. Pour récupé-
rer le montant des amendes, il se mit à
ajouter de l'eau au lait. Lors d'un contrôle
on constata que le lait contenait de 19
à 20 % d'eau.

Le même tribunal a condamné par cou-
tumance cinq ouvriers Yougoslaves à 20
jours de prison ferme et à trois ans d'ex-
pulsion. Un maraîcher d'Yverdon les avait
engagés. Etant donné leur mauvaise con-
duite, il les avait licenciés. A la fin d'août,
ils revinrent sur leur lieu de travail dans
un but de vengeance, cassèrent des vitres
dans la dépendance de la ferme, sectionnè-
rent un tuyau d'arrosage, faisant pour plu-
sieurs centaines de francs de dégâts.

Au tribunal de police

(c) Les autorités communales de Chevroux
ont reçu mardi le préfet, M. Nicod et les
municipaux du district de Payerne. Après
avoir visités les nouvelles installations du
village, le syndic convia ses hôtes à un
banquet.

Réception à Chevroux

Dernière séance
des veillées féminines

(c) La traditionnelle course des veillées
féminines sera remplacée, cette année, par
une soirée de détente qui aura lieu dans
les salles de paroisse, le 24 mars.

Avant la sciée
du Chœur d'hommes

(c) Le chœur d'hommes de Dombresson-
Villiers et le chœur d'hommes de Cour-
telary ont mis mardi au poin t le pro-
gramme que ces deux sociétés ont préparé
au cours de l'hiver et qu'elles présenteront
prochainement à Dombresson et à Cour-
telary.

Italie :
mandat d'arrêt contre

le prince Borghese
ROME (AP). — Le procureur principal

italien , M. Augusto de Andreis; a lancé
hier un mandat d'arrêt contre le prince
Junio-Valerio Borghese, ancien fasciste et
chef de l'extrême-droite, dans le cadre de
l'enquête snr les organisations subversives
d'extrême-droite.

Le mandat a été lancé après que le
prince n'eut pas déféré à une convocation
pour répondre aux questions de la police.

Par ailleurs, toujours dans le cadre de
l'enquête, la police romaine interrogeait
trois personnes.

(sp) L'année passée, le service du feu a
coûté à la commune de Travers une som-
me de 5000 francs. Il a été payé 2415 fr.
de salaires, soldes et assurances aux sapeurs-
pompiers, 750 fr. au centre de secours du
Val-de-Travers, 614 fr. 50 pour les équipe-
ments, 1377 fr. 60 destinés à l'achat et
à l'entretien du matériel , 219 fr. 70 pour
les frais d'exercices et de courses, 574 fr. 85
pour les frais de vacations, de téléphones
et redevance à la fédération cantonale.

Par ailleurs, la subvention de l'Etat a
été de 617 fr. alors que les pompiers
absents lors d'exercices ou d'interventions
ont payé des amendes pour un montant
global de 215 francs.

Les pompiers
manquent d'assiduité

Cinéma Colisée (Couvet) : 20 h 30,
Fahrenheit 451.
Médecin et pharmacien habituels.

tr
L'annonce
reflet vivant
du marché

L'IMPRIMERIE
CENTRALE

NEUCHATEL

achète

CHI FFONS |
toile et coton, di-
mensions minima-
les: 30 cm x 30 cm,
p r o p r e s , blancs

et couleurs
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Laver
la vaisselle

avec
Miele
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Démonstration
et vente

SS3
Couvet 0 63 1206

LES TROIS NOUVELLES

CUISINIÈRES
MÉNALUX

Une réalité qui comblera votre goût
et votre sens pratique

Vous apprécierez:
# Le tableau de bord émaillé (bois)
# Les plaques rapides et une auto-

matique, à réglage ultra-fin
# Four géant avec plaque et gril

(largeur 43 cm), etc.

FLEURIER CO 61 19 44
Toutes les trois sont vraiment belles

A partir de Fr. 383.—
REPRISES - FACILITÉS

Grand choix d'autres modèles

m | JsHflË
W l COUVET 0 63 23 42
B I FLEURIER 0 61 1147

non-réponse 0 6115 47

T É L É V I S I O N
radio - enregistreur - disques

R. M O N N I E R
Concessionnaires des PTT

Dépannage après-vente garanti

Travers - Couvet - Fleurier
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APPARTEMENTS A VENDRE
NEUCHÂTEL (Champréveyres) HAUTERIVE (Champréreyres)
(Habitables dès juillet et septembre) (Habitables dès fin 1971)

Un Standing 2 Va pièces 79 m2 à partir de Fr. 108,000 —
4 pièces 95 m2 à partir de Fr. 110,000.—

exceptionnel! ~~ -
 ̂ 4 pièces 98 m2 à partir de Fr. 134,000.—

à des prix; 2 1/2 Pièces 79 m2 à Partir de Fr- 108,000.— 4 pièces 114 m2 à partir de Fr. 165,000.—

 ̂
4 

Vi pièces 114 m2 
à partir de Fr. 157,000.— 5 pièces 111 m2 à partir de Fr. 160,000.—

exceptionnels 6 y2 pièces 148 m2 à partir de Fr. 210,000.— 6 Va pièces 149 m2 à partir de Fr. 230,000 —
Hypothèques assurées 70 % à (Cheminée de salon) (Cheminée de salon)
80%

Vue imprenable Equipement hors série : Frigo 275 litres, congélateur, machine à laver la vaisselle, cuisinière
de luxe.

POUR VISITER: M.G. FANTI, TÉL. (038) 41 12 84  ̂
Notre référence: Plus de 80 appartements vendus en une année «4 

par 7

Alice Bickel

Je ne pourrais pas dire combien de temps je suis
restée inconsciente. Lorsque je revins à moi , j' osais à
peine ouvrir les yeux de peur de revoir le cadavre de
Chuck Bartlett. Puis, je compris qu 'en agissant ainsi je
n'améliorais pas ma situation, je me hasardai à ouvrir
un œil. D'abord je crus que mes sens me jouaient un
tour, mais en regardant plus longuement, je constatai
que Bartlett avait disparu, ainsi que le tapis taché de
sang qu'on avait remplacé par un autre de teinte et
de dessins semblables.

Avais-je rêvé cette horrible scène ? Je n 'avais jamais
souffert ni de cauchemars ni d'hallucinations. A cet
instant, je sentis dans ma main les morceaux de sucre
ramassés près de Chuck. Il ne s'agissait pas d'un mau-
vais rêve mais d'une amère réalité. Cette certitude me
fit réfléchir. La conclusion fut  que je m 'habillai en
toute hâte. Je mis mes vêtements dans mes deux vali-
ses, je roulai un foulard autour de ma tête et ma
machine à écrire sous le bras, je m'enfuis de la « Villa
Hirondelle ».

Une fois dans la rue j' eus pleinement conscience de
la situation dans laquelle je me trouvais. Je n'avais

(Copyright Miralmonde)

pas la plus petite idée de l'endroit où je devais me
rendre au milieu de la nuit. Je tremblais de tout mon
être et la fraîcheur nocturne n'en était pas la cause.
Puis, je vis qu'au bar , il y avait encore de la lumière.

Marcel. Il m'apparut, en cet instant comme une
planche de salut. La porte était close. Cependant com-
me je heurtai avec énergie, Marcel ouvrit. Son expres-
sion horrifiée m'apprit que j'étais la dernière person-
ne au monde qu 'il s'attendait à voir à cette heure.
Vraisemblablement les dames d'Antibes ne se promè-
nent pas dans les rues à deux heures du matin leurs
valises à la main.

— Marcel , balbutiai-je, je... j'ai besoin d'un taxi...
s'il vous plaît un taxi... tout de suite... avez-vous com-
pris ?

—¦ Mais mademoiselle... que se passe-t-il... ?
— Rien , je dois partir sur le champ... j ' ai besoin

d'un taxi , répétai-je d'un ton pressant.
Il n 'y avait personne à qui je puisse m'adresser ! Si

je n 'y prenais pas garde, j' allais me trouver accusée
d'un meurtre avec lequel je n 'avais absolument rien à
faire. Qui me croirait quand je crierais que je n'avais
pas tué Chuck Bartlett , que j'ignorais deux heures
auparavant sa présence dans le Midi de la France ?
Je ne pouvais pas m'adresser à la police. Je fouillai
mon sac pour y prendre un mouchoir et je touchai la
carte de Nils.

Nils ! Où l'atteindre au milieu de la nuit  ? J'es-
sayais, autant que possible, de mettre,  de l'ordre dans
mes pensées. Il fallait absolument que je trouve un
taxi qui me conduise à Nice.

— Je vous en prie, Marcel , appelez un taxi... ma
voix tremblait.

Il me fit un long discours en français auquel je ne
compris pas un mot, mais dont le ton m'apprenait
qu'il regrettait de ne pouvoir me donner satisfaction.
Il continua à parler, finalement je compris qu'il me
déconseillait de partir ainsi dans la nuit. Je secouai
la tête avec entêtement. Rien n'aurait pu me contrain-

dre a demeurer plus longtemps dans le voisinage de
la « Villa Hirondelle ». Marcel était sincèrement
ennuyé et dans le flux de ses paroles, je finis par sai-
sir qu 'à cette heure aucun taxi ne circulait à Antibes.

— Je paierai double prix.
Ceci parut faire de l' effet sur le petit Français. Il

s'approcha du téléphone accroché à la paroi derrière
le comptoir et se mit en devoir de le faire fonction-
ner. Après quelques crachotements, il f init  par mar-
cher.

Extrêmement surpris du résultat de ses peines, Mar-
cel m'annonça avec étonnement que mon taxi arrive-
rait dans quelques minutes.

— Merci , monsieur Marcel.
Je déposai une p ièce de monnaie sur la table.
—¦' Quelque chose ne va pas , mademoiselle ?
Il me regardait avec ses petits yeux scrutateurs de

souris.
— Non... non , je dois simplement part i r  subitement.

Chez les journalistes , la chose est courante. On reçoit
un télégramme et on doit se rendre dans un autre
lieu... vous comprenez ?

Je ne crois pas que Marcel prit cette explication
pour de l'argent comptant. Peut-être, étant donné les
diff icultés de notre conversation n 'avait-il rien com-
pris. Mais j 'imagine que la tension nerveuse que
j 'éprouvais se reflétait sur mon visage. Aussi , fus-j e
soulagée en entendant  arriver une voiture. Le chauf-
feur s'annonça immédiatement  au bar.

Le taxi démarra , mes yeux se posèrent une derniè-
re fois sur la « Villa Hirondelle ». Lorsque je m 'étais
sauvée, la lumière brillait dans l'escalier de la mai-
son où maintenant régnait une obscurité complète.

— Où voulez-vous aller, Mademoiselle ?
Je me rendis encore plus nettement compte en cet

instant que je n 'avais pas la plus petite idée de l'en-
droit où je passerai le reste de la nuit. Pendant les
quelques jours que j' avais vécu ici , à l'exception de la
soirée d'aujourd'hui , j'étais demeurée à la « Villa Hi-

rondelle ». Je n 'étais pas encore prête a aller a la
découverte. Je réservais cela pour les semaines à
venir , parce que je voulais d'abord ma reposer.

— Conduisez-moi... à la place du Casino à Nice. On...
m'y attend !

Je me souvenais que dans le voisinage du bureau de
Nils j' avais vu un hôtel. J'espérais pouvoir y descendre.

Une demi-heure plus tara , je sonnais à la porte de
l'hôtel. Après une attente pendant laquelle je craignis
devoir m'en aller à pied portant mes bagages à la
recherche d'un autre abri pour la nuit , un concierge
endormi ouvrit de mauvaise grâce. Cinq minutes plus
tard , cependant j ' avais une chambre. A bout de forces,
je me jetai sur le lit dont le matelas gémit en recevant
mes cinquante kilos. J'espérais dormir au moins quel-
ques heures pour pouvoir ensuite réfléchir clairement
à ce que j 'allais faire. Mais , dès que je fermais les
yeux , l 'horrible spectacle de Bartlett  gisant dans son
sang m'apparaissait. Au bout d'un moment j'étais si
désespérée que j 'aurais voulu hurler de douleur. Seule
la pensée de pouvoir joindre Nils Sorensen me donna
un ultime reste de décence. Mais il fallait que je
patiente jusqu 'à l'ouverture du bureau , soit neuf heu-
res du matin.

Lorsque je me trouvai devant la porte, je me deman-
dai comment, avec les quelques mots de français que
je possédais, je pourrais formuler ma requête. Cepen-
dant  ce souci me fut heureusement enlevé, car la jeune
fille qui leva la tête de sa machine à écrire, à mon
entrée , parlait un peu l' anglais.

Il était évident qu 'il fa l la i t  que je lui raconte une
histoire plausible, sinon , je ne pourrai pas entrer en
contact avec Nils aujourd'hui.  Et à aucun prix , je ne
voulais pour notre rendez-vous du lendemain retour-
ner à la « Villa Hirondelle ».

— Je suis Ann Danby, une relation de M. Sorensen.
Puis-je lui parler un instant ?

—¦ Monsieur Sorensen est absent aujourd'hui.
(A suivre)

Le Meurtrier vint avec des roses

A louer ou à vendre, à Bienne, dans Immeuble commercial
neuf, au centre de la ville et des affaires , locaux pour

magasins et bureaux
de conception moderne et rationnelle. Places de parc et entrepôts
dans l'immeuble. Grandes ^ surfaces disponibles, à répartir au gré
des preneurs.

S 

Pour tous renseignements , adressez-vous à

Dr Krattiger & Cie
Place de la Gare 7
2500 Bienne Tél. (032) 2 09 22.

A louer

appartement 4 pièces
tout confort , à Peseux, avec reprise de

meubles ; occasion unique pour couple se
mettant en ménage. Libre immédiatement
pour cause de départ. Adresser offres écrites
à HY 641 au bureau du journal.

A louer dès le 1er juillet 1971

LOCAUX
INDUSTRIELS

d'une superficie de 360 m2, situés à l'est de
Neuchâtel. Conviendraient particulièrement pour ate-
liers d'horlogerie.

Adresser offres sous chiffres P. 900082 N à Publi-
citas S.A., 2001 Neuchâtel.

Saint-Aubin (NE)
L'entreprise des PTT offre à louer des locaux
commerciaux ainsi qu'un appartement de 4 pièces
dans l'ancien bâtiment postal, à Saint-Aubin (NE).

S'adresser à la Direction d'arrondissement postal,
à 2001 Neuchâtel, tél. (038) 221221.

A louer, pour le 24 juin, au centre

appartement de 2 pièces
ensoleillé, rénové, mi-confort , loyer modéré.
3me étage, pour 1 ou 2 personnes tran-
quilles.

Adresser offres écrites à CS 636 au bureau
du journal.

Pour cause impré-
vue , à louer pour
le 1er avril 1971,
à Neuchâtel , rue
Emer-de-Vattel 23
(avenue des Al-
pes), un

appartement
de 3 pièces
Tout confort , vue
sur le lac. Loyer
mensuel: Fr. 396.-
plus charges.

Fiduciaire
Leuba & Schwarz
Fbg de l'Hôpital 13

Neuchâtel
Tél. 25 76 72

Nous louons à _^f ""
CERVIA (Adriatique) -̂ W
MAISONS ET APPARTEMENTS ' "
DE VACANCES
à des prix modérés"

J.P. Trûmpler, Eschenweg 10
^6340 Baar, Téléphone 042/315245/315244

A louer à Neuchâtel, en plein
centre,

LOCAUX
Entresol, entrée indépendante.
W.-C, vestiaires (130 m2).
Adresser offres sous chiffres OFA
9337 L, à
Orell Fussli Annonces S.A.,
1002 Lausanne

A louer, dans Immeuble
moderne, situé à proximité
de la gare à Neuchâtel
magnifique

appartement de 2 chambres
libre tout de suite, cuisine
bain, W.-C. cave chauffage
général, distribution générale
d'eau chaude.

Faire offres soùs chiffres
AS 35039 N, aux Annonces
Suisses S.A. « ASSA »,
2, fbg du Lac, 2000 Neuchâtel.

Pour cause
imprévue,
A LOUER

pour le
1er mai 1971,

à CERLIER

appartement
4 y ,  pièces.

Téléphoner au
(032) 88 17 60,

le soir.

Répondez s.v.p.
aux offres

sous chiffres...
Nous prions les personnes

et les entreprises qui pu-
blient des annonces avec
oflres sous chiffres de ré-
pondre promptement aux
auteurs des offres qu 'elles
reçoivent. C'est un devoir
de courtoisie et c'est l'in-
térêt de chacun que ce ser-
vice fonctionne normale-
ment. On répondra donc
même si l'offre ne peut pas
être prise en considération
et on retournera le plus
tôt possible les copies de
certificats, photographies et
autres documents joints à
ces offres. Les Intéressés leur
en seront très reconnais-
sants, car ces pièces leur
sont absolument nécessaires
pour répondre à d'autres de-
mandes.
Feuille d'avis de Neuchâtel

A louer,
du 1er au 20 avril ,

1 appartement
tout confort (4 lits).

1 studio
(3 lits)

Prix intéressants.
Tél. (026) 7 18 30.

Pour vos vacances
en Valais
Bungalows
à louer
de Fr. 16 à 22 —
par jour pour 4 per-
sonnes.
Au Camping
¦< PANORAMA »
Haute-Nendaz.
Réservation
Mme A. Délèze
45, r. Condémines
1950 SION
Tél. (027) 2 94 58.

Société
cherche à louer
pour ses réunions

LOCAL
pouvant être
entièrement
être entièrement
aménagé à ses frais ,
dans le rayon
Neuchâtel-Peseux.
Téléphoner au
(038) 31 71 40 ou
(038) 24 47 56,
après les heures
de bureau, 
Jeune femme ,
employée Migras,
cherche

chambre
indépendante
dans le centre
de Neuchâtel ,
pour le 1er avril.
Tél. 61 28 98.
PETITPIERRE &
GRISEL S. A.,
av. de la Gare 49,
cherche, pour l'une
de ses secrétaires,
un

STUDIO
ou une chambre
confortable, libres
immédiatement.
Tél. 25 65 41,
interne 23. 

BAUX A LOYER
en vente au bureau

du journal



Motions et interpellations: de tout
un peu devant le Conseil général...

irs 1971 FAN — EXPRESS

De notre correspondant :
Le Conseil général a siégé mercredi soir ,

sous la présidence de M. André Perret ,
à l'aula du centre scolaire de Bellevue.
Au programme, un ordre du jour essen-
tiellement composé de motions et interpel-
lations. Cela ne devait pas enthousiasmer
les conseillers généraux, puisque nombre
d'entre eux avaient « boudé » la séance.
Enfin , il s'agissait d'une séance de liqui-
dation. Tous les points inscrits ayant été
traités , le but aura donc été atteint ! La
motion de MM. Edgar Tripet et consorts
demandant au Conseil communal de pro-
céder à une étude prévisionnelle des recet-
tes communales pour les cinq années à
venir ayant été traitée dans notre édition
d'hier, nous n'y reviendrons pas.

# Agrégation et naturalisations. — Une
demande d'agrégation et plusieurs de natu-
ralisations ont été acceptées à la quasi-
unanimité. Agrégation : Daniel Surdez, ori-
ginaire du Peuchapatte. Naturalisations :
René-Alain Perroux (Français), Julianna
Erzsebet Polesznyak (Hongroise), Béatrice-
Marta Cécile Heppeler (Allemande), Maria-
Laura Rota , née Cassi, (Italienne), Geza
Csombo (Hongrois) pour lui et sa femme.
# Orientation professionnelle. — MM.

Edgar Tripet et consorts avaient déposé,
le 25 novembre dernier, une interpellation
demandant à l'exécutif quels sont ses pro-
jets en ce qui concerne l'extension des
locaux à disposition du service d'orienta-
tion professionnelle. En effet , avec la ré-
forme scolaire, ce service cantonal a pris
une extension considérable. Pour être plus
efficace encore dans l'information profes-
sionnelle comme dans l'orientation scolaire,
il risque fort d'être appelé à un plus
grand développement. M. Tripet rappela
que le service en question dispose de
quatre psychologues, dont le directeur et

de deux secrétaires. Or les locaux sont
petits. Il manque, rue de la Serre, quel-
ques bureaux , salle d'attente , etc. M. Ro-
bert Moser, conseiller communal, déclara
d'emblée que des pourparlers se déroulent
depuis quelque temps entre les deux parties.
Mais les exigences du service d'orienta-
tion sont énormes : elles passent de huit
locaux ou unités à 18. Le personnel serait
également augmenté. Le Conseil communal
ne peut souscrire à ces demandes. Il va
offrir deux locaux actuellement occupés
par l'office des bourses et apprentissages.
Le futur centre Numa-Droz libérera une
salle également, mais il n'est pas question
de quitter le 14 de la rue de la Serre :
il faudra continuer avec ce que l'on a.

Voilà une des premières mesures desti-
nées à mettre les finances de la ville
à l'abri de toute surprise. On ne peut
qu'y souscrire.

© Allez voter. — La parole est à
nouveau à M. Tripet , qui, au nom de
quelques cosignataires , présente une autre
interpellation. Déposée le 25 novembre
1970, elle demande d'acquérir des pan-
neaux rappelant aux citoyens les jours
de votation. Le texte prévu : • Aujourd'hui
votations » .

Ainsi , on pourra peut-être pallier l'étour-
derie de certains électeurs. « Tout à fait
d'accord , réplique le conseiller communal
Robert. Prochainement, vous aurez l'occa-
sion de rencontrer en ville quelques-uns
de ces panneaux. »

• La paix du soir. — M. Philippe
Tliomi développe son interpellation déposée
le 9 décembre 1970 concernant « la paix
du soir ». Le texte est assez explicite :
en l'absence de clinique gériatrique dans
les Montagnes neuchâteloises, une institu-
tion privée s'est ouverte rue de la Paix
No 99, sous le nom de « Paix du soir »,
initiative fort louable en soi.

Le Conseil communal a-t-il les moyens
légaux d'assurer un certain contrôle de
telles institutions, de manière à garantir
une qualité minimum des soins qui y
sont donnés ? A-t-il l'assurance que les
installations et le fonctionnement de cette
maison permettent d'observer les mesures
d'hygiène nécessaires ? La gestion financière
lui paraît-elle assurée dans ce cas parti-
culier et quel serait l'engagement de la
commune en cas de difficultés ?

Autant de questions dont les réponses

sont aisées. Mais, quoi qu on en pense,
les signataires n'ont pas voulu « bouffer
du curé », comme cela aura été dit. Des
ombres planentn sur cette histoire et la
presse s'est déjà longuement étendue sur
le sujet. Des questions ? Le conseiller com-
munal y répondra très brièvement, évitant
ainsi la polémique. Le Conseil communal
n'a pas la possibilité de contrôler les
soins en matière médicale, qui sont du
ressort du département cantonal. L'exécu-
tif , et par lui le service d'hygiène, a
un droit de regard sur les denrées ali-
mentaires, mais c'est tout ! Enfin, en ce
qui concerne les finances, seule la desti-
nation des dons et autres revenus relève
du ressort de la commune, mais pas la
gestion elle-même. Aussi, en cas de dif-
ficulté, le Conseil communal n'a aucun
engagement vis-à-vis de la Paix du soir.

Inutile de dire que l'interpellateur ne
se déclare pas satisfait. Il y a quelques
mois, dira-t-il , l'hygiène était lamentable.
Cela va mieux aujourd'hui ! En revanche,
la caisse est à sec ! Et de poser d'autres
Questions qui ne recevront pas de répon-
ses. Pour cause, puisque l'on a affaire
à une entreprise privée. Quant à" la fon-
dation « Fantôme », selon M. Thomi, qui
selon son dire, ne s'est pas réunie depuis
plusieurs mois, elle aura a cœur d opposer
un démenti à tous les bruits qui commen-
cent a circuler. Du moins on l'espère...

# Imprudente jeunesse. — Dans une
motion, M. Willy Kurz et consorts de-
mandent un contrôle de la façon de cir-
culer des jeunes cyclistes et cyclomotoris-
tes et la création d'un jardin d'enfants .
Mais , ajoutera le motionnaire, nous préfé-
rons la manière éducative _ à celle répresr
sive. Depuis quelques années, x>n constate
en effet que les jeunes possesseurs de
ces engins se moquent des lois de la
circulation , soit par ignorance mais surtout
par bravade. Le conseiller communal Ro-
bert , chef du département de la police ,
apporta certaines assurances.

Des circulaires vont être envoyées aux
parents qui recevront, lors d'infraction au
code de la route, un texte expliquant
la faute commise et proposant suivant les
cas la saisie de l'engin. Une heureuse
initiative , qui , si elle est comprise de
la population , devrait permettre d'éviter
que le nombre d'accidents dont sont vic-
times les adolescents ne s'accroisse.

Quant au jardin d'enseignement, dit jar-
din d'éducation routière , il verra le jour
dans les plus brefs délais. Par 20 . oui ,
sans opposition , la motion est prise en
considération.

• LE SERVICE D'HYGIÈNE : MM.
Louis Sidler et consorts avaient déposé,
au début de l'année, une interpellation con-
cernant les possibilités d'intervention du
service d'hygiène en vue de surveiller l'état
des logements. L'interpellateur principal jus-
tifia ses questions en apportant quelques
cas précis. Le conseiller communal Robert
rappela qu'en principe, et selon la loi,
un contrôle systématique des 16,000 ap-
partements de la ville doit avoir lieu tous
les cinq ans.

Ce qui n'est évidemment pas possible,

faute de personnel. Mais des services com-
munaux sont à disposition. M. Sidler ne
se déclare pas satisfait. Il soiihaietcrait un
contrôle plus vaste surtout sur les appar-
tements qui ne sont plus neufs... depuis
longtemps !

A DES CAS SOCIAUX : Une autre in-
terpellation popiste , signée de M. Jean Stei-
ger et consorts , concernait le dépistage
systématique des cas sociaux par le ser-
vice communal compétent. Cela s'appuyait
sur un cas précis qui fut clairement expli-
qué par le conseiller communal Ramseyer.
• DIX JOURS AUPARAVANT : En

l' absence de M. Jaggi, c'est M. Chollet
qui développa la motion , déposée en fé-
vrier , demandant au Conseil communal de
faire adresser aux conseillers généraux les
rapports et documents de séances dix jours
avant celles-ci. Cette proposition rencontra
l' adhésion rie tous.
• S'ENTRAINER, OUI MAIS... : M.

Raymond Huguenin et consorts, dans une
motion déposée également en février 1971,
demandaient la mise en valeur du « Bois-
du-Couvent » par un aménagement adéquat.
Nous n'allons pas relater les différents
échanges verbaux qui s'installèrent , tant il
est vrai que bien des conseillers trouvaient
qu 'il ne fallait pas exagérer. Nous avons
la chance d'avoir une piste finlandaise à
Cappel, de posséder, comme le relevait
un fanatique , 120 km de chemins balisés
à quelques minutes de la campagne , sans
que l'on pose des écriteaux un peu par-
tout.

Enfin, le Conseil communal a l'inten-
tion d'abord de s'occuper du secteur du
Bois-Noir , puisque le nouveau gymnase va
bientôt s'ouvrir. Et on pensera au Bois-
du-Couvent. Par 15 voix , mais sans oppo-
sition , la motion est acceptée.
• PROTÉGER LES PIÉTONS : La

dernière interpellation et aussi le dernier
point de l'ordre du jour , a vu M. Renaud
Bieri développer une thèse_ tendant à fa-
voriser la protection des piétons lors d'ou-
verture de routes ou de travaux d'aména-
gement de quartiers. Le Conseil commu-
nal s'en occupe.

Les prochaines séances auront lieu les
21 avril , 26 mai et 16 juin.

Ph. N.

Âu «Club 44» : souffle de poésie
avec l'illustre poète Jean Cuttat

Voici le livre de ma vie
avec ses pages toutes pleines
et par-ci , par- là, une peine
.enrubannée de poésie.

'Pour un public attentif et envoûté ,
Jean Cuttat , poète jurassien , a bien
voulu tourner une à une les pages
du livre de sa vie. Tout coj rnmence
en 1916, à Porrentruy, djuis tine mai-
son , chère à son pœûr et souvent
image de ses poèmes. Son père est
pharmacien , issu d'un milieu pauvre ,
et a gagné de haute lutte son entrée
dans la bourgeoisie. « Mon père, dit
Cuttat , avait assez de culture pour
souffrir de ses limites et assez d'hu-
mour pour s'en venger dans ses en-
fants. » Sa mère mourra après avoir
mis au monde son frère cadet dont
le nom de plume est Tristan Solier,
autre poète du Jura. Par souci d'édu-
cation pour ses enfants , son père
se remarie et Jean Cuttat dira de
celle qui fut une vraie mère pour
lui : « Elle embrassait peu des lèvres,
mais beaucoup du cœur. » Son enfan-
ce... mais laissons plutôt parler les
images et les vers du poète.

— J avais tout pour vivre une
enfance heureuse, dans une atmo-
sphère culturelle, mais je n'ai pas
été heureux. J'ai ressenti très tôt
que l'enfance et l'adolescence sont
des états intermédiaires. Ensuite, j'ai
eu des plaisirs d'hommes et j' ai vou-
lu jouer le jeu des hommes. J'ai
perdu. J'ai dû m'accepter à la fois
un et multiple et je me suis retrouvé
utile. Vers la quarantaine , mon père ,
en mourant , m'a fait devenir adulte.
Depuis, j'ai été heureux et je le
demeure.

» J'ai fait mes études dans un col-
lège catholique et j 'ai ainsi subi une
éducation venant en droite ligne de
la Renaissance excepté une augmen-
tation des programmes d'histoire qui
prouvait qu 'on avait changé de siècle.
Je garde de cette période un souve-
nir de vase clos de ghetto. De là
est née une révolte qui m'a incité
à écrire mes premiers poèmes. C'était
aussi une recherche de rédemption.
Plus on est soi-même plus on a
de chances de ressentir le monde. »

— Jean Cuttat pourquoi écrivez-
vous ?

— On m'a souffle. Ma poésie
est une poésie de circonstances. Tou-
tes mes œuvres sont nées d'un ha-
sard, d'un déclic. La Corrida est
née au chevet d'un de mes amis
qui allait mourir d'un cancer. Les
Couplets de l'oiseleur sont tous sortis
d'une larme, d'une blague, d'un grin-
cement de porte.

Je suis un chasseur à l'a f fû t .
Je tire sur tout ce qui passe :
cœur, cri, p leur, pluie, ange ou

limace
peau , p lume, ou poil , dur ou dodu.
— Pourquoi avez-vous choisj la

poésie pour vous exprimer ?
— La poésie, c'est le langage 'des

amoureux, des mystiques ; c'est une
expression passionnelle de tout ce
qui vit. Je ne veux pas d'un esthè-
tisme saus humanisme, c'est une
négation de l'esprit. Les esthè-
tes désincarnés m'agacent. Le poète
est marié à la poésie, il participe
au banquet de la vie.

Tu sais, je suis marié
avec la poésie.

..Jean Cuttat.

Rien n'a pu le briser
l'anneau d'or de nos vies.
Diable oui l'épousaille I
a tenu ses toujours...
mais, Dieu, quelle pagaille— la belle — ton amour !

— Comment défin issez-vous votre
engagement politique en temps que
poète ?

— Personne n'ignore ma position
dans la question jurassienne. Pour
moi, c'est ma manière d'être contre
la guerre du Viêt-nam, contre l'op-
pression. L'engagement commence là
où on se trouve. Pour le poète,
écrire un poème d'amour, c'est un
acte de politique. Je pense qu'il de-
vrait exister un rapport culture-poli-
tique, la première dictant le chemin
de la seconde. Les partis au pouvoir
ont démissionné culturellement. Il n'y
a rien à attendre d'eux sinon y
entrer pour y faire revenir la cultu-
re.

— Vous avez une virtuosité du
langage, un jeu de mots, qu 'on ne
trouve chez nul autre écrivain ? D'où
tenez-vous ce sens de l'écriture ?

— Je vous répondrai que c'est le
goût du travail bien fait.

— Quels livres auriez-vous aimé
avoir écrit ?

— Les miens, car ce sont mes
gosses, avec leurs taches de rousseur,
leur défauts...

— Jean Cuttat , vous nous avez
fai t  passer une soirée au cœur de
la poésie, de la magie du langage.
Vous avez su bouleverser notre être,
accrocher à notre vie un ruban par-
ci, un nuage par-là. Merci pour votre
p résence chaude et humaine et à
vous, poète entré dans notre cœur,
le mot de la f in  :

Petit poète mange tout
dévore tout de l' univers,
par pans, par blocs, par petits¦ bouts:
Tout lui est succulent dessert.

Petit poète mange trop .
L'aura mal à son planisphère.
Mais lui n'est pas comme les sots:
l'a un p 'tit trou à son derrière.

if
(Poèmes extraits de « Les Couplets

de l'oiseleur » et de « Bravoure du
mirliflore », parus aux Cahiers de
la Renaissance vaudoise.)

• A LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. — Corso, 20 h 30 : La Route

de Salina (prolongations).
Eden , 20 h 30, Mourir d'aimer (prolon-

gations).
Plaza, 20 h 30 : Waterloo.
EXPOSITONS. —Galerie du Manoir : les

œuvres de Coghuf.
Confédération 27 : décorations du gymna-

se, 14 h - 18 h.
TOURISME. — Bureau officiel de rensei-
gnements, Léopold-Robert 84, tél. (039)

23 36 10. Ouverture : 8 h 30 - 12 h ,
14 h - 18 h 30.

Permanences médicale et dentaire. — En
cas d'absence du médecin de famille ,
tél. 22 10 17.

Pharmacie d'office. — Coop, Léopold-Ro-
bert 108, jusqu 'à 21 heures, ensuite
tél. 11.

• AU LOCLE
CINÉMAS. — Lux, 20 h 30 : « Les Liber-

tines ».
Casino, 20 h 30 : «Le Cercle rouge ».

TOURISME. — Bureau officiel de rensei-
gnements, Henry-Grandjean 5, tél. (039)
31 22 43.

Pharmacie d'office. — Moderne Daniel-
, JeanRichard 27. Dès 21 h, tél . 17.
Permanences médicale et dentaire. — En

' cas d'absence du médecin traitant , tél.
17 ou le service d'urgence de l'hôpital ,
tél. 31 52 52.

Tronçon la Chaux-de-Fonds - Biaufond :
des barrières de protection ont été posées

De notre correspondant :
La route qui mène de la Chaux-de-Fonds

à Biaufond n'est pas une belle chaussée.
Après avoir quitté la ville du Jura neu-
châtelois, elle gagne la lisière des forêts,
à l'embranchement menant d'un côté au
bord du Doubs et, de l'autre, au petit
village des Planchettes. Là, l'aventure com-
mence, si l'on peu t dire . une succession
de virages se présente, par rapport à une

Les « structures des futures barrières ont été cimentées.
(Avipress - Nydeggcr)

route très rétrécie. Et, 1 on aborde une
suite de falaises, formées de blocs de ro-
à retenir rochers et terre.

Enfin , c'est la rivière. En certaines pério-
des de l'année, au printemps surtout à
cause du dégel, des cailloux, voire des
blocs d'une certaine importance, se déta-
chent des bords et, entraînent de Ja terre ,
bloquent une partie de la chaussée. Evé-
nement rare ? Il suffit de se rappeler le

drame évite lundi 11 j anvier. En fond après-
midi^ de la roche se détacha de la paroi
nord , le long du trajet , et alla s'écraser
au milieu de la route. Un car postal sur-
vint quelques instants plus tard. Le trafic
fut bloqué. Tous les habitués du parcours
ont laissé paraître leur mécontentement.
Une solution , même provisoire, mais sur-
tout efficace devait être trouvée. Elle l'a
été !

Depuis quelques jours, à mi-côte, juste
avan t l' endroit que l'on appelle « les bren-
netets », au lieu-dit « les rochers jaunes »,
d'importants travaux de sécurité ont lieu.
L'Etat a confié à une entreprise spéciali-
sée le soin de poser des barrières destinées
a retenir rochers et terre.

— Car tout est pourri, nous confiait
le chef du chantier tandis que ses hom-
mes, accrochés à mi-flanc de la falaise,
détachaient la pierre et tout ce qui
était instable. La chaussée, jusqu'à sa
moitié, était envahie par des mètres cu-
bes de roches qu'une pelle-mécanique
transportait à quelques centaines de mè-
tres de là. Les barrières ? De solides
traverses de chemins de fer, les unes fi-
chées et cimentées en terre, les autres
formant le mur. Certes, l'effet n'est pas
du plus heureux hasard, mais la sécuri-
té sur ce tronçon n'en sera que meilleure.

Pour l'instant , le canton a d'autres
chats à fouetter et d'autres travaux plus
urgents à financer. Mais il serai t souhai -
table que l'on redonne à cette liaison
indispensable le rôle qu 'elle a joué aupa-
ravant , en élargissant la chaussée et en
érigeant des murs. Pourquoi pas ?

Le goutte d'enu dans le kit.
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AU TRIBUNAL DE POLICE DU LOCLE

De notre correspondant :
Le tribunal de police, présidé par M.

Jean-Louis Duvanel, assisté de Mme Da-
nièle Pislor , commis au greffe , a tenu ,
hier après-midi, son audience hebdomadai-
re.

Au petit matin du 2 janvier , un agri-
culteur , F. Sch., constatait que les con-
duites d'eau étaient gelées. Ne pouvant
abreuver son bétail , il fit appel à un ins-
tallateur du Val-de-Travers, A. B., qui ,
à 7 heures, commençait son travail. La
conduite partait de la cuisine, traversait
un mur qui la séparait de la cave. Cette
conduite , nouvelle installée , n 'était pas pr»»
tégée. L'installateur utilisa un chalumeau
alimenté par du gaz propane.

La conduite , chauffée, communiqua le
feu (au travers d'un trou que l'installa-
teur ne pouvait apercevoir , travaillant en-
tre deux murs) à la paille et au foin
entassés dans la grange, située au-dessus
de la cuisine. Malgré toutes les précau-
tions prises avant les travaux , ce fut l'in-
cendie.

A. B. est donc prévenu d'incendie par
négligence. B. donne de nombreuses ex-
plications sur les faits. Son mandataire
se pose la question de savoir si B. a
commis une négligence. Agissant dans un
mur de pierre , il ne pouvait connaître
l'existence d'un trou vertical. B, n'a ; pas
violé les prescriptions en la matière. L'em-
ploi de la lampe à souder est autorisé.
L'avocat cherche à convaincre le tribunal
de la non-culpabilité de son client. Il
demande au tribunal de le libérer ou
s'il ne le peut pas, lui infliger une amen-
de de pure forme. Jugement à huitaine.

LAIT MOUILLÉ
Un agriculteur du district , R. M., est

prévenu d'avoir mis dans le commerce
du lait mouillé dans une proportion de
17 %. M. ne conteste pas le résultat des
analyses , mais il affirme vigoureusement
qu 'il n'a jamais mis une goutte d'eau
dans son lait, qu 'il est honnête. Il croit
que quelque'un lui en veut et parle égale-
ment de quelques pièces de bétail malades
qui auraient pu donner du mauvais lait.

Cependant , le représentant du ministère
public , le chimiste adjoint de l'Etat dit
que c'est curieux de constater, lors des
contre-expertises , que le lait était toujours
pur sinon propre. Aucune preuve n 'est
apportée que M. ait mouillé son lait ,
aussi le tribunal abandonne l' article 153
du CPS concernant la falsification de mar-
chandises , mais retient l'article 154 sur
la mise en circulation ou en vente de
marchandises falsifiées , ainsi que les or-
donnances sur les denrées alimentaires. M.
est condamné à 400 fr. d'amende et il
payera 860 fr. de frais.

IL FAUT UN PERMIS
POUR CONSTRUIRE

Le tribunal inflige à P. J. une amende

de 120 fr. et 20 fr. de frais , prévenu
d'avoir édifié un chalet à Brot-Dessus,
sans avoir au préalable sollicité un permis
de construire.

ON NE DOIT ABUSER DE RIEN
MÊME PAS DU TRAVAIL !

Le prévenu , M. Ch, en tant qu'em-
ployeur du prévenu P. E., chauffeur pro-
fessionnel , lui a fait faire, en 1970, 199
heures de travail supplémentaires. A plu-
sieurs reprises , E. a même dépassé la
durée de la semaine de 55 heures, y
compris 5 heures de travail supplémentai-
res. Le nombre des heures en plus est
limité à 150 heures par année civile. M.
Ch. et P. E. ont donc commis des in-
fractions à l'Ordonnance fédérale des trans-
ports routiers. Les faits ne sont pas con-
testés. Le prévenu expose au tribunal com-

ment est organisée son affaire avec peu
de personnel. Son chauffeur ne fait pas
que des heures de conduite. Dans les
circonstances actuelles , on ne fait pas tou-
jours comme on veut. D'autres entreprises
ont droit à davantage d'heures. Le prési-
dent condamne les deux prévenus à payer,
chacun, 30 fr. d'amende et 10 fr. de
frais.

Puis, il libère de toute peine B. C,
prévenu d'avoir , le 5 février, rue Guinand-
l'Opticien , aux Brenets, accroché une auto-
mobile qui sortait d'une cour d'immeuble
sans prendre les précautions d'usage. Le
doute profite également à un autre auto-
mobiliste, P. D., qui , quittant son stop
rué J.-R.-Houriet , pour reprendre la rue
du Marais , a tamponné une voiture quittant
une place de parc à la Croisette. Dans
les deux cas, l'Etat payera les frais.

Résultats du concours de ski
des élèves de Cernier

De notre correspondant :
Les concours de ski des élèves du collè-

ge primaire se sont déroulés récemment à
Cernier pour les classes de Ire à 4me années
et mardi après-midi , à Tête-de-Ran pour
les 5me et Ire moderne-préprofessionnelle
dans de bonnes conditions. Les 90 parti-
cipants étaient répartis par classe d'âge.

Résultats : Garçons : Ire et 2me années :
1. Alain Cuche ; 2. Steve Schafflutzel ;
3. Pierre-Alain Guye ; 4. Martial Daglia ;
5. Jean-David Jeanmaire, etc.
• 3me et 4me années : 1. André Simon-

Vermot ; 2. Patrick Endrion : 3. Thierry
Jeannerat ; 4. Thierry Frei et Jean-Pierre
Spack, etc.
• 5me et Ire modereie-préprofessionnel-

le : 1. Olivier Happersberger ; 2. Gérard
Hubin ; 3. Henri Evard ; 4. Dany Gremaud;
5. Michel Bésomi, etc.

Filles :
• Ire et 2me années : 1. Patricia Schild;

2. Sylvia Robert ; 3. Sylvia Cuche ; 4.
Jocelyne Soguel ; 5. Corinne Capt, etc.
• 3me et 4me années : 1. Martine Cu-

che ; 2. Anouk Schild ; 3. Isabelle Zim-
merli ; 4. Lise Happersberger ; 5me Mary-
Claude Vauthier.
• 5me et Ire moderne-préprofessionnel-

le : 1. Françoise Graber ; 2. Claire-Lise
Vuillemier ; 3. Marianne Gremaud ; 4. Mi-
chèle Luthy ; 5. Chantai Vocat. Un chal-
lenge sera remis . aux premiers de chaque
groupe lors de la séance de clôture de
l' année scolaire.

Au tribunal de police
(c) Le tribunal de police de la Chaux-
de-fonds a siégé mercredi, sous la prési-
dence de M. Fredy Boand, assisté de
M. Urs Aeschbacher, greffier. Il a pro-
noncé les jugements suivants : pour infrac-
tion à la LCR, G. M., à 200 fr. d'amende
et 90 fr. de frais, l'amende étant radiée
du casier judiciaire après un délai d'épreu-
ve d'un an ; M. S., pour ivresse au volant
et infraction à la LCR, à 12 jours d'em-
prisonnement avec sursis pendant deux ans
et à 190 fr. de frais ; J.-M. O., pour
détournement d'objets mis sous main de
justice, par défaut à 8 jours d'emrpsion-
nement comme peine complémentaire à une
précédente, et 50 fr. de frais.

J. C, prévenu d'escroquerie, a été con-
damné à dix jours d'emprisonnement avec
sursis pendant trois ans et à 50 fr. de
frais. Le tribunal subordonne l'octroi du
sursis à l'obligation pour le condamné
de dédommager le plaignant ; L. F., pour
ivresse au volant et infraction à la LCR
à 10 jours d'emprisonnement, 80 francs
d'amende et 240 fr. de frais. Le juge-
ment sera publié dans un quotidien local.

(c) Hier, vers 7 h 20, M. A. B., du
Locle, circulait en voiture, de la Chaux-
de-Fonds, en direction de son domicile.
A la hauteur du bâtiment Eplatures-Jaunes
No 84, il s'est trouvé en présence d'un
employé de la commune qui réglait le
trafic.

Ce dernier lui fit signe de s'arrêter.
M. A. B. s'exécuta , mais la route étant
verglacée, sa machine dérap a et finit sa
course contre un arbre.

Pas de blessé, mais des dégâts pour
2000 francs.

Contre un arbre !

Problèmes scolaires aux Brenets
De notre correspondant :
La maladie retient le président loin des

séances de la commission scolaire des Bre-
nets. La dernière a donc eu lieu sous la
présidence de M. Ed. Reichenbach , vice-
président. M. Jean Marti , inspecteur sco-
laire de l'arrondissement assistait à l'as-
semblée. On le sait au village, Mme ' B.
Fellay, qui dirige avec maîtrise la classe
de première année depuis 7 ans, va quit-
ter la localité. Elle sera remplacée par
Mlle L. Sandoz , une normalienne 'de la
Chaux-de-Fonds.

Les vacances ont été fixées de la ma-
nière suivante, en harmonie avec celles
de la ville voisine :
• Printemps 1971 : du 5 au 17 avril.
• Eté : du 5 juillet au 16 août.

• Automne : du 4 au 16 octobre.
© Hiver : du 24 décembre au 8 jan-

vier.
M. J. Marti a parlé des problèmes po-

sés par l'introduction de la « longue an-
née » . Cette période de transition ira du
19 avril 1971 au début de juillet 1972.
Sa durée sera donc de. 15 mois. Les pro-
blèmes soulevés ont trait essentiellement
à l'âge d'entrée en classe et au recyclage
des maîtres.

Pour le premier point ce sont les en-
fants nés entre le 1er mai 1964 et le 30
juin 1965 qui doivent entrer à l'école au
printemps prochain. Possibilité est accor-
dée aux parents d'avancer d'un an la sco-
larité d'enfants particulièrement doués nés
en juillet et août 1965, ou de la retarder
d'un an en cas de développement insuffi-
sant. Ces deux décisions n'interviendront
qu 'à la suite d'un examen médical et psy-
chologique.

HORAIRE ET MATÉRIEL
L'inspecteur attira enfin l'attention de la

commission scolaire sur le caractère peu
favorable de la solution qui consiste à
laisser encore des enfants devant fréquen-
ter les classes préprofessionnelles le faire
au collège de la Saignotte. Cet enseigne-
ment demande un matériel et un horaire
tels qu 'il est difficilement concevable qu 'un-
maître , si qualifié soit-il , puisse mener de
front l'enseignement primaire dès la pre-
mière année et l'enseignement préprofes-
sionnel.

La sous-commission qui doit étudier le
problème du transport de ces élèves dé-
posera très prochainement ses conclusions
et l'on peut espérer que cette question
sera réglée à la satisfaction générale pour
le début de l'année scolaire 1971-1972.

(c) Dans sa dernière séance, la commis-
sion du feu du Cerneux-Péquignot a pris
congé du commandant de la compagnie
des sapeurs , M. Pierre Vuillemez , qui vient
de donner sa démission. Celui-ci, agricul-
teur au Bétod , a été remercié pour son
activité.

C'est le lieutenant Jean Bonnet, restau-
rateur , qui reprendra la compagnie qui
compte une cinquantaine d'hommes. M.
Bonnet , âgé de 35 ans, passera prochai-
nement au grade de capitaine. Un verre
de l'amitié réunit tout l'état-major du feu
ainsi que le représentant du Conseil com-
munal , M. Gabus.

LE CERNEUX-PÉQUIGNOT

Le commandant
des pompiers
démissionne

PHARMACIES DE SERVICE. — Marti
Cernier ; Piergiovanni , Fontaines.

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN
TAIRE. — Votre médecin habituel .

# Lire d'autres informations
du Val-de-Ruz

en page Val-de-Travers

i.T.uhkJ^^rra
La semaine

de cinq jours
définitivement admise
(c) La commission scolaire, dans sa séance
du 16 mars, a définitivement admis la
semaine de cinq jours introduite au prin-
temps 1970 à titre d'essai. Le problème
des locaux a fait l'objet d'us long dé-
bat. Une classe sera ouverte dans l'actuelle
salle de musique. Les sociétés auront leurs
répétitions dans la classe de la balle.
En attendant l'ouverture du collège multi-
latéral , la classe terminale prendra ses
cantonnements dans l'une des petites clas-
ses du collège.

Les membres de la commission visite-
ront les classes après les examens écrits
des 23 et 24 mars. La cérémonie des
promotions se déroulera à la salle, jeud i
soir, 1er avril, dès 19 h 30.

Nouvelle institutrice
(c) Mlle Michèle Blandenier , de Cernier ,
tiendra la classe de deuxième année, dès
le début de la nouvelle année scolaire .

Société du battoir
électrique

(c) La Société du battoir électrique a
siégé dernièrement en assemblée. Après
plusieurs années de présidence, M. Paul
Bischoff ayant demandé à être déchargé
de ses fonctions , le comité est constitué
ainsi : MM. Alfred Monnier , président ,
Paul Waelti , secrétaire, et Fernand Jacot ,
caissier. Un point important à l'ordre du
jour : la demande d'achat de l'immeuble
du battoir. Après discussion , cette requêt»
est repoussée, les agriculteurs estimant que
ce bâtiment — une fois nettoyé — pourra
abriter , moyennant finance , des machines
utilisées peu de temps , des chars de foin ,
etc...

(c) Les conditions d'enneigement étant cette
année trop défavorables , le Ski-club Chas-
serai de Dombresson-Villiers a décidé d'or-
ganiser le troisième grand concours de
ski pour la jeunesse aux Bugnenets. Si
les conditions atmosphériques le permettent ,
cette compétitio» aura lieu samedi.

LES BUGNENETS

Concours de ski
pour la jeunesse
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COUTURE
retouches de tous-
vêtements dames

DAIM-CUIR
Mouton retourné

retouchés, réparés ,
etc. par spécialiste
Veston - Pantalon
Toutes retouches
Pltteloud, coulure

Temple-Neul 4
Neuchâtel

Tél. 25 41 23

Apprenez maintenant
à taper àla machine

à écrire
en louant une ma-
chine à raison de
Fr. 25.— par mois,
chez Reymond, Neu-
châtel, fbg da Lac 11.



Trolleybus : bataille perdue
De notre correspondant i
Ainsi que nous l'avons dit dans notre

édition de mercredi, le Conseil d'Etat t
rejeté le recours déposé contre la décisior
du Conseil général de Fribourg, du 3 no-
vembre 1970, d'autoriser le Conseil com-
munal à cautionner un emprunt de 1,7 mil-
lion destiné à financer l'achat d'autobus.
Ces derniers doivent progressivement rem-
placer les trolleybus. Or, une partie de la
population est d'avis que, même si les
trolleybus sont plus coûteux, ils ne pro-
voquent ni pollution de l'air, ni bruit, et
qu'ils devraient donc être maintenus. Une
pétition portant plus de 3000 signatures,
pour le maintien des trolleys, a déjà ét«
rejetée par le Conseil communal.

Le recours adressé au Conseil d'Etat pai
M. Fernand Beaud (PICS) portait tout d'a-
bord sur un vice de forme, le bulletin
secret ayant été refusé lors du vote sut
nne demande de renvoi du projet présentée
par le groupe PICS. M. Beaud invoquai!
ensuite l'information déficiente du Conseil
général, excluant une étude critique.

La commune de Fribourg rétorque que
le règlement de 1874 concernant le mode
de procéder dans les assemblées commu-
nales n'est pas applicable au Conseil géné-
ral. Elle estime que le recours est de toute
manière irrecevable, puisque le vice de
forme, s'il existe, portait sur une décision
incidente, sans influence sur le vote final.
D'autre part, la commune fait valoir que
le projet soumis au Conseil général ne
concernait que le cautionnement, la société
des transports en commun étant compétente
pour décider du remplacement des trolleys.

Le Conseil d'Etat a estimé qu'en droit ,
le recours est recevable , le règlement de
1874 étant applicable au Conseil général,
Toutefois, il faudrait qu'un quart au moins
des membres du Conseil général se soient
prononcés pour le scrutin secret. Or, M.
Beaud n'a dit agir qu'au nom du groupe
PICS, qui ne forme pas un quart du
conseil. De plus, la décision contestée ne
portait pas sur un point essentiel. Y a-t-il
eu manque d'information ?. Le Conseil
d'Etat relève que ce n'est pas l'avis de la
majorité et qu'il n'a pas à intervenir. La

décision du Conseil général ne sera donc
pas annulée. Et les trolleys de Fribourg
vont s'éteindre doucement....• Les 37 citernes seront désaffectées

• En Gruyère : pétrole dans la Trême

APRÈS LA NOUVELLE POLLUTION DE LA BIBERA

De notre correspondant :
Nous avons signalé hier le nouveau

cas de pollution de la Bibera, à Courta-
man (district du Lac), en provenance
des Installations Migrol où se trouvent
37 citernes d'une contenance maximale
de quelque 35 millions de litres d'es-
sence et de mazout. La fuite d'essence
de mercredi survenait un mois après
une autre fuite de quelques milliers
de litres de mazout. Dans les deux
cas, le sinistre était dû aux défectuo-
sités de conduites souterraines.

Depuis le grave écoulement du 14
février, le concierge des installations
de Courtoman procédait à de fréquents
contrôles, même pendant la nuit. De
pins, les barrages construits en aval
n'avaient pas encore été supprimés. Ces
mesures ont permis cette fois de limiter
les dégâts. En effet, les pompiers ont
pu intervenir rapidement. Le risque
d'explosion, qu'on craignait beaucoup,
n'existe plus. Les pompiers ont tra-
vaillé toute la nuit et jusqu'à hier
matin. Un très grave danger avait pu
être écarté, dans une large mesure du
moins. Il est très difficile d'évaluer
la quantité d'essence qui a fui. On
parle généralement de 1000 à 4000 li-
tres.

DES MILLIONS DE FRANCS
PERDUS

De toute manière, la situation est
çrave, notamment pour l'entreprise pro-
priétaire des installations souterraines,
lesquelles sont récentes, puisqu'elles ont
été construites à partir de 1965. On

sait que des « courants vagabonds » ont
provoqué la détérioration des conduite!
souterraines, et non pas des citerne!
elles-mêmes. Déjà, après le sinistre de
14 février, survenant après une pre-
mière fuite en 1968, le service cantonal
de la protection des eaux avait demandé
In mise hors service de six citernes,

Dans le même service, on nous :
déclaré hier que l'ensemble des instal-
lations devrait être désaffecté. Les
conduites souterraines seront mises hors
circuit sans délai. Les réservoirs seront
vidés par pompage par le haut. L'en-
treprise projette la construction de nou-
veaux « tanks » qui ne seront pas en-
terrés et répondront aux prescriptions
récentes. Les travaux pourraient débu-
ter dans les prochains mois déjà. De
toute manière, une large part des stocks
de Courtaman sont des réserves obli-
gatoires qui devront subsister.

Il reste que la perte, pour Migrol,
semble devoir se monter à quelques
millions de francs.

EN GRUYÈRE
DU PÉTROLE DANS LA TRÊME

Dans notre édition du 11 mars, nous
avions signalé un cas de pollution de
la Trême, près de Bulle. Le sinistre
nous avait été décrit comme étant de
peu d'importance. Or, nous apprenons,
de source sûre, que quelque 2000 litres
de pétrole avaient fui du sous-sol d'une
usine de roulements à billes. Ce liqui-
de est sans doute parvenu, en partie
tout au moins, dans le lac de la

Gruyère, en passant par la Sarine. Cer-
tains considèrent le fait comme grave.
D'autres estiment que le pétrole, beau-
coup plus léger que le mazout, ne
présente que peu de danger et que
la dilution a été importante. Il n'a

de toute manière pas été possible de
récupérer le pétrole.

Au fait, existe-t-il vraiment des pol-
lutions de peu de gravité ? Chaque
cas n'est-il pas une atteinte à la vie ?

Michel GREMAUD

L'aménagement de la plage est accepté
AU CONSEIL DE VILLE DE BIENNE

:

De notre correspondant :
Hier soir s'est ouverte, sous la présidence

de M. Fidel Limier, la troisième séance
du Conseil de Ville. Après avoir rendu
un hommage posthume à Mme Gert Schnei-
der, première conseillère de ville de langue
alémanique, décédée récemment et salué
son remplaçant M. Walter Bieri, on a
approuvé le procès-verbal de la dernière
séance.

NOMINATIONS
M. Willy Pauli senior est nommé à la

commission des tutelles, M. Robert Didier,
à la commission des écoles secondaires
françaises et M. Maurice Chatton, à la
commission des finances. Mlle Claude-An-
drée Muser est nommée institutrice à l'éco-
le primaire française et Mlle Brigitte Lau-
per, à l'école primaire allemande de Mâche.

M. et Mme Ettore Balbinot-Bangerter,

Italiens ; M. et Mme Sandor Barany-Schul-
ke et leur fille, Hongrois ; Mlle Suzanne-
Catherine Metthez , Allemande ; M. et Mme
Andréas Sandor Stier-Morocz et leur fil-
le, Hongrois, sont admis à l'indigénat com-
munal ayant rempli les conditions requises.

PLANS D'ALIGNEMENT
Le Conseil ratifie les plans d'alignement

avec prescriptions spéciales pour la région
Mâche-Centre secteurs A et C et secteur
A 1.

VENTE D'UN TERRAIN
A LA CONFÉDÉRATION

La ville de Bienne vend à la Confédé-
ration, (PTT) comme terrain à bâtir pour les
nouveaux bâtiments administratifs et d'ex-
ploitation de . la direction d'arrondissement
de Bienne les biens-fonds suivants :
50 et 50 a au quai du Bas - rue d'Aar-

berg et rue du Dr Schneider contre une
compensation réelle partielle au chemin du
Longchamps et au Marais de Brugg.

Pour ces transactions et échanges, les
PTT payeront 4,371,240 francs.

CESSION DE PROPRIÉTÉS
Les propriétés de la Hintergasse 23 et

25 appartenant à la commune municipale,
sont transférées à la caisse municipale d'as-
surance , pour la construction d'un nou-
vel immeuble. Ce transfert s'élève à
362,500 francs.

Pour arrondir le terrain à bâtir du
gymnase français et allemand, la commune
achète un terrain à M. Th. Maeder-Nuss-
baiim , pour 686,000 francs.

Un crédit de 315,000 fr. est accordé
pour l'établissement du projet d'aménagé-,
ment de la plage dont les travaux coûte-
ront quelque 1,310,000 francs, pour la pre-
mière étape, et pour le tout 9,400,000
francs. Cependant, dans ce projet, il de-
vrait être tenu compte des différents dé-
sirs formulés hier soir par les conseillers
de ville. Une commission spéciale sera
créée.

REVISION PARTIELLE
DU RÈGLEMENT COMMUNAL

M. Frédéric Sandmeier a demandé, le
29 octobre dernier, la revision partielle
du règlement communal concernant les cré-
dits d'investissements.

Les nouveaux articles sont les suivants :
« Les décisions touchant la construction

de stations transformatrices, l'acquisition
de transformateurs de distribution , le re-
nouvellement et l'extension du réseau du
service de l'électricité, ainsi que la cons-
truction des conduites du service du gaz
et des eaux, lorsque le devis des frais
ne dépasse pas 400,000 francs.

La direction des services industriels est
compétente pour l'octroi de crédits rela-
tifs à des .dépenses jusqu'à 60,000 fr.

DÉCOMPTES DE CONSTRUCTIONS

peu satisfait et demande la discussion qui
lui est accordée. M. Villard refait l'his-
torique de cette affaire et se réjouit des
dispositions qui vont être prises par le
Conseil municipal soit, dans le but de
veiller davantage l'intérêt de la population
pour la chose publique, le Conseil muni-
cipal envisage de mettre à disposition des
partis politiques, gratuitement, avant chaque
votation ou électoin, des espaces publici-
taires. A cet effet, il a dénoncé le contrat
qui lie la commune de Bienne à la So-
ciété générale d'affichage pour la fin 1972.
Il envisage de créer une commission, for-
mée de mandataires de tous les partis
politiques représentés au Conseil de ville,
chargée de lui faire des propositions.

Le Conseil accepte, sous forme de pos-
tulat, la motion de M. Merazzi , en vue
de la création d'une direction de la régio-
nalisation et du développement économi-
que. <

Les prochaines séances auront lieu les
22 avril et 6 mai 197L II a été déposé
sur le bureau sept interventions.

Motion du parti démocratique chrétien
de Bienne et environs (nouvelle appella-
tion de ce parti) concernant la commis-
sion appelée à conseiller les autorités lors
de l'exécution de travaux. Nous sommes
d'avis qu'il serait utile, après l'acceptation
par le corps électoral de ces importants
investissements, qu'on puisse faire appel
à des experts pour conseiller l'exécutif.

Une dépense en plus de 18,938 fr. 15
pour la transformaton du magasin de la
société coopérative de consommation au
chemin de la Colonie 5, à Mâche, en
jardin d'enfants, une même dépense pour
la construction d'une annexe au home
d'enfants de Gstàad (10,235 fr. 70) sont
approuvées.

RÉPONSES A DES INTERVENTIONS
II est répondu à M. Walter sur l'ou-

verture du Marais de Bonjean, à M. Miin-
ger, sur la création d'une commission per-
manente d'adjudication des travaux, le con-
seil acceptant partiellement cette motion.
En revanche, il refuse la motion E. Hân-
ni, sur le plan d'urbanisme élaboré par
M. Trudinger. Une longue discussion s'en-
gage à ce sujet et à un certain moment,
M. Trudinger, qui se trouvait sur la gale-
rie, s'écrie à l'égard du directeur des
travaux publics : « Vous êtes un menteur. »

On a répondu à M. A. Villard sur
la disparition des affichettes apposées avant
la votation sur le droit au logement. Le
directeur des i travaux publics répond. Il
rappelle les articles du règlement concer-
nant l'affichage. M. Villard se déclare

AU GYMNASE DU BELUEDERE :
VERS UNE SITUATION GRAVE?

De notre correspondant :
L'affaire du gymnase du Belvédère

est entrée dans une phase nouvelle avec
l'intervention de six maîtres de cette
école aux côtés des élèves contestatai-
res. Il a été question d'une lettre adres-
sée au département de l'instruction pu-
blique. Hier, pourtant cette lettre n'était
pas encore parvenue au Château.

Quelles sont au juste les intentions
des maîtres solidaires des gymnasiens ?

Quelles sont au juste les intentions
des maîtres solidaires des gymnasiens ?
L'un d'eux avait déclaré mercredi matin
que si le département ne prenait pas
nne position nette , il se verrait obligé
de cesser son enseignement au gymnase...
Il était question, hier, que les gymna-
siens aillent remettre leur pétition au
département. Ils ne l'ont pas fait. La

pétition est munie de 700 signatures et
demande la réintégration de M. Michel
Contât. Les signatures émanent de 90 %
des effectifs du Belvédère et de 45 %de ceux de la cité.

Enfin, un groupe important d'élèves
du cours de formation pédagogique à
l'Ecole normale, et des classes de pré-
paration du brevet secondaire ont écrit
une lettre au département de l'instruc-
tion publique, dans laquelle ils font
part de leur inquiétude devant la mesu-
re prise à l'endroit de M. Contât,
car cela les concerne directement.

Ce matin lors d'une conférence de
presse, . , 1e. gouvernement répondra aux
questions des journalistes sur cette affai-
re ?qui, on le voit, a pris une certaine
extension et une gravité qu'il n'est plus
possible de taire.

(c) Dernière tentative de conciliation, hier
après-midi, chez le juge informateur Pahud,
à Lausanne, entre les éditeurs du « Petit
livre rouge des écoliers » et M. André
Marcel, journaliste, que ces éditeurs atta-
quent pour les avoir diffamés. Des deux
plaignants, un faisait défaut sans être ex-
cusé. La plainte est maintenue et André
Marcel a refusé tout arrangement. M.
Pahud en a pris acte et va déférer l'af-
faire au tribunal de simple police où no-
tre confrère comparaîtra. La plainte est
déposée pour injure, diffamation, calomnie,
menace et « menace alarmant la popula-
tion » ...

— Je m'expliquerai devant le tribunal,
a déclaré hier soir André Marcel. Je ne
veux pas d'avocat ; je me défendrai seul.

André Marcel
ira en tribunal

La vente des Frisonnes de
l'irascible fermier des Grangettes

déplace une foule record
Hier a eu lien à la ferme des Granget-

tes près des Rangiers, la vente du cheptel
et de différents biens appartenant au fer-
mier qu] tua un gendarme d'un coup de
carabine U y a quelques semaines. Par ce
geste de desperados, Francis Oriet voulait
empêcher les fonctionnaires de l'Office des
poursuites de pénétrer dans son écurie pour
procéder à une saisie. Mais le coup de feu
n'a pas réglé la situation financière de l'iras-
cible fermier et, hier, son troupeau a été
vendu aux enchères publiques.

Venant après ce crime cette vente a béné-
ficié d'une extraordinaire publicité et a
obtenu aussi un grand succès de curiosité.
Ce sont en effet près d'un millier de per-
sonnes qui avaient abandonné leurs voi-
tures aux abords des restaurants des Ran-

giers et des Malettes pour emprunter un
service de bus et parvenir ainsi aux abords
directs de la ferme où la foule était si
dense — un spécialiste de ce genre de
réunions nous a affirmé qu'on n'en avait
jamais vu de pareille dans le Jura — que
trois huissiers des poursuites ont dû se dis-
perser dans les rangs des participants poui
répéter les montants atteints par les mises !

Tout a trouvé preneur à des prix élevés,
notamment les 60 bêtes, dont certaines sonl
parties loin du Jura. Il faut dire qu'elles
présentaient toutes la caractéristique d'appar-
tenir à la race frisonne, qui est actuellement
très recherchée. La Tente reprendra ce ma-
tin. La ferme échappe pour le moment au
sort subi par le cheptel ainsi que le maté-
riel agricole, du moins anssi longtemps
que le fermier Oriet n'aura pas été jugé.

Porrentruy : évasion rocambolesque
De notre correspondant :
Evasion rocambolesque hier à Porren-

truy où le jeune homme arrêté la se-
maine dernière, comme auteur d'un vol de
5000 fr. commis dans une fabrique de
Cornol, ne trouvait sans doute pas le gite
à son goût. C'est à 16 h 15 que Roger
Coulomb, 23 ans, faussa compagnie à ses
surveillants alors qu'il travaillait à la cui-
sine. Il passa par le local des archives
puis, utilisant ses draps, se laissa descendre

le long du mur et prit pied une quinzaine
de mètres plus bas, après s'être fait balan-
cer au bout de sa « corde » improvisée
et avoir fait un rétablissement dans des
sapins. Des ouvriers d'une usine de chaus-
sures située au pied du château assistèrent
an « numéro » et avertirent la police qui
se lança sans retard à la poursuite du
fugitif.

Mais celui-ci réussit cependant à se di-
riger vers la France, non sans s'être fait
remarquer Ici et là. C'est ainsi que l'on
signala sa présence vers Bellevue, puis dans
la forêt du Fahy. Dans la soirée, on l'au-
rait à nouveau aperçu pas très loin de
Porrentruy. Etant de nationalité française
et habitant Belfort, l'évadé essaiera sans
doute de passer la frontière. Ce 'qui ne lui
assurera d'ailleurs pas l'impunité, du moins
s'il subit le même sort qu'un autre évadé
de la même prison qui avait été condamné
en France à cinq ans et demi de déten-
tion, alors que deux de ses compagnons
restés en Suisse ne « tiraient » que 3 ans
et demi pour le même délit...

BELFORT
Une tuilerie

ferme ses portes
La plus ancienne tuilerie du territoire de

Bel fort , la B.H.T.P. de Foussemagné, a
fermé ses portes. Cette industrie qui occu-
pait une cinquantaine d'ouvriers était en
liquidation judiciaire. Elle avait connu une
nouvelle relance, ces deux dernières années,
et fabriquait une brique à isolation phoni-
que, qui avait un grand succès auprès des
entrepreneurs. La B.H.T.P. est victime de
la situation générale du marché, de la
construction et du blocage des prix.

Nous vendons, a dit le P.D.G. aux mê-
mes tarifs qu'en 1969. Or les fournitures,
le mazout, les salaires etc. ont subi des
hausses sérieuses auxquelles l'entreprise ne
peut plus faie face. Vingt-deux ouvriers
sur cinquante ont déjà été reclassés.

Concert de la Société des orchestres
LÀ VIE CULTURELLE

De notre correspondant :
Un nombreux pub lic a assisté hier

au Palais des congrès au 3me concert
d'abonnement de la Société des orches-
tres qui avait engagé les solistes Elisa-
beth Eisenhoffer , harpe , et Elisabeth
Glauser, alto.

L'orchestre sous la direction du jeune
chef Jost Meier a interprété des pages
de Daniel Andrès, Claude Debussy,
Kurt Weill, Igor Stravinsky.

Placé sous le signe de la musique
contemporaine dont on déplore souvent
l'absence dans de nombreuses salles de
concert , le choix des œuvres interpré-
tées hier soir a été bien fai t  s'il est vrai
que la musique de notre temps peut
parfois  lasser par l'unicité de la veine
créatrice animant chaque auteur, la com-
position résultant d'une série, sélec-
tion judicieuse de p lusieurs créateurs,
peut constituer un remarquable bouquet
symphonique caractéristique des tendan-
ces musicales de notre époque. C'est ce
que nous avons ressenti hier soir.

Avec les évolutions de Daniel An-
drès.compositeur biennois, on a décou-
vert une musique exsangue, voir atonale.
Dans cette musique, l'équilibre entre
tensions et détentes s'élabore d'après des
lois harmoniques rigoureuses. Chaque
idée thématique est effleurée point par
point pour devenir une forme compac-
te à rythme linéaire. Les danses sacrées
et profanes de Claude Debussy, pour
harpe et orchestre à cordes, ont permis
ensuite aux mélomanes d'apprécier l'exu-
bérante créative et la richesse d'imagina-
tion d'un compositeur essentiellement
porté à l'association de tonalités. L'op éra
de « Quat 'sous » de Kurt Weill sur des
textes de Bertolt Brecht est suffisam-
ment connu pour que nous ne nous en
étonnions pas. Les tro is « songs » qu 'in-
terp réta la société d'orchestre apporta
une atmosphère de détente dans ce con-
cert. Le concert se poursuivit avec trois
Galgenlieder de Jost Meier, composé
sur des poèmes de Christian Morgen-
stern. La suite No 1 de Stravinsky mit
f in  à ce magnifi que programme.

Toux, rhume, enrouement
guettent à nouveau leurs proies

« Temps do chien. > Les virus pullulent
par millions car les gens enrhumés ne
se comptent plus. Toux, rhume, mal de
gorge et température peuvent en résul-
ter. Vous pouvez l'éviter grâce à VICKS
VapoRub. Dès les signes avant-cou-
reurs d'un refroidissement, frictionnez-
vous la poitrine et le dos avec VICKS
VapoRub. Le lendemain matin, vous
vous sentirez déjà beaucoup mieux,
VICKS VapoRub combat les refroidisse-
ments de deux façons. En respirant les
huiles éthérées qui s'évaporent sur vo-

tre peau, votre nez se dégage rap ide-
ment. Vous respirez à nouveau libre-
ment. VICKS VapoRub donne sur le
thorax une impression de chaleur. Le
catarrhe cesse , la toux et son irrita-
tion disparaissent. En inhalation aussi,
VICKS VapoRub procure un soulage-
ment rapide. Le VICKS VapoRub con-
vient particulièrement aux enfants de
tout âge, car il est strictement d'usage
externe.
En vente dam les pharmacies et les
drogueries.

(c) L assemblée de paroisse s est déroulée
sous la présidence de M. Armand Richard .
Le pasteur Bornand présenta le rapport
d'activité puis les comptes furent approu-
vés. On discuta ensuite de la restauration
de la salle de paroisse. Une conférence sur
la Tunisie, donnée par M. Maurice Mat-
they, couronna la réunion qui se termina
par une prière.

CUDREFIN
Assemblée de paroisse

(c) La foire de mars, qui s'est déroulée
hier par un temps agréable , a été de moyen-
ne importance. Les marchands forains, peu
nombreux, ont fait quelques affaires.

Le marché aux fruits et légumes, lapins
et volaille, était bien fourni , recevant de
nombreux acheteurs. Les œufs du pays se
vendaient de 3 fr 40 à 3 fr 80 la dou-
zaine.

Il n'y avait aucune tête de gros bétail
sur le champ de foire. lin revanche, sur
la place de la Concorde, le marché au
petit bétail était bruyant et abondant. On
a dénombré 606 porcs, dont les prix étaient
en hausse, le marché étant très fluide. Les
jeunes sujets de six à huit semaines coû-
taient de 160 à 190 fr. la paire. Ceux de
neuf à dix semaines valaient de 190 à
210 fr. la paire. Les jeunes porcs de trois
mois se payaient de 110 à 120 fr. la piè-
ce, et ceux de quatre mois, de 120 à 140
francs la pièce. Le porc gras était coté de
3 fr. 40 à 3 fr 65 le kilo , poids vif , sui-
vant la qualité.

PAYERNE
La foire de mars

Aujourd'hui les 13,000 abonnés du télé-
phone du réseau 066 changent de numéro
et passent de cinq à six chiffres. Ces nou-
veaux numéros, qui concernent le nord du
Jura — vallée de Delémont et Ajoie —
se trouvent dans l'annuaire No 4 de l'édi-
tion 1971-72.

DELÉMONT
Six chiffres sur le 066

SAINT-IMIER
Corps de musique

(c) Le Corps de musique de Saint-Imier et
la Fanfare de Balsthal bénéficient de la
direction de M. Silvano Fasolis, professeur
de musique à Saint-Imier. Ces deux excel-
lentes fanfares ont décidé de participer
à la fête fédérale de musique à Lucerne en
juin prochain.

(c) Le chœur des Jeunes du Jura sera
à Saint-Imier dimanche après-midi à la
collégiale où, avec le concours du chœur
Bach de Lausanne et de l'Orchestre de Bien-
ne, il interprétera une œuvre de Jean-Sé-
bastien Bach, la Passion selon saint Jean,
sous la direction de M. Jean-Pierre Môckli.

SAINT-IMIER ' ,
Le Chœur des je unes

du Jura IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S. A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolfrath
Rédacteur en. chef : Jean Hostettler

Contre un mur :
deux blessés

(c) Dans la nuit de mercredi à jeudi une
automobile qui circulait en direction de
Perles est entré dans un mur. Les deux
occupants MM. Franz Blaser, de Bienne
et Kurt Gygax, de Longeau, souffrant de
différentes blessures ont été hospitalisés.

La vie sociale
(c) Samedi, deux sociétés romandes de Bien-
ne tiendront leur soirée annuelle. Au cer-
cle romand, dans le cadre de la journée
mondiale des invalides, la section des jeu-
nes handicapés de Bienne présentera deux
pièces de théâtre < Totoche » et < Drôle
de conférence ». Un programme de varié-
tés et une partie dansante termineront cette
soirée.

Au palais des Congrès, « L'Audacieuse » ,
présentera un programme de musique, de
danse et de prestidigitation. Un bal termi-
nera la soirée.

Faits divers
6C7 Hier, à 17 h 25, une automobile a
pris fen rue Dnfonr. Les passants ont réus-
si à éteindre l'incendie avant l'arrivée des
premiers secours. A 17 h 35, une automo-
bile s'est retournée route de Berne. Dé-
gâts. Fausse alerte, hier après-midi, à Ma-
dretsch. Une forte fumée sortait de l'Im-
meuble Migros. A l'arrivée des premiers
secours, on constata qu'il s'agissait d'une
chaudière qui venait d'être revisée.

(c) Mercredi en fin d'après-midi, un gra-
ve accident du travail est survenu à la
scierie des frères Romain et Robert Pil-
loud, à Châtel-Saint-Denis. Un jeune ou-
vrier, M. Jean-Marie Buclin , âgé de 26
ans, domicilié à Semsales (Gruyère), mani-
pulait 15 portes pesant 500 kilos. Lorsqu'il
voulut les déplacer, elles se renversèrent
sur loi. Grièvement blessé, il a été hos-
pitalisé. Son état est grave.

Loterie intercantonale
Le tirage de la loterie intercantonale,

qui a eu lieu hier soir à Romanshorn , i
donné les résultats suivants :

Gagnent 5 francs les bille ts se terminant
par : 5 2 691.

Gagnent 25 francs les billets se termi-
nant par : 041 730 059 801 884.

Gagnent 50 francs les billets se termi-
nant par : 837 285.

Gagnent 500 francs les billets portant
les numéros suivants:
830957 705472 714371 834026 899990
799269 737619 798206 928574 875236
774809 861939 885586 802341 765857
902311 802172 892217 778248 747660

Gagnent 1000 francs les 10 billets sui-
vants :
902313 756603 879055 751822 813371
769385 738299 813793 906654 824564

Gagne 5000 francs le billet No : 844015.
Gagne 10,000 francs le billet No: 796879.
Gagne 50,000 francs le billet No: 834310.
Gagne 200.000 francs le billet portan t le

numéro : 758855.
Un tirage complémentaire désignera en

outre les lots de 100 et 250 francs . Les
gagnants sont priés de consulter la liste
officielle qui paraîtra le 22 mars 1971, et
qui seule fait foi.

Grave accident
du travail

PORRENTRUY

La fin de la « caserne »

Samedi prochain, cet affreux bâtiment,
dénommé « La Caserne » et situé dans le
quartier de la gare de Porrentruy, très
caractéristique d'une certaine époque, sera
détruit au cours d'un exercice de pompe.
Ça fera certainement un « bel » incendie !
En lieu et place sera construite prochaine-
ment une fabrique.

(Avipress - Bévi)

La vie politique
Ce) Les partis politiques étudient actuelle-
ment un projet de nouveau règlement com-
munal d'organisation et d'administration dont
l'innovation principale est la constitution
d'un Conseil général de 41 membres qui
remplacera l'assemblée communale. Un pro-
jet du même genre est aussi à l'étude à
Delémont. Le projet bruntrutain prévoit
également la création d'une mairie semi-
permanente.

Lire d'autres informations vau-
doises en page Val-de-Travers.
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2053 Cernier/NE I à Lausanne, Genève, Neuchâtel, La Chaux-de-Fonds, Bienne

A Neuchâtel et la Chaux-de-Fonds
SECURITAS S.A.
engage des hommes de confiance en qua-
lité de
GARDIENS DE NUIT professionnels
Pas de connaissances spéciales nécesssai-
res.
Nous assurons votre formation. Situation
stable, bien rémunérée ; vous bénéficierez
en outre des avantages sociaux d'une
grande entreprise.
Nous engageons aussi
GARDES AUXILIAIRES
pour services occasionnels.
Téléphoner au No (038) 24 45 25, ou se
présenter à :
SECURITAS S.A., Ecluse 30,
2000 Neuchâtel

Ensuite de démission du titulaire,
la place de

gérant de la plage
de Cortaillod

est à repourvoir.
Durée de la saison : du 1er mai
au 30 septembre.
Les intéressés sont priés de

.—...„ s'annoncer au secrétaire de la ¦
Société de développement,
M. Marcel Heuby, à Cortaillod,
tél. (038) 4211 59, qui leur enverra
les renseignements nécessaires.
Dernier délai d'inscription :
25 mars.

Société de développement
Cortaillod

Salon au centre de la ville cher-
che

bonne coiffeuse
à plein temps ou pour les fins
de semaines.
Si nécessaire, studio à disposi-
tion. Tél. 24 03 43.

Etablissement de la ville cherche,
pour entrée immédiate ou date à
convenir :

sommelières
dame de buffet
aide de buffet

Chambres à' disposition.
Nourries, congés réguliers.
Gains intéressants.
Téléphoner au 2410 98.

Dame de confiance
est demandée dans petit home,
pour seconder la maîtresse de
maison, nourrie, logée, salaire
selon capacités, éventuellement
2 jours par semaine pour rem-
placement.
Home BEAULIEU
Brot-Dessous
Tél. 67 12 22

PAPETERIES DE SERRIÈRES S.A.
Nous engageons, immédiatement ou
pour date à convenir, des :

ouvriers
de nationalité suisse ou étrangère
hors plafonnement, pour le travail
d'équipe ou de jour ;

mécaniciens et
serruriers qualifiés
pour les réparations et l'entretien
des machines ;

un électricien
qualifié
Conditions intéressantes, avantages
sociaux, logement HLM à disposi-
tion.
Se présenter ou faire offres écrites
à la Direction de Papeteries de Ser-
rières S.A., 2003 Neuchâtel. Télé-
phone (038) 25 75 75.

Les Restaurants Beaulac
1re classe

cherchent

fille
ou

garçon de buffet
fille
ou

garçon d'office
Entrée à convenir.
Tél. 24 42 42.
Se présenter l'après-midi au
restaurant .
H. Prod'Hom.



Le spectacle était dans la salle
On jouait au Capitole € Les Mou-

ches » de Jean-Paul Sartre. Judicieuse-
ment, les enseignants des classes supé-
rieures avaient encouragé leurs élèves
à voir cette pièce, qui , malgré son
dogmatisme un peu irritant , marque une
date dans l'histoire du théâtre. Son
thème antique , ses formules à l'emporte-
pièce, ses allusions à l'actualité d'il y
a trente ans en faisaient un sujet idéal
de discussion et de dissertation.

Comme il ¦ s'agissait d'un spectacle

hors abonnement, et d'un caractère « sé-
rieux », le public habituel bouda, et
l'on autorisa les jeunes à occuper les
sièges généralement réservés aux « crou-
lants » — messieurs en complet foncé,
dames à capes de fourrure. Le con-
traste était singulier :

Garçons et filles étaient vêtus d'une
façon si uniforme qu'on avait parfois
peine à les distinguer. On voyait passa-
blement de pantalons de ski, d'épais
pullovers de laine, de lourdes chaussu-
res. Il y avait bien entendu , les blou-
sons excentriques, les pantalons trop
collants ou trop lâches, les ceintures de
cow-boy, la bimbeloterie traditionnelle ,
les tignasses ondulantes. Comme les siè-
ges permettaient d'étendre les jambes,
on en profita pour s'y allonger. Et,
par places, des couples d'amoureux se
prouvaient leurs sentiments avec une
touchante ingénuité.

Le spectacle fut d'ailleurs suivi avec
attention , et docilement applaudi. Nulle
provocation dans ce florilège d'accoutre-
ments bizarres. Notre jeunesse dorée
occupait la salle sans songer à mal ,
la conscience parfaitement à l'aise.

C'est cela, précisément, qui donne à
réfléchir.

Certes, il est ridicule d'aller au con-
cert ou au théâtre uniquement pour
s'y rriontrer, pour arborer de somptueu-
ses toilettes. On a assez critiqué ce
snobisme déplacé qui ravale une mani-
festation artistique au rang d'un défilé
de mode. A Bienne l'inconfort de la
plupart des salles ne permet d'ailleurs
guère d'excès dans ce domaine.

Mais si un spectacle doit être autre
chose qu'un rendez-vous de coquettes,
ce n'est pas une raison pour qu 'y triom-
phe le laisser-aller et même le débraillé !

LA PART DU PUBLIC
Un spectacle est une fête, le specta-

teur y apporte sa contribution. Par sa
discipline, sa correction , un certain res-
pect à l'égard des artistes, à l'égard des

assistants, enfin à l'égard de lui-même.
Face à une scène brillamment décorée,
à un orchestre d'exécutants en habit ,
est-il normal de trouver une masse hir-
sute et attifée à la diable ?

En URSS, dans toutes les grandes vil-
les, personne ne voudrait se rendre au
spectacle sans avoir revêtu son habit de
fête, encore qu'aux yeux des Occiden-
taux puisse-t-il, paraître d'une piètre élé-
gance. Mais chacun a conscience du fait
que la prestation des artistes lui impose
la modeste contre-prestation d'une tenue
soignée.

Que les jeunes fassent preuve d'une
certaine excentricité dans leur désir de
se singulariser (en s'habillant tous de la
même façon), rien de plus compréhensi-
ble. Ce qui l'est moins, c'est cette recher-
che de la tenue négligée, la préférence
donnée à des vêtements qui, même pro-
pres, ont l'air sale, qui, même neufs,
ont l'air élimé.

Y a-t-il encore des parents, des ensei-
gnants qui disent aux jeunes : « Vous
allez assister ce soir à un beau spec-
tacle, à un beau concert. Habillez-vous
en conséquence » ? Ils pourraient tou-
jours essayer. Peut-être aussi, pour peu
qu'ils y réfléchissent, les jeunes eux-
mêmes se diront-ils qu'en s'habillant
avec un minimum de recherche ils hono-
rent les artistes qui se dépensent pour
eux.

Il suffirait de peu de chose...
R. WALTER

Première de la soirée du Gymnase romand

Devant les autorités.
(Avipress - Guggisberg.)

Jeudi soir un nombreux public a
assisté, à la grande salle de la Rotonde
à Bienne, à la première de la soirée du
Gymnase français de Bienne.

Au programme : « E. SOIXANTE-
DIX » ou parcours imaginaire à travers
la Cinquième exposition suisse de scul p-
tures en plein air. Ce court métrage en
noir-blanc est fort bien réussi par les
semi-professionnels que sont ses réalisa-
teurs MM. Dutoit, Monnier et Berthoud
pour le film, en collaboration avec quel-
ques élèves du gymnase et M. Bernard
Heiniger pour la musique à l'orgue.

COMMENT MONSIEUR
MOCKINPOTT FUT LIBÉRÉ

DE SES TOURMENTS
La pièce en onze tableaux de Peter

Weiss qui voit évoluer 19 acteurs (en
réalité 15 puisque trois d'entre eux ont
des rôles doubles voir triples) fut très
applaudie.

Sur des décors simples de Luc Mon-
nier, dans une mise en scène de Char-
les-François Sunier, cette pièce en vers
comico-triste a été très bien interprétée,
chaque acteur étant en pleine possession
de son texte et campant son rôle avec
le maximum de sincérité. Tous les ani-
mateurs de cette pièce ont droit à nos
félicitations, mais on nous permettra
d'adresser une mention spéciale à Jean-
François Schnegg (Mockinpott) et Lau-
rent Schild (le Père Sifflard) qui assu-
maient les deux rôles principaux.

Comme le veut la tradition, une soi-
rée dansante fort animée mit fin à cette
première.

A l'hôpital.
(Avipress - Guggisberg.)

Nouveaux diplômes
au Gymnase commercial

De notre correspondant :
Jeudi des élèves, les parents, les amis

et les professeurs du Gymnase commer-
cial étaient réunis à l'aula, à l'occasion
de la séance de clôture. Après une in-
troduction en musique avec H. Ruegger
et Hans Gerber piano et violon, M.
Freddy Hofer, licencié es science écono-
mique prit la parole. Après Rudolf
Schar et Han Gerber au celio et au
piano, la distribution des certificats et
des diplômes mirent fin à ' cette sym-
pathique cérémonie.

Voici les nouveaux diplômés romands :
Madeleine Gautschi , Tavannes ; Fran-

çoise Guerne, Tavannes Simone Landry,
Bienne "; Michel Monti , Tramelan.

Sur les 26 candidats, qui se sont pré-
sentés, 21 étaient de langue allemande,
cinq de langue française, un seul n'a
pas obtenu son diplôme. La meilleure
moyenne est de 5,25.

Les prix spéciaux suivants ont été at-
tribués : Prix de la Société suisse des
commerçants : Mlle Sylvia Bertschinger,
Bienne; Prix des Banques et caisse
d'épargne : Mlle Margareta Burckhard ,
Bienne ; Prix de la Général Motors :
Mlle Buhler, d'Arch.

Cérémonie de clôture à
l'Ecole d'administration
Quarante-neuf candidats sur 50 qui se

préparent à une carrière dans l'adminis-
tration , les transports et les télécommuni-
cations obtinrent leur diplôme, lors de
la cérémonie du 18 mars, à la Salle
Farci , en présence des représentants des
autorités et des administrations.

W. Nussbaumer, recteur de l'Ecole can-
tonale d'administration a pris congé d'une
nouvelle volée de diplômés, de trois clas-
ses parallèles, qui après deux ans de
préparation théorique entrent maintenant
dans la pratique-: 13 ont choisi Swissair,
10 les CFF, 8 l'administration des Douanes,
8 les PTT, 4 Radio-Suisse SA. et 6
se voueront à des activités diverses ou
poursuivront leurs études.

Ans épreuves de diplôme, les meilleurs
résultats de classe ont été obtenus par
Jean-Pierre Graf , la Chaux-de-Fonds, can-
didat Radio-Suisse, moyenne 5,44 ; Michel
Bônzli, Anet, candidat PTT, moyenne 5,28 ;
Franz Schneider, Busswil candidat Swissair,
moyenne 5,28.

Les prix des anciens élèves pour les
meilleurs résultats semestriels sont revenus
à : Jean-Pierre Graf, la Chaux-de-Fonds,
candidat Radio-Suisse moyenne 5,51 ; Mario
Fluckiger, Zollikofen, études gymnasiales,
moyenne 5,14 ; Fritz Schneider, Busswill ,
candidat Swissair, moyenne 5,13.

Deux prix spéciaux ont été remis à :
Arthur Kirchhofer, Mittelfaausern , candidat

Swissair et Bernhard Burgdorfer, Berne,
candidat CFF qui ont présenté d'excellents
travaux de diplôme sur des sujets d'éco-
nomie et de transport :

Les prix pour les meilleurs exploits
sportifs revinrent à : Heinz Nydegger, Erich
Kaser.

L'allocution de circonstance a été pro-
noncée par M. E. Moor, Dr en droit,
chef de la division du personnel de la
direction générale des ÇFF , Berne. La
cérémonie était agrémentée par des pro-
ductions musicales de M. R. YVïrz , pianiste.

En compagnie de leurs maîtres de clas-
se, les jeunes gens sont partis pour leur
traditionnel voyage de diplôme qui les
conduit en Yougoslavie. Rome, Venise,
Dubrovnik, le Monténégro sont les étapes,
du voyage d'étude 1971.

Voici la liste des diplômes de la classe de
langue française (2 c) : 1. Berthold JosepH
la Motte ; Bréchet Jean-Louis, Delémont ;
3. Carrel Jean-Jacques, la Chaux-de-Fonds ;
4. Christ Bernard, Courrendlin ; 5. Descloux
André, Bienne ; Douze Philippe, la Chaux-
de-Fonds ; Graf Jean-Pierre, la Chaux-de-
Fonds ; Gygax Pierre-André, Bienne ; Mêler
Charles, Porrentruy ; Gygax Pierre-André,
Bienne ; Meier Charles, Porrentruy ; Mon-
nier Fred, Annex-sur-Orbe ; Oeuvrey Alex,
Cœuve ; Schneider Michel, Crémines ;
Schwab Jean-Marc, Moutier ; Walthert Mi-

, ciel, Çourtelary-

Apollo (tél. 2 31 23), à 15 h et 20 h 15 :
Joséphine Mutzenbacher, jusqu'au 25 mars.

Capitole (tél. 2 25 47), à 20 h 15, samedi
dimanche à 15 h : Le Cercle rouge
jusqu 'au 25 mars.

Elite (tél. 3 67 97), à 15 h et 20 h :
Stadt ohne Name jusqu'au 21 mars.

Lido (tél. 3 66 55), à 15 h et 20 h 15 ':
La Grande Vadrouille.

Métro (tél. 2 28 87), à 20 h, mercredi, sa-
medi, dimanche à 15 h : Ne tirez pas sur
le Shérif - Tempo de Charleston jus-
qu'au 23 mars.

Palace (tél. 2 32 22), à 15 h et 20 h :
Oswalt Kolle - Ton enfant cet inconnu.

Rex (tél. 2 26 25), à 15 h et 20 h 15 :
La Femme de l'autre jusqu'au 23 mars.

Roxy (tél . 2 11 77), à 15 h et 21 h :
Graf porno und seine Mâdcheo à 19 h :
Hôtel Confidentiel jusqu'au 21 mars.

Scala (tél. 2 26 45), "à 15 h et 20 h 15 :
Un beau Salaud.

Studio (tél. 2 17 37), à 15 h et 20 h 15:
Die Hochzeits Reise.

EXPOSITIONS
Palais des congrès : Exposition Livres

d'URSS jusqu'au 21 mars.
Galerie d'art Lyss : Walter Simon, jusqu'au

28 mars.
Galerie Lydie Ray, rue Centrale 14 : Expo-

sition permanente d'oeuvres de Fofoli,
Friboulet, Rummel Kischka, Lambert.

Galerie 57 : Lis Kocher et Dieter Seibt ,
jusqu 'au 31 mars

Galerie Flury: Pham Thuc-chuong, jusqu 'au
3 avril.

Galerie Pot Art : Walter Mafli , jusqu 'au
20 mars.

Médecin de service : tél. 6 55 66 (police
renseigne).

Dentiste : Dimanche, tél. 7 23 85 et il.
Pharmacie de nuit et du dimanche : Phar-
macie Coopérative, rue Centrale 45, tél.

2 49 63.
Maison du peuple : Soirée du gymnase

français.
Théâtre de Poche : Flamenco avec Susana.
Théâtre alémanique : 20.15, Die Fledermaus

Opérette von Johann Strauss.
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Seven-Up avantageux. Seven-Up est si pur, si^B̂  ĵjÂW
léger, si fin... Un fin goût de citron, le plus vendu dans le monde

cSovon-Up» and «7UPs aro.tho registered trademarks ot The Saven-Up Company, St Louis, Missouri, USA
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Choisir la lingerie Coop:
une façon élégante d'économiser»
Jour et nuit!
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Entreprise commerciale et de tabrlcation moderne,
partisan! du progrès, cherche

collaborateur pour le service extérieur
comme conseiller et vendeur auprès de la clientèle des
bouchers et détaillants du rayon la Chaux-de-Fonds -
Neuchâtel - Yverdon.
Nous offrons :

activité indépendante,
place stable susceptible de développement ,
fixe et participation au chiffre d'affaires ,
prestations sociales modernes ,
voiture d'entreprise.

Nous demandons :
perspicacité pour résoudre les problèmes de vente ,
bonnes connaissances de base commerciales et
de la branche.

Nous attendons volontiers vos offres.
GRANDE BOUCHERIE BIGLER S.A.
3294 Biiren-sur-Aar.

[
AMANN + CIEÏ S.A.

cherchemanœuvre
de nationalité suisse, ou étranger hors
plafonnement, pour divers travaux de
cave.

Faire offres à la Direction de

AMANN + CIE S.A.
Importation de vins en gros, 2002 Neuchâtel.

Hôtel des XIII
Cantons,
Peseux, tél. 31 55 98,
cherche

sommelière
ou remplaçante
pour 3 rrïpis.

Fabrique de boîtes de montres cherche

employé de fabrication
dynamique et consciencieux , aimant le contact avec la
clientèle et les fournisseurs en qualité de responsable
de L'ACHEMINEMENT DES COMMANDES.

Bon salaire en rapport avec responsabilités.

Appartement à disposition.

Faire offres sous chiffres 87-35,103 aux Annonces Suis-
ses S.A., Neuchâtel.

Maroquinerie Biedermann, rue du Bassin 6,
cherche

VENDEUSE
(éventuellement débutante).
Date d'entrée à convenir.
Se présenter au magasin ou téléphoner
No 2516 88.

Buffet de la Gare RVT-Couvet
Tél. (038) 63 11 16
cherche tout de suite ou pour date à
convenir

S O M M E L I È R E
Etrangère acceptée, nourrie, logée. Congés
réguliers.

Restaurant du Chasseur,
Cressier,

cherche

sommelière
Bons gains, 1 % jour de congé
par semaine. Logée.
Tél. 471137.

^*J<m*mmVmàm?ammmm t̂m*mmmmW
L'entreprise des PTT engage

du personnel
à temps partiel

. pour le service de nettoyage sur
la place de Neuchâtel le matin
de 6 h à 10 h.

S'adresser au service des bâti-
ments et du matériel de la di-
rection d'arrondissement postal,
2001 Neuchâtel.

Tél. 22 12 79.

Possibilité
d'apprendre la langue allemande
pour

tôlier de carrosserie
Nous offrons de très bonnes
conditions.
GARAGE KURVE,
4416 Bubendorf.
Tél. (061) 84 84 21.

On cherche jeune fille comme

SERVEUSE
dans tea-room ; bons gains, con-
gé tous les dimanches et le
lundi après-midi.
Faire offres à la boulangerie ¦
pâtisserie, tea-room A. Knecht,
place du Marché, Neuchâtel.
Tél. 2513 21.

Shell
Environ 80 % des produits
Shell utilisés en Suisse pro-
viennent de notre raffinerie
à Cressier. .

Le bureau d'expédition cher-
che une

secrétaire
consciencieuse et dynamique.

Nous lui confierons un poste
vivant et une activité variée
comprenant divers travaux de
secrétariat pour lesquels son
savoir-faire indépendant sera
souvent mis à contribution.

Nous offrons :
— un bon salaire
— la semaine de cinq jours
— des avantages sociaux (p.

ex. restaurant pour le per-
sonnel).

Nous demandons :
— caractère indépendant et

stable
— habile sténodactcylographe
— bonnes connaissances d'al-

lemand

Si vous avez d' autres ques-
tions , posez-les sans autre
directement à M. G. Jassé,
Shell Cressier ,
tél. (038) 47 16 21.

¦¦¦»»» ¦ C' est Shell que j' aime

\ Nous cherchons pour date à con-
venir : s

dame de buffet
employée de maison

\ (éventuellement un couple)

femme pour la lessive
(lundi) et une

: lingère
| à mi-temps

Faire offres au
restaurant des Halles, Neuchâtel.
î̂ 25 20 13.

I 

Hôtel Touring au Lac Neuchâtel ,
cherche

DAME OU GÀRCON
DE BUFFET
Faire offres ou se présenter à
la direction.

¦mu i mi m»m\ III II«IWW»»»»»»»»»I»» ^MII

Hôtel de 1er rang, à Neuchâtel,
cherche, pour entrée immédiate ou
date à convenir ,

femme de chambre
capable et consciencieuse ; très bien
rétribuée.
Faire offres ou se présenter au
bureau de l'hôtel. Tél. 24 01 51.
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AIMEZ-VOUS
correspondre avec le monde entier ?

AIMEZ-VOUS
les langues (français - allemand et,
si possible, anglais) ?

AIMEZ-VOUS
travailler d'une manière indépendante
au sein d'une équipe jeune ?
Si OUI, vous êtes

l'employée
de commerce
que nous souhaitons engager pour notre dépar-

tement EXPORTATION
Le service du personnel attend votre appel télé-
phonique ou votre offre.

HUGUENIN MÉDAILLEURS S.A.
2400 LE LOCLE

Bellevue 32 Téléphone (039) 31 57 55
M, ., -M, .—..—fil m ¦mu IITII ¦ 

engage

commissionnaire
à temps partiel (2 heures par jour en moyen-
ne).
Horaire à déterminer.

Se présenter : 9, route des Gouttes-d'Or à
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 22 66.

Les Pipolets, maison d'accueil temporaire et de dépan-
nage, à Lignières, met au concours un poste de

JARDINIÈRE D'ENFANTS
Conditions de travail et de rémunération . selon conven-
tion collective neuchâteloise de travail pour le personnel
éducatif.
Entrée en fonctions : à convenir.

Les offres de service, comprenant curriculum vitae,
avec photographie, copies de certificats et références,
doivent être adressées, jusqu'au 4 avril 1971, au secré-
taire du comité, M. J.-C. Knuttl, secrétaire, préposé
aux maisons d'enfants, départements des finances, châ-
teau de Neuchâtel.

La Centrale Laitière de Neuchâtel, cherche  ̂ pour
entrée immédiate ou à convenir,

une aide de bureau
pour le téléphone, la réception et différents
travaux.
Semaine de 5 jours.
Conditions de travail agréables.

Faire offres par téléphone au 25 98 05, pendant
les heures de travail.

Fabrique
Maret Bôle
et son département de r 6S6UX
cherchent

des ouvrières
capables d'exécuter des travaux fins et propres
dans les domaines de la miniaturisation et de

. l'horlogerie.
Transport du personnel à disposition.
Horaire libre.
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COMMANDANT DE U GENDARMERIE

19. bd. Carl-Vogt-1205 GENÈVE 

Shell
Environ BQ°/c- des
produits Shell
utilisés en Suisse
proviennent de
notre raffinerie
à Cressier.
Le bureau d'expédition cher-
che une

collaboratrice
consciencieuse et dynamique.

Nous lui confierons un poste
vivant et une activité variée
comprenant divers travaux de
bureau.
Nous offrons :
— un bon salaire et des

avantages sociaux (entre
autres restaurant pour le
personnel)

— la semaine de cinq jours ,
horaire de travail réglé
mais heures de présence
irrégulières (congé quand
d'autres travaillent).

Nous demandons :
— bonne dactylo
— caractère indépendant et

stable
— bonnes connaissances d'al-

lemand souhaitées.
Si vous avez d'autres ques-
tions, posez-les sans autre
directement à M. B. Huber,
Shell Cressier ,

¦M tél. (038) 47 16 21.

iftaHTrra C'est Shell que j' aime

L'Imprimerie Centrale et de la Feuille d'avis de
Neuchâtel S. A. engage pour son atelier des
apprêts

personnel
féminin
Entrée immédiate ou à convenir.

Semaine de 44 heures en 5 jours. Durée de
l'engagement environ 3 à 4 mois.

Conditions d'engagement : Suissesses ou étran-
gères avec permis «C». Bon salaire. Travail propre.

Se présenter à la réception, 4, rue Saint-Maurice
ou téléphoner au 25 65 01, interne 254.

Nous cherchons , pour immeuble
résidentiel à Neuchâtel , couple
suisse pour la

CONCIERGERIE SOIGNÉE
Logement moderne de 4 pièces
à disposition.
Adresser offres écrites détaillées
sous chiffres GX 640 au bureau
du journal.

Atelier mécanique de haute pré-
cision, région Morges,

.. engagerait tout de_ .suite ou pour
date à convenir :

:ï-»— '̂SiK-iiW - * ' -: : -¦ ¦¦:¦" i2 reclifieurs
sur machine Intérieure, extérieure
et planeuse,

1 mécanicien-fraiseur
1 mécanicien-perceur

Faire offres sous chiffres
P.H. 22733 à Publicitas S.A.,
1002 Lausanne.

Quelle

jeune fille
aimant les enfants désirerait venir
chez nous ? Nous sommes une
jeune famille avec 2 garçons (4
et 1 ''' ans). Congés réglés, bon-
ne vie de famille assurée.
Ecrire à :
Mme SOPPELSA,
Binningerstrasse 57,
4123 Allschwil, près de Bâle.

Bureau de la place désire enga-
ger immédiatement ou pour date
à convenir , une

STÉNODACTYLO
pour correspondance française et
travaux de bureau divers.
Nous offrons une place stable
avec salaire correspondant aux
exigences.

HORAIRE LIBRE
Adresser offres écrites à193-738
au bureau du journal.

cherche pour entrée immédiate
ou à convenir, un jeune homme
comme

COMMISSIONNAIRE
(vélomoteur à disposition) pour
l'une de ses succursales de Neu-
châtel.

Faire offres à
BELL S.A., Charrière 80a,
2300 la Chaux-de-Fonds.
Tél. (039) 22 49 45.

engage pour date à convenir :

1 dessinatrice
pour la mise au point de dessins et
schémas technico-commerciaux ;

1 collaboratrice du service
d'ordonnancement

habituée à travailler d'une manière in-
dépendante et à laquelle pourrait être
confiée la tenue à jour des fichiers et
cardex.

Les candidates parlant le français ou
l'allemand, possédant les connaissances
requises ou désireuses de les acquérir,
sont priées de faire leurs offres à

® ELECTRONA S.A., 2017 Boudry (NE)

FLPCTRÛNIA fabrique d'accumulateurs.

M*. J Tél. (038) 421515 (M. Hunziker),
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Renault 16 TS. Rajson.Traction avant.
Freins à disques. 87CV(réserve de puissance).

Plaisir:Tenue de route. Accélération.
Confort luxueux. Coffre extensible.

Vous démarrez. Votre pied droit libère seurs hydrauliques à grand débattement. Renault 16 TS: moteur4cylindres
quatrevingt-sept chevaux et demi, fou- Barres antiroulis à l'avant et à l'arrière. en alliage léger, 1565 cm3, 87,5
gueux mais dociles. Leur départ vous pla- Et avec ça, un aménagement luxueux CV SAE, vitesse de pointe 160 km/h.
que doucement mais fermement sur votre où rien n'a été oublié: sièges-couchettes. Carburateur double corps. Traction
siège confortable. Vous sentez à peine les phares halogènes à longue portée, glace avant. Roues à suspension indé-
virages et les inégalités du sol. Vous rou- arrière chauffée, compte-tours, phares de pendante. Freins à disques à l'avant,
lez sur les pavés cahoteux comme sur un recul, lampe pour la lecture des cartes, Freins assistés à limiteur de
ruband'asphalte.Telsdespur-sangàl'ins- 5 portes, coffre extensible. Le tout de pression. Coffre extensible,
tinct en éveil, les 87,5 chevaux vous série. En plus, sur demande: commande
obéissent instantanément. La Renault 16 électrique des glaces et du toit ouvrant
TS est une voiture de rêve, alliant le con- Renault 16 TS. Le maximum pour satis-
fort à une tenue de route parfaite. Son faire la raison. Le maximum pour assurer
secret? votre plaisir. Pour une contrepartie mini- , g-g-g 1— 

Une technique qui a fait école dans la mum. Vous pouvez l'essayer chez 300 M F RI A 11 ITflÉ ^TiW Lik
construction automobile: roues indépen- agents Renault. fil luHHnB lWm\ î 2fe <HP
dantes avec barres de torsion et amortis- Il IwIlfiU »LI I IM ¦jggll v

La Fabrique de ressorts RESSORTS ÉNERGIE S.A.,
cherche, pour entrée immédiate (ou à convenir),

PERSONNEL FÉMININ
pour travaux propres et faciles.
Horaire réduit accepté. Bons salaires.

Se présenter ou faire offres au bureau de la
fabrique, Plan 3, Neuchâtel. Tél. 25 43 87.



En France, des ombres à l'horizon
L'attention de l'opinion publique

française est concentrée sur les élec-
tions municipales dont le second
tour déterminera, dimanche pro-
chain, la coloration politique de
toutes les mairies pour la prochai-
ne période administrative. Déjà, la
première manche de cet important
scrutin fait ressortir une prédomi-
nance de la stabilité électorale, avec
un renforcement de la coalition des
partis favorables au gouvernement,
à Paris et dans le Sud-Ouest, alors
que celle-ci est en légère perte de
vitesse dans d'autres régions. Mais
dans une telle consultation, les con-
sidérations locales et la personnalité
des candidats jouent un rôle essen-
tiel si bien qu'il est imprudent d'en
tirer des conclusions générales.
Pourtant, un fait apparaît assez net-
tement, c'est le repli uniforme des
voix attribuées au parti communis-
te ainsi qu'une entrée en scène de
divers groupements de gauche non
orthodoxes.

Pourtant, ce figisme relatif de
la politique au premier échelon de
la société française est trompeur car
il masque deux éléments essentiels
à la stabilité du pays qui s'altère
gravement depuis cet hiver. Nous
considérons ici la reprise de la pous-
sée inflationniste et la recrudescen-
ce de la tension sociale, phénomè-
nes au sujet desquels nous présen-
tons à nos lecteurs quelques préci-
sions puisées aux sources les plus
récentes.

Durant la décennie s'étendant
entre 1961 et 1971, la croissance

du produit national brut a été de
4,7 % par an, en moyenne pour
l'ensemble des vingt-deux Etats les
plus industrialisés groupés au sein
de l'OCDE. Parmi cet ensemble, la
France se situe au deuxième rang
— immédiatement après le Japon
— avec un taux annuel de crois-
sance s'élevant à 5,9 %. Elle est
immédiatement suivie par l'Italie,
puis par l'Allemagne fédérale avec
4,9 % ; les Etats-Unis ne dépassent
pas 4,5 % et le Royaume-Uni se
contente de 2,6 %. Ainsi, la France,
malgré le regrettable printemps
1968 au cours duquel la production
fut fortement enrayée, a fait preuve
d'un dynamisme appréciable en dé-
pit des hausses salariales substan-
tielles consenties par les -accords
de Grenelle qui furent à l'origine
de la dévaluation du 8 août 1969.
Cette dernière manipulation moné-
taire a contribué à redresser la ba-
lance française des paiements si
bien que l'année dernière fut consi-
dérée comme celle du redressement
et même d'une nouvelle accéléra-
tion du taux de croissance du PNB.

Hélas, les circonstances présen-
tes ne se montrent pas sous un
jour aussi souriant. Les prix avaient
pu être contenus avec un taux de
croissance annuel voisin de quatre
pour cent durant les six derniers
mois de 1970. Or une flambée ra-
pide est perceptible dès janvier
1971 avec un taux de croissance
mensuel de plus de 0,7 % ; les in-
dications provisoires concernant fé-
vrier situent la hausse à 1 % pour

le seul mois le plus court de l'an-
née. Plus encore, les renchérisse-
ments et les difficultés d'approvi-
sionnement en produits pétroliers
affectent particulièrement la Fran-
ce en raison de l'attitude inflexible
et outrancière de l'Algérie, princi-
pale source de ravitaillement. Le
développement et les conséquences
de cette crise se répercuteront de
façon plus large encore à l'avenir
sur les coûts des moyens énergéti-
ques des usines et sur les prix des
transports.

MONTÉE DES SALAIRES
Si les prix accélèrent leur crois-

sance, l'indexation de ceux-ci sur
les salaires fera monter ces derniers
dans une même proportion. En réa-
lité, la poussée des salaires sera sen-
siblement plus forte que celle des
prix en raison des accords paritai-
res de travail qui admettent, de Fa-
çon globale, une augmentation du
taux de croissance annuel des rétri-
butions horaires de 10% , indépen-
damment d'autres avantages. Le de-
gré de rationalisation atteint dans
les entreprises françaises ne permet
plus de comprimer les frais de pro-
duction dans une proportion sem-
blable à la progression des salaires
réels.

Des accords collectifs de travail
ont bien été signés dans d'impor-
tants secteurs de l'économie au prix
de concessions dont les entreprises
ont supporté une bonne part, mais
ces contrats n'ont pas empêché des
grèves sauvages de se développer

sous une nouvelle forme, celle qui
se produit au niveau de l'entreprise
et non plus à toute une industrie.
Nous venons de voir un échantil-
lon de cette tactique à Genève.

UN DIALOGUE PLUS DIFFICILE
La paix sociale voulue et appli-

quée depuis deux ans en France a
bien permis à la production natio-
nale de s'épanouir, mais au prix de
concessions qui peuvent difficile-
ment se poursuivre. Or les manda-
taires des associations de salariés en
viennent à exiger de nouvelles amé-
liorations telles que l'abaissement
de l'âge de la retraite à 60 ans et le
doublement de l'indemnité en pério-
de de non emploi pour les dockers.
On sait que le conflit du person-
nel portuaire n'a pas trouvé de solu-
tion durable, que les entreprises
aériennes souffrent aussi de paraly-
sie. Plus que cela, quatre millions
de Français, employés de la fonc-
tion publique, menacent de faire
grève pour vingt-quatre heures et,
si leurs revendications ne sont pas
obtenues, ils affirment vouloir pro-
céder à des arrêts de travail plus
longs.

De divers côtés le climat social
se détériore et il sera très difficile
au gouvernement de Paris de par-
venir à maintenir l'appareil de pro-
duction de la nation en bon état
de fonctionnement sans recourir à
des majorations de prix qui ren-
dront la présence française encore
plus difficile à tenir sur les marchés
externes.

Eric DU BOIS

L économie suisse vue par l'OCDE
Ombres et lumières de l'expansion

PARIS. — Evolution très satisfaisante
an cours de ces deux dernières années,
nécessité de poursuivre les efforts visan t
à freiner l'expansion de la demande,
et convaincre l'opinion publique de met-
tre sur pied un dispositif mieux appro-
prié pour la formulation de la politique
économique. Telles sont les principales
conclusions que les experts de l'orga-
nisation de coopération et de développe-
ment économiques (OCDE) mettent
notamment en évidence dans leur étude
sur la situation de la Suisse, l'un des
22 pays membres de 1'. OCDE », dont
le siège est à Pairs.

DÉGRADATION
DE LA BALANCE EXTÉRIEURE

DES PAIEMENTS
ET DES SERVICES

Le rapport relève que le déséqui-
libre entre l'offre et la demande s'est
traduit par une très nette dégradation
— équivalente à quelque 3 % du pro-
duit national brut — de la balance
extérieure et des paiements. Après une
phase initiale pendant laquelle les
exportations ont alimenté l'essor de
l'économie, on a enregistré un acrois-
sement de la demande intérieure qui
se poursuit à un rythme extrêmement
rapide depuis un an. En revanche, les
limites d'utilisation des capacités de
la production ont été atteintes dans
la plupart des secteurs et l'offre de
main-d'œuvre est restée relativement
peu élastique.

Les responsables de la politique éco-
nomique se sont efforcées de conte-
nir l'augmentation de la demande et
des prix, mais, dans le domaine bud-
gétaire , leur action a été entravée par
le manque d'énstruments susceptibles
d'être utilisés avec souplesse. De nom-
breux secteurs (la construction notam-
ment) ont pratiquement atteint les limi-
tes de leur capacité de production.

D'après les données les plus récentes,
on compterait moins de 100 travail -
leur totalement réduits au chômage et
environ 200 demandeurs d'emploi pour
une population active de trois millions
de personnes.

LA POLITIQUE ÉCONOMIQUE
ET BUDGÉTAIRE

Le rapport rappelle que le Conseil
fédéral s'est efforcé de freiner la pro-
gression de la demande et de modérer
l'accélération de la hausse des prix.
Le parlement a ratifié son projet d'un
dépôt à l'exportation de 5 %. Mais
le gouvernement a renoncé provisoire-
ment à cette mesure.

La mise en œuvre d'une politique
budgétaire simple a été entravée en
outre par la nécessité généralement
admise de poursuivre l'exécution des
programmes d'investissement public.

Le document examiné ensuite en dé-
détail les mesures de restriction moné-
taire appliquées pour freiner la deman-
de. La demande de capitaux a été
forte sur le marché financier. Le recul
des émissions d'emprunts était dû sur-
tout à l'intervention de la commission
des banques, les taux pratiques ont
été supérieurs à ceux de 1969, mais
ils ont légèrement fléchi l'automne der-
nier , en partie sous l'influence de l'évo-
lution survenue sur les marchés étran-
gers.

Quant à la politique budgétaire, elle
n'a pu jouer de rôle important dans
la régulation de là demande 1 en raison
des difficultés d'ordre constitutionnel
et historique qui gênent en Suisse
l'application d'une politique empreinte
de souplesse dans ce domaine. La
part des impôts directs dans le total
des recettes fiscales de la Confédé-
ration et au produit national brut ne

cesse de diminuer, ce qui rétrécit les
possibilités d'action du stabilisateur
automatique que constitue la fiscalité.

MISE EN GARDE
La croissance se poursuivra en 1971

à un rythme relativement rapide. Les
experts pensent que des tensions sen-
sibles s'exerceront sur les prix. L'expan-
sion de la consommation privée devrait
s'accélérer, elle aussi, du fait de l'aug-
mentation des salaires. Tout en mar -
quant un ralentissement, les investisse-
ments resteront relativement soutenus.

Le rapport souligne toutefois que les
estimations les plus récentes laissent
présager pour 1971 un ralentissement
substantiel de la hausse des prix.inter-
nationaux. Une « décélération » - très
nette a déjà été enregistrée pour les
matières premières et les produits sidé-
rurgiques. La stabilisation de la ten-
dance des prix de gros semblerait indi-
quer que les répercussions de l'évolution
du commerce international commencent
à se faire sentir en Suisse également.
Elle pourrait donc entraîner une sta-
bilisation de certains prix à la consom-
mation.

Pour les experts de I*« OCDE»,
l'objectif consistant à freiner l'expansion
de la demande doit être poursuivi. Cer-
tains indices donnent à penser que
les exportations et certaines compo-
santes de la demande intérieure ont
perdu de leur dynamisme ces derniers
temps. Mais jusqu'à ce que cette évolu-
tion se précise, il serait imprudent ,
à leur avis, d'inverser l'orientation géné-
rale de la politique économique. L'effort
actuel visant à limiter l'augmentation
des dépenses de la Confédération et
des autres collectivités doit être poursui-
vi. Il faut se garder de relâcher préma-
turément, en outre, les restrictions de
crédit.

RÉGULATION GLOBALE ET
LIBERTÉ

Les problèmes auxquels doivent
actuellement faire face les responsables
de la politique économique, concluent
les experts, montrent de nouveau com-
bien est inadap tée la politique de régu-
lation de la demande pratiquée en Suis-
se. Les autorités fédérales s'efforcent
sans relâche, mais avec un succès limité,
d'enrichir et de perfectionner les ins-
t ruments de politique économique dont
elles peuvent disposer. Il leur faut re-
doubler d'efforts dans ce sens et il
faut espérer que l'évolution récente par-
viendra à convaincre l'opinion de la
nécessité de mettre sur pied un dis-
positif mieux approprié pour la formu-
lation de la politique économique.

Les obstacles qui empêchent les auto-
rités de pratiquer une politique éco-
nomique à court terme empreinte de
souplesse sont en partie d'ordre juri-
dique et constitutionnel, mais ils pro-
cèdent aussi de la conviction profonde
que les libertés locales traditionnelles
et l'économie libérale ne sont jamais
mieux garantis que lorsque le pouvoir
central ne dispose que de pouvoirs
restreints. Or, dans le monde écono-
mique où nous vivons, une telle attitude
pourrait paradoxalement aboutir à ceci
que , face à la montée des problèmes
et faute de disposer d'instruments ap-
propriés et d'un maniement aisé, l'exé-
cutif et le parlement se trouvent amenés
à agir directement par des mesures
précises sur certains types d'activité.
Cela risquerait de limiter la liberté
d'action des cantons et des communes,
des entreprises et des particuliers bien
plus étroitement que ne l'aurait fait
une politique globale de régulation de
la demande menée par le pouvoir cen-
tral . (ATS)

Pénétration croissante des entreprises européennes
sur le marché américain

Contrairement aux investissements
étrangers des Etats-Unis, qui ont dé-
jà donné lieu à de nombreuses con-
troverses en Europe, les investisse-
ments européens aux USA sont res-
tés, de manière surprenante, en mar-
ge de l'actualité. Fait étonnant si l'on
sait que les investissements globaux
de capitaux européens aux Etats-
Unis (26 milliards de dollars à fin
1968) dépassent ceux que ce pays
destine à l'Europe (24,7 milliards de
dollars).

Alors que presque 19,4 milliards
de $ ou 78 % des placements à
terme américains portaient, à la fin
de 1968, sur des investissements di-
rects de groupes américains en Euro-
pe, les efforts d'investissements des
entreprises européennes aux Etats-
Unis se sont limités à 7,8 milliards
de $, soit seulement 30 % des pla-
cements globaux européens dans ce
pays. Il s'agit en l'occurrence de la
valeur comptable. Elle serait selon
certaines sources 3 à 4 fois plus
élevée. De plus, la part des inves-
tissements directs dans l'ensemble des
placements européens aux Etats-Unis
a constamment régressé (42 % à la
fin de 1950, 36% à la fin de 1960
et 30% à la fin de 1968), alors
qu'une tendance nettement opposée
était observée pour les investissements
américains en Europe, (56 % à la
fin de 1950, - 67 % à la fin de
1960 et 78 % à la fin de 1968).

Les placements européens aux
Etats-Unis ont ainsi été orientés de
plus en plus vers les placements de
portefeuille moins spectaculaires en
actions et en obligations. Il est ré-
sulté de tout cela que les Etats-Unis
sont parvenus à prendre une très

nette avance dans le domaine des
investissements directs, à un tel point
même que les filiales d'entreprises
américaines ont pris à leur compte,
dans certains pays européens et pour
certaines années, une part considéra-
ble de l'effort global d'investissement
de l'industrie manufacturière. Ce fai-
sant, elles ont acquis une position
dominante dans certains secteurs de
l'industrie européenne (environ 95 %
du marché des circuits intégrés, 80 %
du marché de l'équipement électroni-
que, 30 % du marché automobile
et pétrolier) et leur intervention glo-
bale dans la formation du P.N.B.
dé l'Europe est actuellement estimée
entre 6,5 et 7 % (contribution euro-
péenne de 1,8 % au P.N.B. des USA).

La position de la Suisse
L'économie européenne a consolidé

sa position déjà dominante en ma-
tière d'investissements étrangers directs
aux Etats-Unis : sa part est passée
à 71,6 % à la fin de 1968.

Ce sont surtout trois pays, à sa-
voir le Royaume-Uni, les Pays-Bas
et la Suisse, qui font des investisse-
ments directs aux Etats-Unis par
l'intermédiaire d'un certain nombre
de grands groupes internationaux ;
leur part dans la valeur comptable
globale des investissements a atteint
82,4 % à fin 1968.

La Suisse est le troisième pays à
avoir témoigné un vif intérêt à l'égard
du marché américain dès avant la
Deuxième Guerre mondiale. Les dé-
bouchés intérieurs limités ont du res-
te imposé depuis longtemps une orien-
tation internationale aux groupes
suisses de premier plan. C'est pour-
quoi les entreprises telles que Nestlé
Alimentana, Hoffman-La Roche,

Sandoz-Wander et Ciba-Geigy ont
cessé depuis longtemps d'être incon-
nues aux yeux du consommateur amé-
ricain. D'autres groupes tels que Alu-
suisse et Brown-Boveri se trouvent
aussi de plus en plus au centre de
l'actualité.

Comme le rythme des nouveaux
investissements des entreprises suisses
aux Etats-Unis s'est bien maintenu,
celles-ci ont pu conserver leur posi-
tion proportionnelle très importante
sur le marché américain (15,9 % de
la valeur comptable totale des in-
vestissements européens à la fin de
1968).

Une « rentrée » européenne
aux Etats-Unis

Non seulement des facteurs finan-
ciers, mais aussi divers aspects com-
merciaux, juridiqu es, fiscaux et psy-
chologiques ont tenu jusqu'à présent
de nombreuses entreprises européen-
nes à l'écart du marché américain.
Les principaux obstacles étaient l'in-
terdiction d'établissement, les entra-
ves et discriminations commerciales,
la complexité juridique et fiscale, les
problèmes de l'immigration et les
réglementations en matière de visa
ainsi que l'application extra-territoria-
le de la législation antitrust.

Néanmoins, le récent accroissement
des investissements directs européens
aux Etats-Unis s'explique en grande
partie par le fait que l'industrie eu-
ropéenne a traversé sa période de
consolidation après la reconstruction
qui a suivi la Deuxième Guerre mon-
diale, après le développement du po-
tentiel à l'intérieur de ses propres
frontières et dans les nouvelles uni-
tés économiques créées en Europe
même.

La tendance à la concentration au
sein de l'économie européenne a don-
né lieu, surtout ces dernières années
et sous la pression d'une concurren-
ce américaine croissante, à la for-
mation de groupes puissants tels que
Ciba-Geigy, etc., qui peuvent mieux
soutenir la comparaison avec les
géants industriels américains. L'exten-
sion du rayon d'action de ces entre-
prises dans la direction du marché
des Etats-Unis a également été faci-
litée dans une mesure importante par-
un meilleur accès aux marchés inter-
nationaux des capitaux et plus parti-
culièrement au marché des euro-obli-
gations. Dans cet ordre d'idées, les
entreprises européennes ont émis pu-
bliquement de plus en plus d'em-
prunts à long terme en euro-obliga-
tions (675 millions de dollars en
1969 contre environ 1 milliard de
dollars émis par des entreprises amé-
ricaines).

Il peut être admis en général, in-
dique la « Kreditbank », que la pé-
nétration croissante des entreprises
européennes sur le marché américain
s'intensifiera encore et cela à mesure
que le pouvoir compétitif et la for-
ce financière des groupes européens
leur permettront de profiter des pos-
sibilités qui s'offrent aux investisse-
ments directs aux Etats-Unis. L'éli-
mination espérée des obstacles exis-
tant encore dans ce domaine, et les
tentatives en vue d'aboutir en Euro-
pe même à un marché des capitaux
mieux intégré et à une législation
uniforme sur les sociétés, ne peu-
vent que renforcer cette tendance
croissante des entreprises européen-
nes à investir aux Etats-Unis.

C.P.S.

Crainte d'une crise du dollar
NEW-YORK (du correspondant de

l'ATS). — La « Fédéral Reserve Board »,
qui contrôle la politique financière et
monétaire des Etats-Unis constate dans
son rapport annuel que l'aggravation pro-
gressive du déficit de la balance des
paiements américaine pourrait poser au
dollar de sérieux problèmes. Le rap-
port remarque expressément que la si-
tuation actuelle ne devrait pas engendrer
les difficultés monétaires internationales
de 1967.

On sait que la < Fédéral Reserve
Board » n'est pas d'accord avec la nou-
velle politique économique du président
Nixon, qui cherche à combattre l'actuel
stagnation dans ce domaine en augmen-
tant l'afflux des capitaux, ce qui ne fait
qu'accroître l'inflation. La « Fédéral Re-

serve Board » est d'avis, au contraire,
que la lotte contre l'inflation constitue
le seul moyen de combattre le déficit
de la balance des paiements.

Les banques centrales étrangères, re-
lève encore le rapport, ont amassé de
puissantes réserves en dollars, ce qui
jusqu'ici, contrairement à ce qui s'est
passé en 1967, a empêché toute spécula-
tion sur le dollar. La « Fédéral Reserve
Board » estime cependant que la capaci-
té de l'étranger d'amasser des dollars
est limitée. Elle craint par conséquent
qu'une nouvelle crise du dollar ne se
produise à la suite d'une forte baisse
des taux d'intérêts à court terme. Cette
baisse pourait - provoquer la fuite des
capitaux à l'étranger, si de meilleures
possibilités d'investissement y étaient of-
fertes aux américains.
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Malgré cette situation économique tendue, l'état général des finances de
la Grande-Bretagne s'est amélioré ces derniers mois. Ainsi à fin décembre-
la dette officielle à court et moyen terme était réduite de près de la moitié
par rapport à fin 1969, grâce à l'excédent de la balance des revenus et
surtout à l'afflux des capitaux flottants, ce qui laisse à tout le moins enten-
dre que les détenteurs de ces capitaux ne craignent pas une manipulation
monétaire. En revenant à 3,3 milliards de dollars, la dette a été ramenée
au plus bas niveau enregistré depuis 1967, année de la dévaluation. Cette
évolution a continué depuis le début de 1971 et s'est même précipitée ces
dernières semaines pour une raison totalement indépendante de la situation
économique de la Grande-Bretagne. La cause en est la baisse rapide des
taux d'intérêt aux Etats-Unis provoquée par le gouvernement pour relancer
l'économie Yankee. Privées de crédits chez elles les entreprises américaines
s'étaient largement approvisionnées en Europe sur le marché des euro-
dollars, mais à des conditions onéreuses. Elles remboursent maintenant à
tour de bras des centaines de milliers de dollars, qui affluent surtout à
Londres et à Francfort, provoquant une certaine inquiétude à l'échelon des
gouverneurs des banques centrales qui se méfient, et pour cause, de toute
rupture dans le précaire équilibre monétaire international.

Cette contradiction entre l'évolution économique négative et l'amélioration
de la balance des paiements de la Grande-Bretagne illustre à sa manière
la complexité des problèmes qui se posent aux gouvernements sollicités par
des intérêts, des contingences et des impératifs divers et le plus souvent
opposés. La politique raisonnable du possible, au-dessus de toute tendance
passionnelle ou partisane, reste donc toujours la meilleure et la seule
capable d'amortir les chocs en retour.

Philippe VOISIER

Redressement financier

Il en résulte un profond malaise qui affecte aussi les meilleurs secteurs
en freinant sérieusement les investissements. BP Chemicals a renoncé à la
construction d'une raffinerie jugée inrentable dans les circonstances actuelles.
Aluminium Co of America a renvoyé à des temps meilleurs la construction
d'une laminerie d'une valeur de quinze millions de livres. D'une manière
générale les prévisions selon lesquelles le total des investissements industriels
ne baisserait que de 2 % cette année par rapport à 1970 sont jugées trop
optimistes.

C'est que les rentrées de commandes stagnent dans tous les secteurs
industriels. La demande interne faiblit en raison des circonstances mêmes,
issues des grèves et de l'incapacité des Britanniques de s'adapter aux condi-
tions nouvelles de travail. Quant à la demande étrangère, elle se ressent
toujours davantage de la hausse des prix consécutifs au renchérissement inté-
rieur général 8 % en 1970 et à l'amélioration insuffisante de la rentabilité
vu la faiblesse notoire des investissements. Comme Rolls-Royce, les
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tiers navals par exemple sont pris de court par l'explosion des coûts qui
rend déficitaire l'exécution des contrats conclus fermes il y a quelques
armées.

Jusqu'à présent le gouvernement n'a pu que mener un combat défensif
contre la vague inflationniste. Mais en tenant bon face aux électriciens,
puis aux postiers, il a indubitablement marqué des points. La nouvelle lé-
gislation sociale visant à restreindre le droit de grève et le pouvoir discré-
tionnaire des syndicats aura, à plus long terme, des effets favorables sur le
redressement do l'économie britannique, mais pour le moment, on en est
à la phase préparatoire au cours de laquelle rien n'est encore joué.

Affaiblissement économique

Apparentes contradictions
britanniques

La situation économique et sociale de la Grande-Bretagne est critique.
Loin de s'améliorer elle se détériore toujours. Le nombre des chômeurs
augmente encore. D'un demi-million qu'il était presque traditionnellement
ces dernières années, il a passé à 721,000 en février et la faillite de Rolls-
Royce n'améliorera pas les choses puisqu'on parle d'une dizaine de milliers
de personnes menacées de perdre leur emploi chez ce prestigieux employeur
dont le nom seul sonnait comme une fanfare de l'orgueil britannique.
La déconfiture de la grande marque mène an bord de la faillite
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breux fournisseurs dont le sort dépend en fin de compte des négociations
anglo-américaines sur la révision du contrat sur les réacteurs, ainsi que du
prix que le gouvernement sera disposé à payer pour sauver Rolls-Royce.
Mais cette affaire n'est qu'un épisode parmi bien d'autres, moins spectacu-
laires mais tout aussi significatifs, de l'affaissement structurel de l'économie
britannique.

Avec une production de 109,2 millions de tonnes, la Communauté
européenne a établi nn nouveau record, en progression de 1,7% sur celui
de 1970. Toutefois la production a été légèrement en baisse en Allemagne
fédérale, en Belgique et au Luxembourg. Elle a d'autre part augmenté
en France (5,6 %), en Italie (5,1 %) et aux Pays-Bas (6,7 %).
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Pavag-Sac à ordures
en papier

Pavag-Ochsner
en plastique

La solution idéal pour
l'enlèvement des
ordures
PAVAG SA, 6244 NEBIKON
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UNI0N DE BAN0AJES SU1SSES

Banque dépositaire: Union de Banques Suisses
Les banques participant à l'Intrag SA: Union de Banques Suisses

Lombard, Odier & Cie, banquiers, Genève
La Roche &Co., banquiers, Bâle
Chollet, Roguin & Cie, banquiers, Lausanne ?



Vous êtes un mécanicien et aimez la précision !
Vous trouverez chez nous une occupation intéressante en qualité
de

CONTRÔLEUR
responsable de la bienfacture des pièces prototypes de futurs appa-
reils. Tout en gardant un contact étroit avec votre métier , vous
bénéficierez d'une position clef au sein d'une équipe homogène
et dynamique. Vos avis seront écoutés et vous y trouverez satis-
faction.
Travail bien rémunéré (salaire mensuel) et avantages sociaux.
Veuillez prendre contact avec votre futur chef , M. Willimann ,
tél. (024) 2 23 39

j^™_"C ttT JE ^^^^— I .... ~* _?^_ Déparlement des Etudes
Avenue des Sports

I N T E R N A T I O N A L  S. A. 1400 Yverdon

Caméras et projecteurs 8 & 16 mm.

MIGROS 
cherche

pour son siège central de Marin (transport depuis Saint-
Biaise assuré par nos soins) :

secrétaire
au dépt exploitation

pour la correspondance française ; personne s'intêressant aux
problèmes de production et d'installations techniques. Travail
varié ;

employée de bureau
au dépt publicité - vente

capable de rédiger en français et ayant du goût pour un
travail varié en rapport avec la publicité par annonces et
tous les moyens de décoration ;

Places stables, bonne rémunération, semaine de
5 jours , restaurant d'entreprise, studios à dispo-
sition, avantages sociaux d'une entreprise moderne.
M- Participation.

Adresser offres ou téléphoner à la Société Coopérative
MIGROS NEUCHATEL, service du personnel, case postale
228, 2002 Neuchâtel, tél. 33 31 41.
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Nous offrons des conditions EXCEPTIONNELLEMENT AVANTA-
GEUSES pour emplois stables de :

chef d'équipe
serruriers
forgerons
oliers

apprentis
ouvriers
d'usine semi-qualifiés

Conditions sociales avancées. Bonnes rémunérations.

Faire offres à :
METANOVA S.A., CRESSIER (NE).
Téléphone No 4718 33.
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Il Si vous êtes mécanicien-électricien *̂^

. ! ,. . . Nom/prénom :

H mOnteUr-eleCtriCien Date de naissance :
¦¦¦¦ radiO-éleCtricien Profession : - 
M M Domaine d'activité désiré :

p m nous vous proposons un poste intéressant et avec des respon sabilités dans des domaines techniques en pleine évolution : 

H B  ̂
Adresse : 

¦MB TÉLÉCOMMUNICATIONS SIGNALISATION LIGNES DE CONTACT ~ ~

U E T  
BASSE TENSION ET TÉLÉCOMMANDES ET SOUS-STATIONS 

construction, renouvellement et en- construction, renouvellement et entre- construction, renouvellement et entre- A retourner à :
tretien des installations de télépho- tien des signaux, des appareils d'en- tien de la caténaire et des sous-sta- _ . . . , , ___ .^ , . , ., . .. Division des travaux CFF I
nie, radiophonie, éclairage. clenchements et de voie. tions. c ,

' f i a Service du personnel

Nous engageons également des mécaniciens, des serruriers, des ferblantiers-appareilleurs, etc. Case postale 1044
Si vous vous intéressez à l'une de ces activités ou désirez plu; de renseignements, comp létez et retournez le coupon ci- 1001 Lausanne
contre. I |
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t fait l'homme — PKZ le gentleman
en jersey.
HELANCA* = marque déposée de la maison Heberlein & Cie S.A., WattwiL

Fribourg, Genève, La Chaux-de-Fonds, Lausanne, Neuchâtel, Sion,Vevey, Bâle, Berne, Bienne, Coire, Granges, Lucerne, Lugano, St-Gatt,
Schaffhouse, Spreitenbach, Thoune, Winterthour, Zurich



Un favori (l'URSS) et an loap
dans la bergerie (Etats-Unis)

URSS - Allemagne de l'Ouest pour ouvrir les feux des championnats du monde

Dans quelques heures, les trois coups des 37mes Championnats du
monde vont retentir à Berne : Soviétiques et Allemands de l'Ouest auront
l'honneur d'ouvrir les feux. Une question, « la question » : l'URSS conser-
vera-t-elle son titre ? Il n'est pas aisé de répondre catégoriquement. Les
Soviétiques ont, à dix reprises, décroché la médaille d'or. Et, depuis 1963
(Stockholm), ils ont signé huit succès d'affilée. La référence est de poids.
La passe de onze est-elle pour cette année ? En considération des anté-
cédents de l'équipe au marteau et à la faucille, la réponse est affirma-
tive. Les élèves du célèbre entraîneur Anatoli Tarassov possèdent expé-
rience, robustesse, roublardise — qualités qu'ils ont acquises ces der-
nières années ¦—- et l'appui inconditionnel de leur fédération (pour ne
pas dire gouvernement) en ce qui concerne les possibilités d'entraîne-
ment. Une simple anecdote pour étayer ce dire : après leur défaite au
tournoi de Moscou (double insuccès contre la Tchécoslovaquie), les sélec-
tionnés furent réunis, le lendemain, pour un entraînement où, pendant
deux heures, ils travaillèrent d'arrache-pied. L'échec est-il interdit ?

URSS, Tchécoslovaquie, Suède, Finlan-
de, Etats-Unis, Allemagne de l'Ouest, six
noms accrédités au « Club des grands ».
Un sera appelé à disparaître et remplace
par la Suisse ! Lequel ? Une fois encore,
Suédois, Tchécoslovaques, Soviétiques et
Finlandais paraissent intouchables. Or, res-
tent les Américains de l'entraîneur Murray

p m  De notre envoyé spécial [||

VVilliamson et les Germaniques de Gerhard
Kisling, un Allemand de l'Est « passé » de
l'autre côté voici quelques années. Mais,
de la réalité à la théorie existe un pas.

Certes, les trois grands Européens (Suède,
Tchécoslovaquie, URSS) n'ont qu'un seul
souci : décrocher la médaille d'or. En re-
vanche, l'objectif des Allemands se limitera
à éviter la relégation, alors que la Finlande
- en constant progrès - jouera à nouveau
le rôle de trouble-fête. Un rôle à sa mesure.
Et les Etats-Unis ? C'est l'inconnue dans
la maison. Peut-être même le loup dans
la bergerie...

ETATS-UNIS : OBJECTIF SAPPORO
Revenus au « Club des grands » après

les « Mondiaux » de Bucarest (groupe B)
qu'ils dominèrent de la tête et des jambes
(sept matches, sept victoires), les Américains
constituent indéniablement l'inconnue de ces
championnats du monde 1971. Onze ans
après le succès du Canada en Suisse, repré-
senté alors par une équipe de club (Les
avaleurs de fumée), les Etats-Unis ne se-
raient pas mécontents de ramener une
médaille, qu'elle soit d'or, d'argent ou de
bronze, sur le Nouveau-Monde.

Au travers de ces joutes 1971, les compa-
triotes de l'Oncle Sam visent Sapporo, leur
titre olympique de Squaw Valley étant en-
core présent dans toutes les mémoires, tout
comme leur déconvenue (chute dans le
groupe B) de 1970. Or, leur équipe, version
197J", paraît solide, bien structurée. Wetzel,
Gàmbucci, Boucha , Ross, Lyliholm, Brooks

et Konik ne sont pas les premiers venus.
Alors ? Les paris sont ouverts.

TCHÉCOSLOVAQUIE :
RAJEUNISSEMENT

Depuis 1949, la Tchécoslovaquie court
après un troisième titre mondial. C'était
à Stockholm. Vingt-deux ans plus tard
remontera-t-elle sur la plus haute marche
du podium ? C'est probable. A Grenoble
aux jeux, à Stockhom l'année passée, elle
avait inquiété les Soviétiques. Mais, par deux
fois, la Suède ruinait ses espoirs, ne lui
laissant que du bronze. Les Cerny, Farda,
Klapac, Holic, l'impressionnant Nedomansky
et autre Sakac et Holeck, les deux gardiens
dont la tâche est de faire oublier le brillant
Dzrila, conjugueront-ils le sort ? C'est pro-
bable. Peu à peu les dirigeants de Prague
ont rajeuni leurs cadres. Ce n'est pas le
cas des Soviétiques.

URSS : FAVORI
Une fois encore les « poulains » de Tar-

rassow seront favoris. Depuis 1964, ils par-
ticipent aux championnats du monde sauf
en une occasion (en 1962 ils avaient déserté
les « Mondiaux » - tout comme les Tchécos-
lovaques - en raison du refus de délivrer
des visas aux Allemands de l'Est pour se
rendre à Colorado Springs).

En dix-sept ans de présence parmi l'élite
(elle rentra toujours à Moscou avec une
des trois médailles) l'URSS a marqué
766 buts et n'en a concédé que 196 (94
victoires, 6 nuls, 11 défaites). Un bilan
impressionnant. Toutefois, pour rejoindre les
Canadiens (19 titres, 6 médailles d'argent,
3 médailles de bronze) sur les tabelles de
la Ligue internationale, il faudra encore
accumuler les premières places et les rangs
d'honneur.

Cette année, les dirigeants de Moscou
ont reconduit à Berne et Genève des va-
leurs sûres. Toutefois , certaines accusent le
poids des ans. C'est le cas, notamment,
des Konovalenko (33 ans), Davydov (30),
Kuzkin (31), Nikitin (32), Ragulin (30),
Romishevsky (31), Firzov (30), Mishakov
(30), Starshinov (31). Certes, les forces
vives ne manquent pas : Kharlamov (23),
Iakushev (24), Maltsev (22), Petrov (24),

Syrtsov (23), Tschechurin (24), Vikulov
(25), Zimin (24), tous des attaquants. C'est
donc en défense que la « vieillesse » se
fera sentir. De ces blocs sortira-t-il un
onzième titre ?

SUÈDE : LE DOUTE
Et les Suédois ? On dit l'équipe plus

forte qu'à Stockholm en 1970. Une fois
encore elle s'appuiera sur trois « person-
nalités » : Holmqvist (gardien), Ulf Sterner
(attaquant - 30 ans) et Wickbcrg (attaquant).
Mais, pour les hockeyeurs aux trois cou-
ronnes, le problème qui se pose est de
savoir dans quelle mesure ils passeront leur
bête noire, la Finlande.

Autre sujet d'inquiétude pour l'entraîneur
Arnc Strômbcrg : la défense. La défection
de Lars-Erik Sjoberg - il place ses études
avant le hockey - a contraint les dirigeants
à se retourner vers Bert-Ola Norlander qui,
à 32 ans, « remet ça ». Avec Abrahamsson,
il formera une paire de défense redoutable.
Mais c'est peu dans le contexte des cham-
pionnats du monde, même si on relève
des noms comme Tord Lundstrom, Palm-
quist, ou encore Johanson. La Suède est-
elle à même de défendre l'argent conquis
devant son public ? Le doute est permis.

FINLANDE : PROGRÈS
Restent la Finlande et l'Allemagne de

l'Ouest. Chez les Nordiques, le hockey a
(enfin) supplanté le football dans le coeui
des Finnois. Le voilà promu sport national
numéro un... après le ski nordique, pour
autant que la comparaison puisse s'établir.
Sous les ordres de l'entraîneur Seppo
Liitsola, l'équipe nationale a progressé. Elle
compte dans ses rangs un gardien de classe:
l .' rpo Yloncn, sacré meilleur gardien l'année
passée. Toutefois, Liitsola devra se passer
des services de Rantasila et Riihiranta
retenus, l'un pour raisons professionnelles,
l'autre devant passer d'importants examens.
Deux absences lourdes de conséquences.

ALLEMAGNE DE L'OUEST : MAIS...
Quant aux Allemands de l'Ouest • l'équipe

est à base de joueurs de Fussen - elle doit
sa participation aux joutes mondiales du
groupe A en raison de la défection des
Allemands de l'Est. Or, pour se hisser
dans le « Club des grands », elle a dû
éliminer, dans un double match de bar-
rage, la Pologne.

Ses armes : de la volonté, un coeur
« gros comme ça », un vétéran (Waitl) et
de jeunes espoirs dont l'âge se situe entre
19 et 20 ans. Des atouts certes, mais in-
suffisants pour se maintenir.

Voilà ! Dans quelques heures, les cham-
pionnats du monde (sans le Canada !) vont
commencer.

Rien ne va plus.
On cherche un successeur à l'URSS !
Les paris sont ouverts.
Un tiercé ? Tchécoslovaquie, URSS, Etats-

Unis.
Pourquoi pas ?

P.-H. BONVIN

AUJOURD'HUI...
URSS • Allemagne de l'Ouest (16 h) ;

Tchécoslovaquie - Etats-Unis (20 h).

... DEMAIN...
Allemagne de> l'Ouest-Finlande (16 h);

Etats-Unis - Suède (20 h).

... ET DIMANCHE
Tchécoslovaquie - Suède (16 h) ;
URSS - Finlande (20 h).

Bellinzone - Bienne
au... Tessin et non
à Aarau comme prévu

Jg&&: football

Suite à la décision du tribunal de
l'ASF, frappant Bellinzone d'interdiction
de terrain pendant deux matches, le club
tessinois a recouru contre cette décision
auprès du tribunal civil cantonal bernois
se fondant sur le fait que le jugement
du tribunal de l'ASF ne portait qu'une
signature au lieu des deux réglementai-
res. Or, il est possible que le jugement
ne porte qu'un paraphe s'il y a urgence
ce qui n'était pas le cas, le jugement
ayant été rendu un mois avant que
débute le second tour. C'est donc sur
ce vice de forme que Bellinzone a recou-
ru. Et le tribunal cantonal lui a donné
raison. Sa décision ayant un effet suspen-
sif , le match du 28 mars Bellinzone -
Bienne qui devait se jouer à Aarau aura
lieu au Tessin. Il appartient donc au
tribunal bernois de se prononcer sur la
suite de cette affaire. Or, il est probable
qu'il ordonne la suspension de terrain
pour encore un match officiel , confir-
mant en cela la décision du tribunal
de l'ASF. Mais, fait important, ce match
de suspension interviendra dans quelques
semaines...

D. CASTIONI

9 Le F.C. Etoile Carouge annonce qu'il
n renouvelé pour deux ans le contrat de
son entraîneur Gilbert Dutoit. Ce con-
trat, qui venait à échéance pour la fin
de la présente saison, porte donc jusqu 'à
la fin de la saison 1973.¦>¦:¦''•- ' ~ : " fàf

De Konovalenko à Wickberq

FER DE LANCE. — Le Tchécoslovaque Nedomansky (21) sera une
des fi gures marquantes de ce « Mondial ». Le voici pénétrant le

défense helvétique lors du match de Lyss.
(Avipress - J.-P. 'Baillod)

URSS
Gardiens : Konovalenko Victor (33 ans

Torpédo Gorki) ; Tretiak Vladislav (19,
ZSKA Moscou) ; Zinger Victor, (31,
Spartak Moscou).

Défenseurs : Davydov Vitali (32, Dy-
namo Moscou) ; Kuzjin Victor (31,
ZSKA Moscou) ; Liapkin Yury (26,
Chimik Woskresenk) ; Lutchenko Vladi-
mir (22, ZSKA Moscou) ; Nikitin Va-
Ieri (32, Chimik Woskresenk) ; Poladiev
Evgeny (23, Spartak Moscou) ; Ragulin
Alexander (30, ZSKA Moscou) ; Romis-
hevsky Igor (31, ZSKA Moscou).

Attaquants : Charlamov Valéry (23,
ZSKA Moscou) ; Firsov Anatoli (30,
ZSKA Moscou) ; Iakushev Alexander
(24, Spartak Moscou) ; Maltsev Alexan-
der (22, Dynamo Moscou) ; Mikhailov
Boris (27, ZSKA Moscou) ; Mishakov
Evgeny (30, ZSKA Moscou) ; Petrov
Vladimir (24, ZSKA Moscou) ; Syrtsov
Alexander (23, Chimik Woskresen k) ;
Starshinov Viacheslav (31, Spartak Mos-
cou) ; Tschechurin Yury (24, Dynamo
Moscou) ; Vikulov Vladimir (25, ZSKA
Moscou) ; Zimin Evgeny (24, Spartak
Moscou).

TCHÉCOSLOVAQUIE
Gardiens : Dzurila Vladimir (29 ans ,

Slovan Bratislava) ; Holecek Jiri (27,
VSZ Kosice) ; Sakac Marcel (24, Slo-
van Bratislava).

Défenseurs: Bednar Vladimir (23, Sko-
da Pilsen) ; Horesovsky Josef (25, Cpar-

= ta Praha) ; Kuzela Milan (25, Slovan
 ̂

Bratislava) ; Machac Oldrich (25, ZK.S
= Bmo) ; Panchartek Frantisek (25, Tesia
= Pardubice) ; Pospisil Frantisek (27,

&•= CONP Kladno) ; Suehy Jan (27, Dufcal
; n Jihlava) ; Tajcnar Rudolf (23, Slovan
",' = Bratislava).

Attaquants : Augusta Josef (25, Dukla
Jihlava) ; Cerny Josef (32, ZKL Bmo) ;
Farda Richard (26, ZKL Brno) ; Hlin-
ka Ivan (21, CHZ Litvinov) ; Holik
Jiri (27, Dukla Jihlava) ; Hrbaty Jan
(29, Dukla Jihlava) ; Klapac Miroslav
(24, Skoda Pilsen) ; Kochta Jiri (25,
Sparta Praha) ; Martinec Vladimir (22,
Tesla Pardubice) ; Nedomansky Vaclac
(27, Slovan Bratislava) ; Novak Eduard
(25, SONP Kladno) ; Opacity Petr (23,
Skoda Pilsen) ; Palecek Josef (22, Tesla
Pardubice) ; Stastny Bohuslav (22, Tesla
Pardubice).

FINLANDE
Gardiens : Valtonen Jorma (25 ans,

Porin Aessaet) ; Yloenen Urpo (28, Tu-
run Toverit) Wetzell Stig (26, HJK
run Toverit) ; Wetzell Stig (26, HJK
Helsinki).

Défenseurs : Jaern Heikki (30, IFK
Helsinki) ; Koskela Ilpo (26, Jokerik
Helsinki) ; Lindstroem Seppo (30, Kla-
genfurter AC) ; Luojola Hannu (25, Jo-

kent Helsinki) ; Marjamaeki Pekka (24,
Tappara Tampere) ; Oeystilae Jouko (19,
Jokerit Helsinki) ; Partinen Lalli (30,
IFK Helsinki).

Attaquants : Isaksson Esa (24, IFK
Helsinki) ; Ketola Veli-Pekka (23, Po-
rin Aessaet) ; Linnonmaa Harri (25, IFK
Helsinki) ; Mononen Erkki (28, Jokerit
Helsinki) ; Mononen Lauri (21, Jokerit
Helsinki) ; Murto Matti (22, IFK Hel-
sinki) ; Oksanen Lasse (29, Ilves Tam-
pere) ; Peltonen Esa (24, HJK Helsin-
ki) ; Peltonen Jorma (27, Ilves Tampe-
re) ; Repo Seppo (24, Jokerit Helsinki) ;
Salmelainen Tommi (22, IFK Helsinki) ;
Tamminen Juhani (21, HJK Helsinki) ;
Vehmanen Jorma (26, HJK Helsinki).

ALLEMAGNE DE L'OUEST
Gardiens : Kehle (EV Fussen) et

Schramm (EF Landshut). Remplaçan t
Makatsch (EG Dusseldorf).

Défenseurs : Voelk (Fussen), Thanner
(Fussen), Schneiteberger (Dusseldorf),
Langner (SC Riessersee), Modes (Fus-
sen), Riedmeier (EC Bad Toelz) et
Schichtl (Bad Toelz) .

Attaquants : Kuhn (Fussen), Hanig
(Fussen), Alois Schloder (Landshut) , Phi-
lipp (VFL Bad Hauheim), Funk (Bad
Toelz), Anton Hoffherr (Riessersee) Ei-
marinsberger (Bad Toelz), Weisenbach
(Fussen), Egger (Fussen), Ego (Fussen),
et Franz Hofherr (Riessersee).

ÉTATS-UNIS
Gardiens : Mike Curran (26, North

Dakota), Cari Wetzel (31).
Défenseurs : Georges Konik (33, Den-

ver) , "Don Ross "(28, North Dakota).
Henry Boucha . (19), Dick McLynn (22,
Colgate), ,-Pat Westrum (22, Minnesota) ,
Jim McElmûry (21, Bemidji State).

Attaquants : Gary Gàmbucci (24, Min-
nesota), Keith Christiansen (26, Minne-
sota-Duluth), Craig Patrick (24, Denver),
Kevin Ahearn (22, Boston Collège), Tim
Shehy (22, Boston Collège), Craig Falk-
man (27, Minnesota), Pete Fichuk (23,
Minnesota), Art Miller (32, North Dako-
ta), Pete Markle (24, Yale) et Len
Lilyholrh (31).

SUÈDE
Gardiens : Christer Abrahamson (24

ans) et Leif Holmqvist.
Défenseurs : Tommy Abraham s o n

(23), Gunnar Andersson, Ola Nordlan-
der (33), Thommie Bergman, Arne Carls-
son (28), Kiell-Rune Milton (22), et
Lennard Svedberg (27).

Attaquants : Inge Hammarstroem, An-
ders Hedberg (20), Stig-Goeran Johan-
son (27), Stefan Karlsson (24), Hans
Lindberg (26) , Tord Lundstroem (26),
Lars-Goeran Nilsson (27), Haakan Ny-
gren (26), Bjoern Palmqvist (27), Ulf
Sterner (30) et Haakan Wickberg.

Benvenuti n'est plus que l'ombre de ce qu'il fut
L̂ d boxerr Que se passe-t-il aux quatre coins des rings mondiaux ?

La magnifique carrière de Nino Ben-
venuti s'est vraisemblablement terminée sur
le ring du Palais des sports de Bologne,
où l'Italien a été très nettement battu
aux points par l'Argentin Roberto Chirino.
Benvenuti, qui faisait sa rentrée après
aon échec par K.-O. devant Carlos Mon-
zon , qui lui avait ravi le titre mondial le

LA FIN. — Pour Benvenuti , ce combat contre José Chirino (à droite) marque
un tournant dans la carrière du Transal pin.

(Téléphoto AP)

7 novembre dernier à Rome, devrait à
présent songer sérieusement à raccrocher les
gants.

Il a subi une défaite incontestable, mon-
trant qu 'il n 'avait manifestement pas récu-
péré physiquement ! et moralement de son
cuisant échec de Rome. Tous les experts

pensent d'ailleurs après ce combat que la
revanche avec Monzon, prévue en prin-
cipe le 17 avril, n'a plus aucun sens.

Après deux reprises sensiblement égales,
l'Italien a été largement dominé par Chi-
rino, parvenant à limiter la défaite grâce
à son métier et à son courage. Lent , con-
tracté,' très imprécis dans tous ses coups,
il a laissé constamment l'initiative à Chi-
rino, frôlant à deux reprises un nouveau
K.-O., aux 4me et 6me rounds, où il
fut envoyé deux fois au tapis sur des
droites très appuyées de l'Argentin. Chi-
rino, par excès de précipitation , manqua
en ces occasions la possibilité qui lui

était offerte de remporter un succès à
sensation comme son compatriote.

Benvenuti, vidé de toutes ses forces mais
soutenu par son orgueil de champion, ten-
ta un baroud d'honneur, mais le courage
ne lui suffit pas et il dut s'incliner fort
logiquement par une marge plus nette
que celle décrétée par les juges. Roberto
Chirino, un boxeur de 26 ans pratique-
ment inconnu en Europe, aura ainsi cau-
sé la seconde grande surprise de l'année
pugilistique italienne. De taille moyenne, ro-
buste, puissant , vite de bras, il a imposé
sa loi au champion déchu, qui n'est plus
que l'ombre de ce qu 'il fut.

A part Merckx, on cherche d'autres favoris pour Milan-San Remo
[ 'py: r ŷ P̂Ppy' ''!'':-y r ' '¦ '" ¦' - ¦'' '¦ ' ¦

JJjt& cyclisme « Pour gagner la « Primavera » il faut oser > affirme Bitossi

C'est Franco Bitossi qui le disait au
soir de l'étape de Saint-Etienne de Paris-
Nice, qu'il venait de remporter. Pour ga-
gner Milan - San Remo, il faut venir de
Paris - Nice. La course par étapes fran -
çaise est la préparation nécessaire pour une
épreuve de près de 300 kilomètres comme
Milan - San Remo. Je ne pense pas que
ceux qui ont préféré rester en Italie —
et il faisait allusion aux Gimondi , Motta ,
Zilioli , Zandegu, Basso, etc. —¦ puissent
lutter avec ceux qui arriveront de Nice.
De là à se poser comme favori, au soir
de la journée qui lui avait été particuliè-
rement faste, il n'y avait qu 'un pas, que
son médecin personnel , qui le suit dans
chacune de ses courses , avait franchi :
Franco est actuellement à 80 % de son
meilleur rendement. Encore une semaine
de route et il sera parfait.

La semaine est maintenant passée, mais
l'on peut douter que la course ait été suf-
fisamment dure pour « affûter » le cham-
pion italien, comme son médecin l'escomp-
tait. Merckx, on le sait , a su à merveille
« chloroformer » le peloton el , hormis son
coup d'éclat dans la cote de Saint-Heand ,
avant Saint-Etienne , Bitossi n'a jamais mon-
tré une attitude très belliqueuse. Il aurait
pu pourtant , puisque « piégé » dès la pre-
mière étape il ne présentait plus aucun
danger pour le maillot blanc d'Eddy Merckx.
Non , il préféra hanter la queue du peloton ,
se contentant uniquement de suivre le train
imposé.

L'impression qu 'il laisse sur ce Paris -
Nice est un peu celle qu 'ont ressentie les

suiveurs à l'égard de Gosta Pettersson. Le
grand Suédois , comme le Hollandais Zœte-
melk dans le Tour de France, a paru bien
vite se résigner , se contenter même d'un
accessit. On peut donc craindre qu 'à l'ima-
ge des Ocana , Letort , Aimar et autres
Janssen , Pettersson ait éprouvé un complexe
envers Eddy Merckx , et qu 'il se soit atta-
ché à combattre les premiers sans déclarer
la guerre au dernier.

300 AU DÉPART
C'est cette défiance mutuelle des subal-

ternes qui a fait le jeu d'Eddy Merckx
clans Paris - Nice , et c'est sans doute cet
état d' esprit qui dictera la conduite du
champion belge dans Milan - San Remo.
Mais la « Primavera » n 'est pas Paris -
Nice , où les 90 coureurs quittant Paris sont
vite mis à leur place et à la raison. Dans
Milan - San Remo, ils sont près de 300
au départ et si les rangs sont bien vite
clairsemés , les nombreux outsiders ont eu
auparavan t le loisir de tenter leur chance.
On ne sait trop quelle sera l'attitude de
Gimondi et de Zilioli cette saison , s'ils
courront pour battre Merckx ou plus sim-
plement pour être « le meilleur Italien »,
mais on peut être sûr que chez les Bel-
ges d'autres équipes , beaucoup ne connais-
sent pas ce dilemme. On pense à Georges
Pintens , qui vient de remporter Milan -
Turin, et surtout à l'équipe Flandria.

Toutefois , vendredi , veille des obsèques
de Jean-Pierre Monseré , les données du
problèm e seront faussées. Dans quel état

d' esprit courra l'équipe, sans doute la plus
forte formation actuelle ? Seront-ils animés
de la rage de vaincre à tout prix ? Noie-
ront-ils leur chagrin dans une débauche
d'attaques ? Une . fureur de battre Merckx
pour être fidèle au voeu toujours déclaré
du jeune champion disparu ? Ou au con-
traire pédaleront-ils comme des automates ,
sans ressort ni ambition ? La première hypo-
thèse , séduisante , ouvrirait des horizons à
de jeunes loups comme Léman, Eric et
Roger de Vlaeminck , Pintens et autres
Basso. Alors le visage du cyclisme profes-

sionnel pourrai t changer. Le halo d'invin-
cibilité qui place Eddy Merckx au-dessus
de la mêlée pourrait alors s'estomper et
relancer l'intérêt au seuil dé la saison.

Mais ce n'est qu 'une modeste hypothèse
et Merckx et les siens la combattent en
l'ignorant. Pour le moment , c'est eux qui
décident de l' attaque ou de la temporisa-
tion. Autrement dit , ils tiennent la corde.
Aux autres de les en déloger.

TOUR DE BELGIQUE
Le 55me tour de Belgique se déroulera

du dimanche 11 avril (Pâques) au jeudi
15 avril. Les étapes seront les suivantes :

Dimanche 11 avril : 13 km 400 con-tre
la montre individuellement à Heist.

Lundi 12 avril : Heist (Speelman)-Hyon
(174 km).

Mardi 13 avril : Hyon-Mont Rigi (214
km).

Mercredi 14= avril : Spa-Herbaumont (174
km).

Jeudi 15 avril : Herbaumont-Anderghem
(205 km).)

Douze équipes de huit hommes sont
prévues , dont celle d'Eddy Merckx , vain-
queur en 1970, trois formations françaises,
une ou deux hollandaises et deux ou trois
italiennes.

Frazier décidé à accorder une revanche à Clay
Joe Frazier n'est pas du tout décidé à

abandonner sans combattre son titre de
champion du monde. Loin d'être aussi ma-
lade que certaines rumeurs le laissaient
entendre , Frazier a annoncé qu 'il était fer-
mement décidé à accorder une revanche à

• Le Vénézuélien Vincente Rondon ,
champion du monde des mi-lourds (version
WBA), mettra son titre en jeu le 20 avril
à Milwaukee, devant l'Allemand Conny
Velensek, champion d'Europe de la caté-
gorie. La nouvelle a été annoncés par
M. WiUi Zeller, manager berlinois de Velen-
sek. Sans fournir de précision sur le con-
trat , et notamment sur le montant de la
bourse, M. Zeller a indiqué qu'il avait
accepté une offre qui lui était parvenue
téléphoniquement. Rondon a conquis le
titre en battant  l 'Américain Dupree , le
27 février après que Bob Poster ait été
dépossédé du titre par la WBA , alors que
le WBC continue à le considérer titulaire.
• A Bologne, Oronzo Pesare est devenu

champion d'Italie des poids légers juniors ,
en battan t le tenant du titra Mario Redi
aux points en douze rounds.

Cassius Clay. En effet , après avoir englou-
ti en guise de petit déjeuner une demi-
douzaine d'œufs , quelques saucisses et de;
beignets de semoule, Joe Frazier s'est en-
tretenu avec le docteur James Giuffre , mé-
decin chef de l'hôpital Saint Lukc de Phi-
ladelphie , où il subit une série d'examens
l'hôpital déclarait : ¦¦ Joe est en bonne san-
tons les bruits qui avaient couru selon les-
quels il avait décidé de mettre fin à sa
carrière de boxeur, le médecin chef de
l'hôpital déclarait : « Joe est en bonne san-
té. Je ne vois aucune raison de lui con-
seiller d'abandonner la boxe ».

Le docteur Giuffre ajouta que la ten-
sion artérielle de son patient était mainte-
nant proche de la normale et que cette
hypertension était vraisemblablement consé-
cutive à tous les efforts qu 'il avait déployés
ces derniers mois. Il a également confirmé
que Joe Frazier avait été alimenté mardi
dernier par des injections intraveineuses de
glucose, mais que cette mesure était géné-
ralement employée sur tous les patients en
cours d'examens, afin d'éviter tout risque
d'une possible modification des résultats
consécutive à l'absorption d'aliments divers.

u , wmmm
SPORTS MILITAIRES

• Les championnats Internationaux du
conseil international du sport militaire
(CISM) se sont terminés à Vipiteno (Ty-
rol du Sud) de manière brillante pour les
Suisses. Werner Geeser a en effet rem-
porté l'épreuve de triathlon alors que
I équipe suisse prenait la deuxième place
en relais. Quant à l'Italien Gustavo Thœni,
battu la veille en slalom géant, il a pris
sa revanche en remportant le slalom spé-
cial.

WMt l SPORTS
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soulage vite
Nouveau 1 ™
Egalement présenté en comprimés effer-
vescents. Recommandé même pour les
estomacs délicats.

B̂Bfâ  ̂ STADE
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DE LA 
MALADIJERE

Ŝm Samedi 20 mars ,
y à 16 heures

NEUCHATEL XAMAX -
Z U R I C H

au complet - Match amical
14 h : match d' ouverture : Neuchâtel
Xamax - Lausanne Sport Inter A
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Neuchâtel : H. Favre, place du Marché 11 ; D. Marthe, Grand-Rue 3 ; W. Stauffer, Poteaux 4. Saint-Biaise : J. Bernasconi. Peseux : H. Sandoz, Grand-Rue 29. Colom-

bier : G, lelsch, bijouterie du Château. Fleurier : R. Jac card, avenue de la Gare 9. Couvet : Mme Fivaz, rue Em er-de-Vattel 3. Travers : G. Kûbler-Chabloz.

cherche, pour entrée immédiate ou date à convenir, une

CAISSIÈRE
pour son importante succursale. Treille 4, à Neuchâtel.

Bonnes conditions de salaire. Semaine de 5 jours .

Faire offres à :
BELL S.A., Charrière 80a, 2300 la Chaux-de-Fonds.

Tél. (039) 22 49 45.

cherche

g»?̂  
représenta

nt 
(e)
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' canton de Neuchâtel et régions limitro-

lmisJdwisiett'% phes
En exclusivité ou complément.

Collection choisie.
Conditions avantageuses.

Manufacture de trousseaux

.LAUSANNE
Faire offres par écrit.

2, av. J.-J. Mercier Discrétion assurée.

Bureau d'architecture
engagerait, pour entrée Immé-
diate ou date à convenir,

technicien-architecte
ou

dessinateur-architecte
occupation très variée, horaire
libre.
Faire offres manuscrite au bureau
d'architecture
D. BIANCOLIN & M. EVARD
2052 Fontainemelon.

Bar .'AQUARIUM
cherche :

CUISINIER
SOMMELIÈRES
B ARM AIR

2 jours de congé.
Tél. (038) 5713 55.
Les Geneveys-sur-Coffrane.

Pour date à convenir, on deman-
-..de un ouvrier^ ,

confiseur-pâtissier
S'adresser à la confiserie
Wodey-Suchard, Neuchâtel.
Tél. 2510 92.

Salon de coiffure, au centre
de Neuchâtel, cherche

coiffeuse-manucure
Entrée Immédiate.
Tél. 24 20 21.

Restaurant sympatique, avec bonne clien-
tèle, cherche :

1 sommelière
1 jeune fille pour le
ménage et la cuisine
Très bons salaires.
Bonne occasion d'apprendre l'allemand.
Faire offres à : famille GUTJAHR,
restaurant Sternen,
2555 Scheuren-Bienne.

/ \ \WESTI NEON S.A.
cherche, pour ses bureaux de
Genève et de Lausanne,

plusieurs

MONTEURS AU NÉON
ou

MONTEURS
ÉLECTRICIENS
Bonne ambiance de travail dans
entreprise moyenne possédant
tous les avantages d'une grande
maison. %
Westl Néon S.A., 1033 Cheseaux
tél. (021) 91 23 23.
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Pour important immeuble neuf en
propriété par étage, on cherche
pour le poste de

CONCIERGE
couple valide pouvant assumer
une permanence. Préférence se-
ra donné à personne de métier.
Logement de 4 pièces à dispo-
sition. Conditions de salaire et
sociales à débattre.
Adresser offres, avec prétentions
de salaire et références à :
Etude F.-R. CARTIER, notaire,
Concert 6, 2001 Neuchâtel.

Jeunes gens, jeunes filles, si vous
possédez l'anglais et une autre
langue, nous vous offrons un
travail intéressant de

GUIDE-INTERPRÈTE
Entrée Immédiate.
Tél. (022) 92 84 22, Keytours S.A.,

®
SOCIÉTÉ DES GARDE-TEMPS SA

cherche pour son Directeur Général Adminis-
tration

une secrétaire
de langue maternelle française,
d'excellente culture générale, capable d'initia-
tive. Cette collaboratrice devrait assumer la
rédaction et la préparation de dossiers con-
fidentiels, ainsi que certaines responsabilités
administratives. Travail très intéressant et varié.

| Faire offres à la
Société des Garde-Temps S.A.,
3, rue de la Place-d'Armes, 2000 Neuchâtel,
tél. (038) 25 67 01.



Vonlenîhesi: «Ce serait trop beau de partaoer»
La première loi du derby lémanique est... de nen point avoir

Qui n 'a pas son petit frisson ! Partisans
des deux bords , œil "allumé, glotte en
transes , tous préparent « leur » derby. Que
chacun l'arrange selon ses propres pen-
chants, quoi de plus normal , le résultat
reconnaîtra ses chéris.

Toujours passionné, le derby s'offre , cette
fois-ci, une fleur supplémentaire : l' entrée
au Wankdorf. Deux caissiers à l'affût ,
sinon aux abois , prient le Ciel de bénir
les bons et de punir les méchants. Pen-
sez ! la recette de la demi-finale , plus
celle du Wankdorf , à quoi s'ajouterait le
bénéfice de la participation à la coupe
des vainqueurs de coupe , il y a matière
à excitation.

Pour le spectateur neutre, de quoi s'agit-
il ? Tout simplement de ne pas chercher
midi à quatorze heures , le derby ayant
ses propres lois , la première étant de n 'en
point avoir !

UN PEU DE SÉRIEUX. — Quand
Chapuisaf prend sa fâche au sérieux ,
il n'est pas facile d'en venir à bout.
Souhaitons qu'il en soit ainsi pour

les Vaudois.
^;;:-- -?.T-i ' *W (Avipress - J. Geisser.)

. • . ' ¦ - . - - .. - , y -y  y .

Dans l'énervement de deux équipes se
connaissant comme frère et sœur, tout
peut se produire. Six à zéro pour Lau-
sanne ? ou pour Servettcs ? Pourquoi pas.
Un match à l'intensité du génie des deux
clubs , peut-être, ou, au contraire, de mi-
sère impuissante ? Ce qui compte, c'est
d' abattre le rival , les moyens important
peu.

D'accord , monsieur Vonlanthen ?
Ce que nous aimerions, c'est en tout

cas obtenir le droit de rejouer à la
Pontaise, mais je précise bien que nous
n'allons pas à Genève dans ce seul but
en adoptant les méthodes adéquates, mais
pour gagner !

UN RECOURS
Alors pas de trucs défensifs ?
Non, mes joueurs ne s'y prêtent pas.

Ils ont l'habitude de construire, de gar-
der le ballon et changer pour un match

ne tient pas debout. A propos de tenir
debout, j'ai plutôt des soucis pour la san-
té de plusieurs équipiers , si bien que j'at-
tendrai l'ultime bulletin de santé pour for-
mer l'équipe. Nous avons recouru contre
la punition (trois dimanches de suspension)
frappant Burgener, afin d'avoir, en cas
d'incident, la possibilité de changer de gar-
dien. Lala souffre d'une vertèbre dépla-
cée et Zappclla a de la peine à se re-
mettre du coup reçu à Winterthour. Quant
à Weibel, je ne sais vraiment pas si le
médecin l'autorisera à jouer. Les entraî -
nements sont malheureusement perturbés
et nous sommes conscients de ce qui
nous attend. Oui, vraiment, ce serait beau
de partager.

Dans les yeux de Vonlanthen, brille
l' espoir d'obtenir ' plus. Bah 1 On verra
bien.

A. EDELMANN-MONTY

Jean Snella jouera une carte importante
L entraîneur des Genevois s est plongé dans le silence

Quand Doerfel a mal au pied, tout
Servette boite. La constatation a pu se
faire , ' une nouvelle fois, dimanche dernier ,

; à Lucerne : ele pourrait bien se répéter
laprès-demain, aux Charmilles. .Mais si , en-
Championnat,, cela n 'a pratiquement pas ;

d'importance puisqu 'on sait que les Gène- -
^PM'''5

vois arriveront toujours à ne pas être relé-
gués, en coupe , il en ira tout autrement :
perdre dimanche contre Lausanne, c'est per-
dre la seule chose qui pourrait sauver
une bien mauvaise saison.

i Rencontré par hasard dans une rue i pro-
f che de son domicile, Bernd Doérfel n 'a

pas donné l'impression d'être guéri pour
ce derby romand : c'est avec passablement
de peine qu 'il marchait. Son pied le faisait
visiblement souffrir ; souffrance qu'il dé-
clare pouvoir oublier le temps d'un .match,
certes, mais qui pourrait pourtant bien di-
minuer le numéro un des « grenats ».

Or, sans ce vainqueur à lui seul, les
Genevois auront bien de la peine à s'im-
poser. La victoire n'est pas impossible, bien
sûr, mais il convient de ¦ songer aux autres
points. A Guyot , par exemple, qui sort
d'une grippe. A Perroud , qui se tient le
ventre à chaque effort et que l'on dit
devoir bientôt se faire opérer. A Barlie
et à Bosson aussi , peu en condition depuis
quelques semaines, depuis la reprise. Dès
lors, la tâche sera difficile, mais pas im-
possible : à Genève, d'ailleurs, tout le mon-
de donne Servette favori. La « vox populi >
ne' cache pas la confiance qu'elle place
dans l'équipe locale : « Ce serait bien le
comble s'ils ne trouvaient pas, une fois
au moins, la volonté de se battre. >

UNE GRANDE CARTE
Snella ne se prononce pas. Il se cache

même. Mercredi soir, sur le terrain d'en-
traînement de Balexert , on jouait un match
de sélection de deuxième ligue. Tous les
entraîneurs genevois étaient présents, inté-
ressés par la prestation de jeunes talents
de demain. Tous, sauf le Servettien, resté
enfermé du côté de son bureau. Snella
doit savoir, tout de même, qu'il jouera
une grande carte dimanche. Peut-être de-
vra-t-il appuyer un peu sur le côté psy-
chologique, moral même, afin d'espérer voir
ses gars se battre un peu. Il y a des fois
où la formule « un derby est un match
comme un autre » ne suffit plus.

Rien de spécial n'a pourtant été fait
cette semaine. Il est vrai que, dans le con-
texte catastrophique du Servette d'aujour-
d'hui (trois points en huit matches), il est
possible de prendre un autre exemple : ce-
lui de la coupe, justement , assorti d'une
victoire à Zurich. Et , du même coup,
oublier le championnat...

Serge DOURNOW

Championnat suisse juniors à l'êpêe
y f̂  f||v ~| DIMANCHE À NEUCHÂTEL

Comme chaque année, la Société d'escri-
me de Neuchâtel organise les champion-
nats suisses juniors à l'épée, ces der-
niers se dérouleront dimanche, à la salle
de gymnastique de l'école des Terreau*
Sud. La final e est prévue pour le milieu
de l'après-midi.

Suivant le nouveau règlement de la Fé-
dération suisse d'escrime, il y aura, doré-
navant, deux catégories, lors de ces cham-
pionnats juniors. NcuclOtcl inaugure cette
nouvelle méthode selon le principe sui-
vant : catégorie A : de 17 à 20 ans ;
catégorie B : en dessous de 17 ans.

SPECTACLE INTÉRESSANT
Il n'est pas donné souvent l'occasion

au public neuchâtelois d'assister à une
rencontre d'escrime. Au niveau des demi-
finales et des finales, un tel spectacle
>aut le déplacement, surtout si l'on sait
que les jeunes espoirs de Sion, Evéquoz
et Lamon, seront de la partie, ainsi que
d'autres excellents tireurs, tels Picrrchum-

bert de La Chaux-de-Fonds, Terrier (Ber-
ne), Nyffeler (Bâle), déjà finalistes l'année
précédente.

DES NEUCHATELOIS
M. Robert Benoit, maître d'armes de

la Société d'escrime de NcuclOtcl, aligne-
ra une importante équipe de sa salle.
Les meilleurs ont bien entendu, été retenus
et des espoirs reposent sur le jeune Denis
Thiébaud, dans la catégorie B. Cet épéistc
neuchâtelois a déjà terminé 4me lors du
championnat suisse au fleuret, il y a quinze
jours, à Berne.

J.R.

UN FAVORI. — Le Neuchâtelois
Denis Thiébaud, en catégorie B.

Hôtel-Restaurant du Rocher
Hervé Gerber Tél. 25 50 98

NEUCHÂTEL

vous propose sa

QUINZAINE
DU FROMAGE

SUISSE
du 17 au 31 mars

NOMBREUSES SPÉCIALITÉS
RÉGIONALES

Les amateurs suisses auraient mérité
de marquer un but face aux Transalpins

Iarilc amateurs • Suisse amateurs 2-0
d-W-i , .... r, -,

Marqueurs : Giannmi 42ms ; Urahani
62me. - . ¦--

Italie : Domenghini; Pancini, Vîberti, Eer-.. ;
rarese, Spinelli , Invernici (Ciampoli ' dès la
47me), Giannini, Guidi, Oldoni, Nessi (Tas-
sinari dès la 46me), Urbani.

Suisses : Kung ; Mingard, Huguenin, Ru-
precht, Schaller ; Merlin, Mabillard (Buhl-
mann dès la 46me) ; Degen (Isler dès la
71me), Griesemer, Meury, Messerli (Dirac
dès la 46me).

Arbitre : M. Motta (Italie)
Notes : Terrain de Lissone, en bon état.

Temps froid, 2200 spectateurs.
Ainsi que nous l'avons annoncé briè-

vement dans notre édition d'hier, la sé-
lection suisse des amateurs s'est incli-
née, mercredi soir, à Lissone, devant la
formation transalpine correspondante.
Cette rencontre servait de préparation
au match éliminatoire pour le tournoi
olympique, qui opposera la Suisse au
Danemark.

Les Italiens ont assez nettement do-
miné une équipe helvétique qui n'a pas
manqué d'atouts. Ils ont obtenu leur pre-
mier but à la 42me minute, à la suite
d'un coup de coin titre par Oldoni et
repris victorieusement par Giannini. Vingt
minutes plus tard, Tassinari tirait un
coup franc. Bien placé à la réception,
Urbani portait la marque à 2-0.

Le gardien italien, Domenghini, eut
plusieurs interventions de classe. Son brio
empêcha les Suisses d'obtenir un but mé-
rité. Du côté helvétique, la défense a

livré un très bon match. La ligne d' at-
taque a par contre légèrement déçu,. Er
présence de 2200 . spectateurs ,. les équi-
pes étaient les suivantes :

- '3m&8m&f8 m I - . ĵpP ,

Un derby figure aussi au programme de la première ligue
PORRENTRUY

Il y  a de nombreuses raisons pour
que le derby jurassien, Porrentruy-Mou-
tier, attire la foule des grands jours.
La position au classement des deux équi-
pes ne permet aucune concession de
part et d'autre.

Les Prévotois, qui se trouvaient , il y
a quelques semaines, dans une situation
presque sans issue, ont amorcé un re-
dressement spectaculaire. Quatre victoi-
res consécutives ont permis à Moutier
de recoller à un peloton formé de Baden,
Breitenbach, Concordia et Porrentruy, le-
quel n'a précisément, plus que deux
points d'avance sur son rival jurassien,
cela en raison des deux échecs consé-
cutifs devant Soleure (1-0) et Nordstern
(1-0).

HANDICAP

C'est un tournant du championnat pour
les deux équipes. Porrentruy peut se re-

trouver dans une situation difficile en
cas de défaite. Fortement handicapé par
les absences d'Isquierdo, Mérillat et Guer-
dat, dimanche dernier, à Bâle, on ne
sait pas encore si Porrentruy enregistrera
le retour de trois joueurs. Cela cause
une réelle inquiétude aux responsables.

Porrentruy domine les adversaires cha-
que dimanche, mais, il ne parvient pas
à marquer de buts. C'est ça qui est
grave et c'est là qu'il faut trouver le
remède sans quoi les Ajoulots risquent
de se retrouver bientôt dans une situa-

tion difficile. Mais n'anticipons pas :
Porrentruy est capable de relever le défit
ses jeunes joueurs savent lutter et, une
chose est certaine, on va au-devant d'une
rencontre très équilibrée, un match nul
semblant dans l'air. Toutefois, la balan-
ce peut fort bien pencher d'un côté ou
de l'autre, sur un simple incident de jeu.

Porrentruy et Moutier vont s'affron-
ter, comme par le passé, dans le plus
pur esprit sportif. S'il y a un gagnant ,
souhaitons que se soit au moins celui
qui se sera montré le meilleur. M.V.

Apprendre à marquer des buts

Nouveau derby avec le choc Porrentruy-
Moutier. Ce déplacement en Ajoie ne sera
pas qu 'une simple promenade pour les Pré-
votois. Porrentruy, qui n'a pas encore ré-
colté le moindre point depuis la reprise
du championnat , jettera toutes ses forces
dans la bataille pour remporter ce derby.
Moutier sait doiic ce qui l' attend au sta-
de du Tirage. Part-il battu d'avance pour
autant ? Rien n 'est moins certain, même
s'il est , à priori , évident que les hommes
de Martin Chaignat ne jouissen t pas des
faveurs de la cote.

Il faut considérer que la formation pré-
vôtoise est , en ce moment , très dynami-

—MonriEB^M
que. Elle vient de remporter quatre victoi-
res en championnat. Le moral est au beau
fixe. Tout en estimant son adversaire com-
me particulièrement redoutable , Moutier se
présentera donc au stade du Tirage sans
aucun complexe. Les Prévotois aborderont
'cette rencontre en sachant bien qu 'ils n'ont
aucune concession à attendre de leurs ad-
versaires, mais bien décidés , eux aussi, à
n'en faire aucune. Cela nous vaudra certai-
nement un derby de « derrière les fagots » .

Un seul point noir  pour Chaignat : Zaugg,
blessé dimanche passé , ne pourra peut-être
pas tenir sa place.

Me

Aucun complexe

Comme on le prévoyait les Loclois ont
« bénéficié » d' un nouveau dimanche de
repos forcé. Le stade des Jeannerets n 'est
pas encore praticable et l'on attend avec
impatience le retour des beaux jours pour
activer la marche du championnat.

Le déroulement des événements est , ce-
pendant favorable aux Neuchâtelois, qui
conservent toutes leurs chances. Il est
à souhaiter, toutefois, que le manque de
compétition ne joue pas de vi la ins  tours
aux hommes de Jaeger. Tous les joueurs
sont impatients de pouvoir enfin j ouer des
rencontres régulièrement, ce qui constitue
un excellent stimulant.  Notons, une nou-
velle fois, qu 'il serait souhaitable que le
responsable du calendrier prenne des dis-
positions pour assurer la régularité de la
compétition. Il ne devrait pas être bien

compliqué de prévoir les deux premières
rencontres des Loclois à l' extérieur et de
leur accorder le dimanche de repos au
début cie la reprise. Ainsi , les , intérêts de
chacun seraient sauvegardés.

Pour l'heure, les Neuchâtelois préparent
un nouveau déplacement qui les condui-
ra dans la banlieue lucernoise , à Emmen-
brucke p lus précisément. Ils sont bien
décidés à triompher , de manière à re-
prendre la deuxième place. Les Lucer-
nois tenteront , de leur côté, de faire pen-
cher la balance en leur faveur afi n d' ob-
tenir une marge de sécurité suffisante.

L'équipe des Montagnes se présentera
dans sa meilleure formation possible. Kie-
"er fera sa rentrée . Par contre , Bula est
toujours incertain.

P.M.

LE LQ CLEJIIII D excellentes raisons
d'empocher les deux points à Emmenbrucke

avec sérénité. Hopplcr, qui redoutait les
deux dé placements sur sol bâlois, ne cache
Pas sa satisfaction d'avoir, à chaque fois ,
comptabilise le maximum de points. Di-
manche, seuls les Italiens Missana (sus-
pendu) et Pastore (blessé) manqueront à
l'appel.

A l'occasion de cette « première » dclé-
montaine de 1971, Bron et ses équipiers
espèrent non seulement remporter un nou-
veau succès, mais encore plaire à leurs
nombreux partisans.

LÏET

Gagner et plaire
C'est avec une impatience non feinte

que les Dclcmontains attendent la forma-
tion de Zofingue-

On se souvient que les Argoviens , au
début du championnat, avaient infligé une
surprenante défaite aux Jurassiens. Depuis
lors, la cote des hommes de Pex-interna-
tional Bacni n'o cessé de baisser. A ce
jour, ils détiennent solidemment la lanterne
rouge. Leur situation est à ce point critique
qu'à moins d'un miracle, ils ne pourront
éviter la relégation.

A Delémont, cette partie est préparée

¦jj iDELEMONT^M

On saurait
se contenter
d'un point

Durrenast ! Rien qu 'à la lecture de ce
nom, bien des équipes adverses doivent
envisager des problèmes insurmontables. En
plus de cela , les joueurs de cette forma-
tion luttent encore pour la première pla-
ce. A trois points du premier , c'est normal !

Yverdon , pour sa part , se bat contre
la relégation , à deux points de la lanterne
rouge, Salquenen. Face à ces Valaisans,
dimanche dernier , les Yverdonnois n 'ont
pu réussir mieux qu'un petit zéro à zéro.
On s'en contente , du reste...

Le prochain week-end verra à nouveau
les Vaudois en déplacement , face à ce
fameux Durrenast. A première vue, on
peut se demander sincèrement ce qu'iront
faire les « vert et blanc » dans la banlieue
de Thoune. L'entraîneur Morgenegg aligne,
actuellement , une formation jeune, même
très jeune puisqu 'on y dénombre trois
juniors  du club en tout cas. La volonté
de ces mêmes jeunes sera-t-elle suffisante
pour endiguer la détermination d'un Durre-
nast dont le but est de délogef au plus
tôt Nyon de la première place ? D'un
côté comme de l'autre, il n'y aura aucun
cadeau. Cela promet une empoignade des
plus sérieuses, d'où les Vaudois peuvent
sortir à nouveau avec un point. Ce serait ,
de toute façon , l'équivalent d'un succès.

J.-CI. G.

IBYVEBD0N M

Servette et Lugano ont de grandes chances
de fouler le Wankdorf le lundi de Pâques

Déjà, les demi-finales de la coupe
frappent à la porte et, dans trois se-
maines le Wankdorf aura vu se dérou-
ler les fastes de la fête du football.
Qui se « farcira » la couronne ? De ça
nous aurons le temps de reparler.

Saluons, pour l'heure l'inédite absence
de tout club suisse alémanique. Ma foi !
la justice y trouvera son compte avec
le championnat pour les uns et la cou-
pe pour les autres. Autant de comple-
xes évités, comme d'oiseuses discussions

entre tenants d un football comme-ci ou
comme-ça.

Servette - Lausanne
Banalement : finale avant la lettre ou

du moins, valeur de finale. Dans l'opti-
que du derby, la statistique ne signifie
plus rien, mais, par amour du beau
boulot, je ne la tairai point : Servette
a gagné deux fois la coupe, tout en
ayant participé à neuf finales ! Lausanne
a gagné six fois sur onze. Quant aux
demi-finales, les deux équipes se tien-
nent : dix-huit pour Lausanne, dix-sept
pour Servette. Grasshoppers seul a fait
mieux.

Donc, les deux grands rivaux possè-
dent un large prestige en coupe et , fata-
lement le hasard les a déjà faits se
rencontrer deux fois au stade des demi-
finales. En 1946, Lausanne-Servette 1-1,
puis 3-2 après prolongations lors de la
répétition et, en 1949, Servette-Lausanne
5-1.

Dimanche, ce sera la belle. Que va-
lent les deux équipes ? Lausanne appa-
raît plus costaud, mieux équilibré que
son adversaire décevant (ô combien !)
et ce n'est pas le public des Charmilles

qui me contredira ! Le pauvre n a pu
applaudir qu'une seule victoire en cham-
pionnat : celle du vingt-neuf août , contre
Lucerne. Fermez le ban. Dès lors, re-
posé, Servette battra Lausanne, sauvant
du même coup sa saison.

On le sait d'expérience : Servette , man-
ches retroussées, rage au ventre, ça
ne se voit que contre Lausanne. Celui-
ci devra faire le gros dos pour tenter
d'obtenir un match à la Pontaise. Con-
tre Sion, il n'a guère été convaincant,
sauvant juste la face. Le trottinement
était général , la désinvolture patente en
défense : les stratèges diront que c'était
voulu !

Mon favori : Servette.

Mendrisiostar - Lugano
Le rat des champs reçoit le rat des

villes, les petits plats dans les grands,
prêt à réserver à son hôte le sort fu-

neste dont Baie est inconsolable. Le
recevant peut- i l  vaincre ? Pardi ! il
connaît toutes les ficelles du parfait
antijeu et les astuces propres à endor-
mir l'adversaire. Pour une fois que
Lugano serait pris à son propre jeu.
hein ! On ne va pas pleurer. Mais Lu-
gano est averti , le championnat est en
train de lui glisser entre les doigts,
comme c'est déjà fait pour Servette
et Lausanne

La coupe, espoir suprême. Les Tessi-
nois vont s'en donner à cœur joie,
mais sans vouloir du mal à Mendrisio-
star, je pense qu'au Wankdorf , les chan-
ces du canton seraient mieux défendues
par Lugano. Ne cherchons pas trop loin :
après Bienne et Bâle, Lugano ? Firmin,
vous n'y 'pensez pas. Qui oserait pri-
ver Sing de revoir son Wankdorf ?
Egoïste, je dis : Lugano.

A. Edelmann-Monty

CELA DÉPENDRA DE LUI. — Si Doerfel, que l'on voit tirer au but sous les
yeux de Schneeberger, Nemeth et Citherlet, est en forme, Lausanne passera

un vilain quart d'heure. (Interpresse)
• Les matches du championnat des réser-

vés, qui avaient été renvoyés le 14 mars,
ont été fixés de la manière suivante :

20-21 mars : La Chaux-de-Fonds—Win-
terthour . 8 avril : Wettingen-Neuchâtel Xa-
max . La rencontre Saint-Gall—Vevey sera
jouée à une date ultérieure.

Un tournoi mondial
à la mémoire de Couion
Le bureau de la Fédération internationale

de lutte amateur (FILA), réuni à Lausanne,
a décidé la création d'un tournoi mondial
de lutte à la mémoire de son ancien
président , M. Roger Couion (France) ré-
cemment décédé.

D'autres décisions ont été prises :
© Le siège de la Fédération a été

maintenu à Lausanne. Le bureau a dési-
gné omme président par intérim, M. Mi-
lan Ercegan (Yougoslavie) pour succéder
à M. Roger Couion.
9 Le bureau a approuvé le programme

de plusieurs compétitions de lutte pour
1971 : championnats du monde juniors au
Japon (1-5 mai), Jeux panaméricains en
Colombie (1-11 août), championnats du
monde des deux styles à Sofia (27 aoùt-
5 septembre), Jeux méditerranéens à Izmir
(6-17 octobre) et championnats d'Asie en
Inde, en novembre (dates pas encore fi-
xées).

Le bureau de la F.I.L.A. a rejeté une
requête de la fédération sud-africaine de
lutte, demandant l'annulation de la sus-
pension dont elle a été l'objet au congrès
de 1970 pour fait de discrimination raciale.
Le bureau a considéré qu'aucun élément
nouveau n 'était intervenu depuis la suspen-
sion de cette fédération et qu'une politique
de discrimination raciale touchant le sport
et notamment la lutte est toujours en vi-
gueur en Afrique du Sud.

<mk lutte
_i2*2_ . , I

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S.A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolfrath
Rédacteur en chef : Jean Hostettler

Pelé a informe la commission technique
de la Fédération .brésilienne à l'occasion
d' un stage de 48 heures qui vient de
se terminer  à Rio. qu 'il ferait sa der-
nière rencontre sous le maillot « vert et
or » du Brésil en jui l le t  prochain, à l'occa-
sion de Brésil - Autriche. « L'heure est
venue de laisser la place aux jeunes. Je
tenterai de faire des adieux brillants et
de conserver le maillot numéro dix, avec
lequel j' aurai joué ce dernier match, pour
l'offr i r  à mon fils », a-t-il déclaré. Les
dirigeants , Passo et Countinho , ont pré-
tendu pour leur part , ne pas croire défi-
nit ive la décision de Pelé.

Faut-il croire Pelé ?

[ .jgjjfr -^ ; -. -: feortyB- -^ .v| Déià les demi-finales de la coupe

SERVETTE — Etoile Carouge 2-1
Young-Boys 5-1
Zurich 2-1

LAUSANNE - Martigny 2-1
Monthey 2-1
Breite 1-0 après prol.

MENDRISIOSTAR - Goldau 2-1
Schaffhouse 3-1
Bienne 2-1
Bâle 2-0 après prol.

LUGANO - Young Fellows 1-1, puis 2-0
Lucerne 2-1 après prol.
Grasshoppers 2-1

Le chemin qu'ils ont parcouru
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Le Canada invaincu
Le Canada , tenan t du titre, demeure la

seule équipe invaincue à l'issue du qua-
trième tour des championnats de monde, à
Megève. Après une lutte de plus de trois
heures, les Suisses ont subi une nou-
velle défaite , devant les Suédois.

Quatrième tour : Etals-Unis - Allemagne
de l'Ouest 14-4 ; Ecosse - Norvège 8-4 ;
Canada - France 9-5 ; Suède - Suisse
6-4. Classement : 1. Canada 4 victoires ;
2. Ecosse 3 ; 3. ex-aequo : France, Etats-
Unis et Suède 2 ; 6. ex-aequo : Suisse,
Norvège et Allemagne de l'Ouest 1 vic-
toire.



A vendra,
éventuellement
à louer,
petits

pianos
état de neuf,
à partir de

Fr. 25.-
par mois

Pianos
a queue
Prix avantageux
à partir de

Fr. 58.-
par mois.

ORGUES
électroniques,
Farfisa, G.E.M.
et Philcorda.
à partir de

Fr. 38.-
par mois. Plus de
100 instruments
neufs et d'occa-
sion en stock,
des marques de
pianos et pianos
à queue connues,
comme
Petrot , Sabel,
Bechstein,
Bôsendorfer,
Schiedmayer,
Schmidt-Flohr,
Burger & Jacobl,
etc.
(avec 5 ans de
garantie).
En cas d'achat,
prise en
compte totale
des montants
payés pendant la
première année.
Votre ancien ins-
trument sera re-
pris au plus haut
prix. (Lors d'achat
transport gratuit).
Halle de pianos
+ pianos à queua
G. Heutschl,
Sprùngllstrasse 2,
3000 Berne.
Téléphone (031)
44 10 82.
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Nous cherchons, pour le service de la voie de
notre section superstructure, un jeune

dessinateur de machines
ou de constructions métalliques
ayant terminé son apprentissage et possédant
quelques années d'expérience.

« M Tâches : constructions et dessins concernant le

|U If domaine de l'entretien des voies ainsi que des

H §| machines et de l'outillage.

BBBMIMIUI Langue maternelle : français ou allemand ; bonnes
™¦™11™ connaissances d'une deuxième langue officielle

P jJU désirées.

M - ' Une place intéressante avec de bonnes possibi-
1 ¦ lités d'avancement vous attend I

U 

Veuillez adresser vos offres, avec curriculum vitae
et certificats, à la
Division des travaux de la Direction générale CFF
Mitfelsfrasse 43, 3000 Berne
Tél. (031) 60 25 13 ou 60 27 22

|Ë GALENICA SA. I
| Vn/ PRODUITS PHARMACEUTIQUES p)

cherche personnel féminin et masculin pour formation de fcm

- PRÉPARATEUR (trice)
-" au service des commandes.

h i Travail propre, varié et individuel. Prestations sociales Inté-
H j ressantes.

| Faire offres à Galenica S.A., Neuchâtel, case postale 229,
if tél. (038) 21 1125.

La Compagnie Genevoise
I des Tramways Electriques

engage des

CONDUCTEURS
! et des

CONDUCTRICES
La formation à la conduite des véhicules est assurée
par la Compagnie.

Salaire intéressant adapté automatiquement au coût
de la vie.

!
Prestations sociales avantageuses, caisse de pensions.
(Nationalité suisse, étrangers sous permis et frontaliers.)
Les conditions d'emploi ainsi que les formules de de-
mande d'engagemenf peuvent être obtenues par télé-
phone au (022) 25 02 60, interne 41.

La Caisse Cantonale d'Assurance Populaire, à Neuchâtel, cherche un (e)

employé (e) de bureau
à plein temps ou à temps partiel.

Date d'entrée à convenir.

Semaine de 5 Jours.

Caisse de retraite.

Faire offres écrites, avec copies de certificats et prétentions de salaire,
à la Direction de la C.C.A.P., 3, rue du Môle, 2001 Neuchâtel.

-iRspe
apprécié
porteipl
II

musique

INSTITUT UNIVERSITAIRE
cherche

MÉCANICIEN QUALIFIÉ
apte à exécuter travaux d'usinage, de montage de prototypes et
d'entretien. Semaine de 5 jours. Salaire mensuel. Entrée à con-
venir. Faire offres manuscrites, avec curriculum vitae, copies de
certificats et références à l'Institut de physique nucléaire,
rue César-Roux 19, 1005 Lausanne. Tél. 23 81 01.

A chaque demande de renseignements
prière de joindre un timbre pour la réponse.

Administration de la « Feuille d'avis de Neuchâtel >:
w iliîiNul Im BwTrTW rn fi 1 wiiliniïl I ~ =• :::::: 1 -
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Nous engageons un

AIDE-MÉCANICIEN
pour travaux de mécanique et de distribution
d'outillage, ainsi qu'un

CHAUFFEUR-LIVREUR
auquel seront également confiés des travaux auxi-
liaires dans nos ateliers.

Veuillez adresser offres à : OSCILLOQUARTZ S.A.
service du personnel, 2002 Neuchâtel 2, ou télé-
phoner au (038) 25 85 01.



La Russie, Paul de Krudener
et les soulèvements nationaux

A DEUX REPRISES déjà, nous avons signalé ici les
ouvrages de M. Francis Ley, l'un sur Mme de Kru-
dener et son temps, l'autre sur les écrivains con-
temporains - de celle-ci. L'auteur -qui descend préci-
sément de la romancière de Valérie dispose d'une riche
documentation sur nne famille qui joua un rôle impor-
tant dans la politique et la diplomatie- du -'XÏXe
siècle, sous le règne dès tsars Alexandre 1er et Nico-
las 1er. Arrière-petit-fils de Paul de Krudener, allié
d'autre part à une famille genevoise, il s'est appliqué,
dans son . dernier ouvrage, et bien que le titre ne
le trahisse pas, à souligner le rôle de la Russie à l'égard
de la Suisse. Son préfacier, Maurice Baumont de
l'Institut, remarque en effet que, sur sept de ses
chapitres, trois sont consacrés à la Suisse. Et de
rappeler la prophétie fameuse de Victor Hugo :

«La Suisse, dans. ..l'histoire, aura le dernier mot.»
Le baron Paul de-Krudener représenta la Russie en
Suisse de 1814 à 1827, soit durant treize ans,, comme
secrétaire de légation -de l'ambassadeur Capo d'Istria
à Berne. C'était l'époque où notre Confédération souf-
frait de l'Imbroglio, soit des troubles consécutifs à la
Restauration, sous l'Acte de Médiation. A* l'instiga-
ioin apaisante et .- libérale d'Alexandre 1er, 'Krudener
contribua à la • constitution du ' Pacte fédéral.' Grâce
à Capo d'Istria, un '.réfugié de Corfou, il se trouva
mêlé • de très près, an .soulèvement des Hellènes. De
1827 à 1836, il fut ambasadeur du tsar à Washing-
ton, sous la présidence de Monroë, alors .que les
séquelles de L'indépendance des colonies , espagnoles
étaient encore préoccupantes. Il réussit à négocier le
premier traité de commerce russo-américain.

En 1831, au cours d'ua congé en Europe, il se
vit désigné, par Nicolas 1er comme agent'- spécial ' en
Belgique,, avec mission secrète d'aider an rétablis-
sement de la maison d'Orange. De "nouveau ambas-
sadeur en Suisse de 1837 à • 1858 — l'année .de sa
mort — il joua- un rôle temporisateur dans deux
révolutions : l'une radicale (le Sonderbund), l'autre
royaliste (Neuchâtel 1856). Entre-temps, l'ambassadeur
de Russie ayant été. provisoirement retiré de Suisse,
fut à Francfort, l'un des observateurs, les plus vigi-
lants des révolutions allemande et austro-hongroise.

Revenu à Berne, il y recueillit les. échos du compte
que l'Europe libérale réglait au tsar en Crimée et au
roi de Prusse, en le dépossédant de Neuchâtel.

C'est tout cela qui nous est conté dans le dernier
ouvrage .de M. Francis Ley avec une clarté, une
minutie exemplaires, mais aussi le talent admirable
de mettre en valeur ses inédits. Sa méthode est
constante : à partir d'un personnage de second plan,
il reconstitue une époque. Ses sources ne sont pas
seulement personnelles. Il les appuie d'un recours
fréquent aux fonds d'archives et de bibliothèques
d'Europe et des Etats-Unis. A plusieurs reprises aussi,
il cite de solides ouvrages comme ceux de W. Rap-
pard, d'Ed. Bonjour, de Seignobos, d'Éd. Rossiër,
de SeippeL. de Chapuisat qui nous sont familiers.

Bien entendu, le baron de Krudener défend le trône
l'autel, la morale, V*honnête homme» contre l'entraî-
nement de ceux qui menacent une société établie sur
là tradition et les privilèges. On n'attendrait pas autre
chose d'un serviteur.des tsars.

Mais,. s'il est à l'opposé d'un révolutionnaire, il garde
cependant -les yeux ouverts à l'égard des palabres
démocratiques de la presse, du faux libéralisme des
villes et des universités. «Il est peu question des
griefs des paysans dans toutes ces déclamations des
démagogues, disait-il. Le sort du vrai peuple les
intéresse peu. »

Déjà dans le . Musée neuchâtelois de 1958, Francis
Ley avait publié, à propos de VAffaire de Neuchâtel
une étude très nouvelle en ce qu'elle était basée sut
la documentation inédite du baron de Krudener. Cette
étude, il l'a reprise et développée dans le chapitre :
Le Putsch - de; Neuchâtel, de son présent ouvrage.
Porte-parole de son maître,. le tsar Nicolas 1er qui
était l'oncle ' du roi de Prusse, face à l'obstination
du président de la Confédération, Staempfli, qui, à
des fins politiques, recherchait la bagarre, il réussit
à obtenir une solution pacifique du conflit. D'entente
avec Fénelon, ambassadeur à Berne de Napoléon III
qui offrait sa médiation, Il persuada finalement Fré-
déric-Guillaume IV d'accepter la libération des 66
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Le baron Paul de Krudener (1784-1858).

otages royalistes dont la détention motivait la mobi-
lisation de la Prusse. Esprit souple et modéré, partout
où s'exerçait son action diplomatique, c'était dans le
sens de l'apaisement.

Dorette BERTHOUD

Le père d'Irma la Douce est mort
ÉCRIVAIN humoriste, jou rnaliste,
Breffort — père d'Irma la Douce —
est mort la semaine dernière, âgé de
70 ans.

Alexandre Breffort, peu avant sa
mort. (Photo Agip)

C'est à Fourchambault, dans la Niè-
vre, que Breffort vit le jour, fils
d'un ouvrier traceur. Venu y jeune à
Paris, il suivit les cours de l'Ecole
Boulle et de l'école Lavoisier mais,
esprit frondeur, gouailleur, il quitta
bientôt les salles de classés pour se
lancer dans l'aventure , de la. rue.
Tour à tour .chauffeur de taxi, mar-
chand ambulant, débardeur, commis-
saire, il taquina les lettres et entra,
en 1933, au « Canard enchaîné »,
journal auquel il collabora jusqu'à
sa mort.
« Les Contes du grand-père Zig » Un
valurent le prix Alphonse Allais. Il
leur donna une suite «Les Nouveaux
Contes du grand+père Zig» série
d'histoires, ¦ drôles, ' vives, railleuses.
Deux autres romans encore ¦ portent
sa griffe : «Mon taxi et moi » et
« Paradis, fin de section ».
La renommée internationale vint avec
« Irma la Douce », comédie musi-
cale tirée d'un sketch qui passa ensuite
sur -les écrans du monde entier.
Alexandre Breffort parti, c'est un
peu de la poésie de Paris qui s'en
va, d'un Paris dont il connaissait
tous les pavés.

Hegel ou la philosophie de la crise par C. I. Gouliane
ÉTUDE D'ENSEMBLE sur Hegel on la philosophie
de la crise 1), l'ouvrage de C.-I. Gouliane, directeur de
l'Institut de philosophie de Bucarest, offre pour nous
l'intérêt de nous fournir " une interprétation marxiste
de l'hégélianisme. La. thèse de base est simple : Hegel,
malgré son . intention-, bien arrêtée d'ancrer sa pensée
dans le réel, est 'resté un idéaliste. Et c'est Marx, qui,
en faisant passer la dialectique -.hégélienne du domai-
ne de l'esprit pur dans le mécanisme des sociétés,
l'a rendue efficace et féconde.

Hegel : à travers l'angoisse et le paradoxe

Thèse simplificatrice, que Gouliane, marxiste pal
nécessité et par conformisme, a le bon goût de ne
même pas chercher à démontrer ; il lui suffit que ce
soit la thèse officielle. Ceci dit, cette étude,- qui est
uu bon exposé de Hegel et de toute son époque, des-
cend-elle jusqu'à- la racine de la pensée- du grand
philosophe ? Non, car si elle est claire et Bien infor-
mée, elle demeure superficielle. Pourquoi ? Parce que
Gouliane n'a pas compris l'importance du problème
religieux pour Hegel, ou que s'il l'a comprise, il préfè-
re n'en rien dire.
Où donc serait le centre vivant, et en quelque' sorte
le nœud mystique de cette pensée? Non pas dans des
formules simplificatrices telles que «le vraï est le
tout », ou «le monde réel est l'expression de l'abso-
lu», qui mènent au fameux panlogisme tant reproché
à Hegel. Ni même dans la formule «l'être plus le
néant égale le devenir», car par là, loin d'atteindre la
réalité du" mouvement il n'en annexe que le sché-
ma. Ce n'est pas une philosophie descendant dans la
réalité des choses,. ce 'n'est qu'une logique tissant ses
formules dans le vide de la pensée.
Autrement dit,""pour retrouver le véritable Hegel, il
convient de le saisir avant qu'il ne donne à sa pen-
sée sa formulation logique définitive, qui en fait un
système clos et immobile. H faut le saisir à sa nais-
sance, lorsqu'il voit le monde de l'esprit et de l'histoi-
re surgir devant lui, et qu'il cherche à s'en faire une
image qui sans cesse change d'aspect, tant elle est
mouvante: et contradictoire.
Le véritable Hegel, nous le trouvons au stade, de
La phénoménologie de l'esprit, dans des. phrases telles
que celle-ci : «La vie de Dieu et la connaissance divi-
ne peuvent donc, bien, si l'on veut, être exprimées com-
me un jeu de l'amour avec soi-même; mais cette idée
s'abaisse jusqu'à l'édification et même jusqu'à la fa-
deur, quand -y manquent le sérieux, la douleur, la pa-
tience et le travail du négatif.»
Nous découvrons que Hegel, au point de départ, n'est
nullement un spinoziste, adepte de la contemplation
et partisan d'un Dieu purement intellectuel, mais un
esprit cherchant--la vérité à travers l'angoisse et le
paradoxe. Prisonnière de ses contradictions intimes, la
conscience se pose en tant que conscience malheureu-
se. C'est la situation qui sera celle de Kierkegaard dans

sa . maturité, comme elle a été celle du jeune Luther.
Alors Hegel, qui possède une fibre luthérienne très
prononcée, refait, mais sur un autre plan, moins
mystique et plus intellectuel, l'expérience magnifique-
ment libératrice de Luther ; il constate qu'il est indis-
pensable de passer par l'obscurité et la douleur; pour
voir surgir ensuite la plénitude triomphants de la
lumière. Seul celui qui accepte le .souverain "sacrifice
trouve accès à la vérité tout entière ; pour .lui, la
vérité est vie. La passion du Christ délivre la cons-
cience de ses chaînes et l'amène à la liberté intégrale.
L'étrange, c'est que Hegel ne se satisfasse pas de
cette. découverte décisive. Le malheur, c'est qu'il pré-
tend la dépasser pour en venir à un « savoir absolu »,
qui, en la situant sur le plan de-la pensée pure, en
appauvrit l'originalité. Dès lors le champ est ouvert
aux « disciples ». Les uns, avec Marx, sentant ce que
le moteur de la pensée hégélienne avait à l'origine
de puissamment dynamique, en appliquent le principe
aux phénomènes sociaux. D'autres font de l'hégélia-
nisme un simple humanisme. D'autres encore dénoncent
le savoir absolu, qui à la richesse de l'expérience subs-
titue un savoir vide, débouchant dans l'immobilité et
le néant
En somme, le paradoxe de Hegel, c'est qu'il ait aban-
donné le christianisme. Le christianisme lui avait tout
donné ; en l'abandonnant, il perdait tout Voilà sans
doute pourquoi, les dernières années, laissant de côté
la logique qui menaçait de le stériliser et même de le
dévorer tout entier, il revint au concret dans ses
leçons sur l'esthétique et sur la religion, sur .l'histoire
de la philosophie et la philosophie de l'histoire.
Hegel par là revenait à sa grande intuition première,
à savoir que l'homme est dans son essence un être
historique, c'est-à-dire un être qui ne parvient à la vé-
rité qu'en prenant conscience de son histoire. Dans le
sens, non du tout fait, mais de l'élan spirituel créateur
toujours imprévisible, si bien que le plus fidèle de
tous_ les_ hégéliens pourrait bien être, en définitive,
celui qui a évité de se ranger sous sa bannière: le
philosophe Henri Bergson.

PX.B.

1) Payot, Paris.

Le vrai Chatterton, poète de
talent et faussaire malchanceux
C'EST le 25 août ,1770 que Tho-
mas. Chatterton se suicida. Il est cer-
tainement plus célèbre aujourd'hui,
eh France, par la place ¦ qu'il tient
dans notre littérature grâce au dra-
me & Alfred de Vigny que par son
œuvre à lui, pourtant plus qiïestima-
ble. Mais le portrait' qu'en a tracé
le romantique n'a pas ¦ grand-chose
de commun avec le vrai'-Chatterton.
Celui-là ne connut j a m a i s  de Kitty
Bell, il n'eut jamais garnis riches et
méprisants qui en firen t un incompris.
Et 'son histoire, telle que Va., contée
M. Paul Couster au micro de la
B3.C. en français le 'jour même de
Vanniversaire, montre que sa courte
vie ne f u t  pas sans tache.;.

Une étrange résurrection y-y.
On inaugurait à Bristol, en 1768, un
nouveau pont, quand un journal local
publia «un document ancien récem-
ment découvert» qui donnait un
compte rendu détaillé et vivant de
T inauguration, plusieurs siècles aupa-
ravant, du pont qui venait d'être
remplacé /... La chose fit  sensation,
puis on chercha : les érudits identi-
fièrent assez-vite-Fauteur, un certain
Thomas Chatterton, un jeune homme
de 15 ans employé chez un notaire...
Questionné, le garçon a affirmé
l'authenticité du document, trouvé
disait-il parmi des rouleaux d'.anti-
ques manuscrits enfermés dans sj x
coffres entreposés à- l'église de Saîn-
te-Marie-Redcliffe où son défunt
p ère avait été sacristain.
Puis, il « découvrit » toute une .série
d'autres textes, qu'il « recopiait » un
par un. C'étaient pour l'essentiel, des
poèmes d'un moine du XVe siècle,
Thomas Ràwley, prêtre de Saint-Jean
de Bristol. De fait, il montra quel-
ques originaux patiemment compo-
sés par lui-même, couverts d'une
écriture indéchiffrable à l'encre 'pâlie
à des parents, des amis qui eurent
l'imprudence de lui faire de même,
cadeaux en argent. De là, l'idée d'en
tirer un profit immédiat et faci le.

L'heure de la tentation
Ce n'avait été jusque-là qu'un arti-
fice publicitaire, un canular d'ailleurs
génial vu la qualité des œuvres et
l'âge du poète : après tout, dix ans
plus tôt, Macpherson avait bien attri-
bué au barde Ossan ses Chants
« traduits du gaélique ».,. Mais un
jour Chatterton ayant «trouvé» une
tragédie médiévale intitulée «Aella »
imagina de la proposer à un éditeur
londonien contre la somme... d'une
guinée, prix qu'en demandait préten-
duement le propriétaire pour la prê-
ter. L'éditeur refusa.
Chatterton sans . — il est vrai —réclamer encore d'argent, tenta en-
suite la même opération auprès
d'Horace Walpole, fi ls  de l'ancien
Premier, qui préparait une Histoire
de la peinture anglaise. Il lui en-
voya des parchemins traitant de

« l essor de la peinture en Angleterre,
écrit par Thomas Rawley, 1469».
Walpoole décela le faux, mais eut le
bon esprit de. renvoyer le paquet' à
l'expéditeur sans attendre qu'il se
mit dans un mauvais cas.
Sur quoi, dépité, Thomas rédige un
testament annonçant son suicide, .son
patron le. découvre.. et furieux, ren-
voie- notre .clergeon qui, libéré, décide
de se rendre à Londres.

Bon départ , triste f i n
Or, U y fait, contrairement, â'- la
légende, des débuts -prometteurs. Si
p ersonne-ne veut des poèmes de
Rawley, il place des poésies moder-
nes signées de son nom, 'publie des
satires politiques libérales. Ayant fait
Vêlage du lord-maire, très popu-
laire p our avoir , résisté aux brimades
de Georges III,. il sera même reçu
avec ¦ bienveillance par ce haut per-
sonnage. Hélas l le lord-maire mou-
rut subitement, et Chatterton- qui
voyait ses fonds baisser dangereuse-
ment se mit en quête d'Une situation
plus stable. Il avait alors, intrépide-
ment résolu de devenir chirurgien de
marine — bien qu'il n'eût aucune
connaissance en médecine — il au-
rait fallu à tout le moins que quel-
qu'un l'aidât à obtenir ce poste par
faveur. Il n'avait pas de relations de
ce genre. Se vit-il perdu ? N'osa-t-il
pas avouer- à sa mère et à sa soeur,
à qui dans ses lettres il se , vantait
de jouir des p lus nobles protections,
d'être, installé chez le frère d'un
lord, ses pauvres mensonges... ?
Le 21 -août au soir, il s'enferme dans
sa chambre. Au matin, quand sa
logeuse — une ..couturière qui lui
louait une mansarde — inquiète de
ne pas le voir, fait enfoncer la porte,
il était déjà froid. Il s'était tué en
absorbant de l'arsenic dilué dans de
l'eau. Il avait 17 ans.

Le « merveilleux enf ant *
On ne peut ^empêcher de penser que
s'il - avait su tenir seulement quelques
années, lutter avec tout son courage
et sa fierté au lieu de voulait
« tout et tout de suite» par des
moyens parfois contestables et en
tout cas maladroits, il eût certaine-
ment connu la richesse et la gloire
que méritait son indéniable talent.
Car retrouvés après sa mort et -pa-
rus sept ans après, les «poèmes de
Rawley» et surtout «Aella », révé-
lèrent tant de dons éclatants que nul
ne voulut cVabord croire qtiils puis-
sent être l'ouvrage d'un adolescent.
Ce n'est qtCaprès plusieurs décennies
de recherches, d'exégèse littéraire, de
discussions passionnées, qu'on dût se
rendre à l'évidence : Thomas Chatter-
ton avait été comme devait l'appeler
Wordsworth dans une ode à sa
mémoire, un «.merveilleux enfant »,
comblé par les Muses et dont seules
les inconséquences de caractère
avaient brisé ,1e destin.

Jacques de SERAN

L'Annonciation de Crivelli interprétée à la lumière de Marcel Proust
PLUTOT qu'aux grands artistes de Cinquecento, aux
Michel-Ange et aux Tintoret, l'amateur a tendance
aujourd'hui à s'intéresser à ces maîtres du Quattro-
cento, dont l'art a atteint, dans un cadre plus limité,
une exceptionnelle perfection :'Tin Mantegna, un Piero
délia Francesca, un Uccello, et à Venise un Giovanni
Bellini et un Giorgione. Cest dans cette perspective
que se situe, légèrement en retrait sur ses pairs, un
Carlo Crivelli, dont nous ne savons presque rien,
si ce n'est qu'il fut condamné, en 1457, à Venise,
à six mois de prison, pour avoir enlevé la femme
d'un marin. Il vécut ensuite en exil, à Zara, en Dal-
matte.
L'excellente étude de Dominique François, parue dans
le numéro ' de février de Jardin des Arts, nous invite
à le mieux comprendre, tant par le texte que par
la qualité des reproductions. Deux œuvres de lui
surgissent au premier, plan : l'Annonciation, aujourd'hui
à la National Gallery, . à Londres, et le Couronne-
ment de la Vierge du Musée Brera à Milan.
On reste saisi devant la puissance étrange de cet art,
à la fois baroque et romantique. L'Annonciation sert
de prétexte à Crivelli pour dresser une architecture
riche et compliquée, et la garnir d'ornements qui
tous' s'enveloppent d'un luxe extrême. Tous les arti-
fices des Flamands sont ici utilisés : lointains exquis,
peuplés d'arbres nains -et de personnages précis et
minuscules, premiers plans somptueux . où le peintre
présente, comme à l'étalage, les. plus beaux exemplaires
de son talent.
En bas, c'est la Vierge, agenouillée dans sa cellule
comme une petite princesse campagnarde. Au-dessus
d'elle, un rideau, de brocart, un plafond à caissons,
et alignés sur un rayon, un bougeoir, un flacon, des
assiettes. A l'étage supérieur, que l'artiste n'avait nul
besoin de représenter, il s'est surpassé en peignant des
plantes opulentes, un grand tapis mollement déplié,
et surtout un paon dont la queue soyeuse et ocellée
illumine la toUe entière de sa grâce majestueuse et
abandonnée.
Quel est le secret de cet art ? Comment se fait-il
que cette Annonciation, qui est une œuvre bien' plus
mondaine que religieuse, n'apparaisse ni lourde, ni
surchargée, en dépit dé sa richesse inouïe ? En fait,
il s'agit là. d'un' assemblage de sujets divers, tous trai-
tés avec un soin extrême, et dont chacun, isolé, ferait
une œuvre à part. Mais comment se fait-il alors
que le tout garde son unité ?
En cherchant la solution de ce problème esthétique,
soudain j'ai songé à Proust dont on fête cette année
le centenaire. Proust s'est fortement inspiré de l'art
italien de la Renaissance, et comme Crivelli , au sein
d'une composition solidement structurée, il pratique le
foisonnement. H n'y a pas pour lui de détails secon-
daires sur lesquels on passe rapidement ; chaque motif,
même en apparence insignifiant, reçoit l'attention royale
de l'artiste, qui, l'illuminant de tous les feux qu'il

braque sur lui, en fait pour un instant le centre
absolu et unique de son travail créateur. C'est le micro-
cosme dans le macrocosme.
Ainsi, lorsque • le narrateur goûte avec Gilberte, le
gâteau qui est là sur la table pourrait passer inaperçu.
Non, ce gâteau grandit, s'impose, devient un édifice
architectural que l'on découronnera de ses créneaux
en chocolat et dont on abattra les «remparts au
pentes fauves et raides, cuites au four comme les
bastions du palais de Darius». Le gâteau a pris une
existence indépendante, aussi prestigieuse que celle du
mystérieux paon de Crivelli. H en va de même pour ce
bouquet de roses de Pennsylvanie, ornement d?un jar-
din sur la falaise, où un papillon en s'envolant dépas-

L'Annondation, détail de l'Ange, en bas à gauche
du tableau.

L'Annonciation : un excès d'ornementation estompe
l'aspect sacré. (Londres, National Gallery)

se vite le vaisseau qui se profile dans le lointain
sur la mer. La juxtaposition des thèmes, en les unis-
sant_ dans une

^ 
vision simultanée, donne au lecteur un

sentiment de félicité paradisiaque.
Ainsi, grâce à Proust, nous comprendrons mieux le
génie de ces grands primitifs, comme van Eyck ou
Crivelli, que

^ 
Pon a dit réalistes, mais qui, en réalité

étaient de_ génials visionnaires. En réunissant dans une
œuvre unique une multitude de thèmes agencés avec
un extrême raffinement, ils les élèvent à ¦ la hauteur
du -symbole, si bien que l'œuvre devient comme un
miroir où comme par enchantement tout l'univers se
reflète.

P.-L. B.
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Jean-Pierre Laubscher. LA DDŒNCE
CATHÉDRALE. Préface de Claude Met-
tra. (Edition du Grand-Pont 10, Lausan-
ne.) Après avoir fait découvrir à son
fils ce que fut la Grande-Dixence, Jean-
Pierre Laubscher l'entraîne dans la boue
de Verdun, pour lui faire comprendre
que, si la Grande-Dixence, sur la pla-
nète Terre, est plus qu'un haut mur de
béton, les cathédrales furent conçues
pour recevoir des populations entières,
de façon que chacun y tienne debout,
droit. Jean-Pierre Laubscher propose a
l'homme de modifier sa relation avec
le travail , car l'œuvre humaine, qui est
travail créateur, est beaucoup plus que
l'accomplissement de la nécessité maté-
rielle, elle est ce par quoi l'homme se
fait. Ce livre ouvre ainsi sur un hori-
zon qui est- celui de la joie, car nous
avons à apprendre ce que nous sommes,
des enfants du soleil.

Benieno Cacérès. LA SOLITUDE DES
AUTRES. (Editions du Seuil.) L'auteur
remonte aux- sources mêmes de sa vie :
ce vieux quartier de Toulouse où se
passe son enfance, des premiers regards
du garçon sur ses camarades de l'école
communale à la vision mi-éblouie mi-
goguenarde des jeunes filles qui con-
versent avec le jeune apprenti d'une rive
à l'autre du canal infranchissable. Ta-
bleaux d'un instant retrouvé au fond de
la mémoire, chapitres qui sont autant
de nouvelles où s'éclaire un aspect de
la vie, voici cet univers où le maître
d'école, le charbonnier, le chiffonnier, le
buraliste, la première demoiselle qui s'in-
téresse à vous, le premier copain qui
meurt, vous ouvrent à l'inconnu dont
toute la vie va être la lente, joyeuse ou
dure approche..

P.-L. B,
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DAMES et JEUNES FILLES
comme employées de production pour divers
travaux de montage et de contrôle

MÉCANICIENS
pour son atelier mécanique d'essais et de pro-
totypes.
Dans le cadre de notre production nous pou-
vons vous offrir une activité Intéressante et
variée.
Nous engageons aussi du personnel féminin
à la demi-Journée.
Les intéressés (es) sont cordialement Invités
à visiter leur future place de travail.

Téléphonez de 8 h à 17 h au 461722 et
demandez M. Gremaud qui se fera un plai-
sir de vous renseigner et de fixer un rendez-
vous d'un commun accord.
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concierge
est demandé par entreprise importante de Neuchâtel
pour coopérer à l'entretien de ses ateliers et bureaux.
Ambiance agréable. Horaire de 44 heures. Equipement
d'entretien moderne.
Place stable pour personne capable et ayant de l'ini-
tiative. Bon traitement. Après votre appel téléphonique
ou offre écrite nous serions heureux de pouvoir vous
convoquer pour un entretien.

IMPRIMERIE CENTRALE
ET DE LA FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL, SAINT-MAURICE 4,
CHEF TECHNIQUE,
TÉL. (038) 25 65 01 (Interne (253)

Mj

SAVOIR ET CONNAITRE S.A.

Notre société on pleine expansion cherche per-
sonne masculine ou féminine, dynamique et
ambitieuse

Conditions : être libre rapidement, bonne cul-
ture générale ; posséder véhicule
et téléphone.

Avantages t SOSCSIIT©

exceptionnel
Larges prestations sociales, vacan-
ces. Travail stable, passionnant et
indépendant.

Secteur d'activité entièrement nouveau ; forma-
tion assurée (même pour débutants) par no*
spécialistes dans l'entreprise avec salaire de
formation.

Dans votre Intérêt, téléphonez-nous Immédiate-
ment entre 8 h 30 et 12 h 30.

Si vous habitez i
Neuchâtel, Fribourg, la Chaux-de-Fonds :

(038) 24 70 65 — M. Perriniaquel
Vaud i (021) 24 97 42 — M. Stanzanl
Genève : (022) 44 73 04 — M. Grillet

• Valais i (027) 2 61 64 — M. Fatton
Zurich i (051) 40 39 18 — M. Dossenbach

[33 GALE NICA S.A. I
\fj f */  cherche pour son service extérieur à
X»*̂  la clientèle

CHAUFFEUR !
. j ayant quelques années de pratique, pour tour- .
î a nées régulières.

[¦ ; Permis A, âge idéal : 25-35 ans

} Horaires fixes
' Prestations sociales modernes.

t | Faire offres à Galenlca S.A., Neuchâtel, case

j postale 229, tél. (038) 21 11 25.

Pour compléter l'effecfif de Pour nos différents entrepôts
notre atelier de mécanique, et magasins nous cherchons un

" an &
titulaire du certificat fédéral de LLLU I StlblLIl
capacité et pouvant justifier de „ . . .  a
quelques années d'expérience. d un «rt

J
ain ï?* Pour n.o1re

magasin de pièces de rechan-
ge. Coût pour les écritures et
le travail méthodique. Horaire

_ . en 2 équipes.
Egalement un

AIDE-MÉCANICIEN **ûfâgg*
pour différents travaux d'ins- iTinUnUllllUlU
tallation. pour nos produits finis.

Horaire normal.
Horaire normal. Travail propre.

— Stabilité de l'emploi en cas de convenance
— Ambiance de travail agréable
— Prestations sociales de premier ordre
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Nous cherchons

rédacteur de langue française
(entre 20 et 30 ans, homme ou femme)

Il s'agit au sein d'une équipe jeune et spécialisée
dans les relations avec d'Importants marchés euro-
péens de langue française, de s'occuper de la
correspondance avec les compagnies d'assurance,
d'analyser des statistiques et des documents, de
préparer des entretiens, de rédiger des procès-
verbaux, de procéder à des études de marché.

On demande une formation commerciale avec matu-
rité éventuellement, une plume aisée, de l'esprit
d'initiative et d'équipe. La connaissance de l'alle-
mand et des notions d'assurance seraient appré-
ciées mais ne constituent nullement un impératif.

Conditions Intéressantes, ambiance de travail agréa-
ble, horaire individuel, etc.

Ecrivez-nous.

COMPAGNIE SUISSE DE RÉASSURANCES
Service du personnel, 60, Mythenquai, 8022 Zurich.
Tél. 25 88 00, interne 291.

t
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Nous ouvrons prochainement à

Bienne
une autre succursale de notre maison spécialisée en
manteaux de pluie pour dames, messieurs et enfants.

Nous cherchons, pour entrée immédiate une (un)

première (er)
vendeuse (eur)

ainsi que quelques

vendeuses
Nous attendons beaucoup, nous offrons beaucoup.

Adresser offres manuscrites, aveo curriculum vitae, photo
et prétentions de salaire, à :
Regenpfeiffer S. A.
Falknerstrasse, 4001 Bâle. Nous engageons, pour date à con-

venir.

CONTREMAITRE
pour notre département de moniage
des appareils électroniques et des
centraux téléphoniques.

Le poste comporte les activités sui-
vantes :

. — organisation des programmes de
fabrication du département

— formation et Instruction du personnel
— surveillance de la qualité de la

production.

Candidats ayant une formation de mon-
teur d'appareils électroniques et de
télécommunications ou monteur-élec-
tricien conviendraient spécialement.
Des connaissances de la langue alle-
mande seraient utiles.

Nous offrons : place stable dans une
entreprise de moyenne importance.
Prestations sociales modernes.

flfc Les personnes intéressées à ce poste
à responsabilité sont priées d'adresser

ELECTRONA leurs offres à :

• 
ELECTRONA S.A., 2017 Boudry (NE)
Tél. (038) 421515.

Nous cherchons pour travaux d'élec-
tro-mécanlque

MECANICIENS
OUVRIERS R ATEUER

Places stables et bien rémunérées.
Avantages sociaux.

Faire offres ou s'adresser à : '
Fabrique de moteurs QUARTIER

| 2015 Areuse, tél. 4212 66.
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MACULATURE
en Tente an bureau

dn journal

Imprimerie Centrale et de la FAN

cherche

jeune employée
capable de travailler de façon Indépendante. La
candidate doit savoir dactylographier et aimer tra-
vailler avec les chiffres.
Semaine de cinq jours.
Locaux agréables au centre de la ville.
Entrée Immédiate ou à convenir.
Faire offres par écrit avec curriculum vitae, au
secrétaire général de la FAN, 4, rue Saint-Maurice,
Neuchâtel.

ILA 

NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse
d'Assurances Générales

i

j Suite à l'extension de notre service méca-
nographique, dans de nouveaux locaux, nous
désirons engager, pour entrée immédiate
ou date à convenir.

UN OPÉRATEUR
sur ordinateur IBM 360/25

souhaitant élargir son champ d'activité.

Nous demandons :
— formation commerciale
— sérieux et précision dans le travail
— collaboration dynamique

— pouvoir d'intégration
— facilité à comprendre le langage des

chiffres i

Nous offrons :
— situation stable et d'avenir
— climat de travail agréable
— conditions d'engagement et avantages

sociaux d'une grande entreprise.

Les candidats de langue française ou alle-
mande, connaissant si possible la seconde
de ces langues, voudront bien adresser
leurs offres, accompagnées de la docu-
mentation usuelle, à

LA NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse d'Assurances Générales
Bureau du personnel
Rue du Bassin 16
2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 21 11 71, interne 208.
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Imperméable en Térylène/coton beige Ou bleu foncé d'une élégance sport. Un modèle entière-
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A Neuchâtel: 12, rue St-Maurice.

Aarau, Amriswil, Arbon, Baden, Bâle, Berne, Bienne, Coire, Fribourg, Horgen, La Chaux-de-Fonds, Lucerne, Lugano,
Neuchâtel, Schaffhouse, Shopping Center Spreitenbach, Sion, Saint-Gall, Thoune, Winterthour, Zurich.

CUISINIÈRES
reprises jusqu'à Fr. 140.—.
Modèle 4 plaques, porte vitrée,
éclairage, gril, broche,, tiroir, cou-
vercle, 8 accessoires, Fr. 560.—.
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2022 BEVAIX. Tél. (038) 46 18 77.
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imprimerie Centrale S.A. Neuchâtel
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Superbe

RÔTI DE PORC
et toujours nos

belles langues de bœuf
Nos magnifiques poulets frais
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LA NOUVELLE OPEL ASCONA:

VOUS VOYEZ UNE VOITURE FAMILIALE.
VOUS ROULEZ UNE VOITURE SPORTIVE.
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Vente et service Opel en Suisse romande : Aigle Garage des Mosses 2 14 14, Avenches J.-P. Divorne 75 12 63, Begnins Garage du Jura
66 14 58, Bienne Auto-Besch 41 55 66, Merz & Amez-Droz S.A. 3 53 33, Bulle Garage Majestic 2 84 84, Château-d'Œx Garage du Pont 4 61 73,
la Chaux-de-Fonds Garage Guttmann S.A. 23 46 81, Delémont Garage des Eaux-Vives 2 35 33, Fribourg Garage de Pérolles 22 38 88, Genève
Garage des Délices S.A. 44 71 50, Extension Autos S.A. 32 1135, Lausanne Ets Ramuz et Garage Edelweiss S.A. 24 04 44, Le Locle Garage
du Rallye 31 33 33, Martigny Garage J.-J. Casanova 229 01, Montreux Garage Central et Montreux-Excursions S.A. 61 22 46, Moutier Garage
Prévotois 93 16 77, Neuchâtel Garage du Roc 33 1144, La Neuveville Garage Belcar 51 25 59, Porrentruy Garage des Ponts 6 12 06, Rolle
Garage Wurlod 75 17 25, Sion Garage de l'Ouest 2 81 41, Tramelan Garage Alouette 97 50 40, Les Verrières Garage-Carrosserie Franco-Suisse
66 13 55, Yverdon Garage Bouby-Rolls 2 54 60,
et nos agents locaux à :  Attalens 56 41 10, Aubonne 76 53 04, Bercher 81 82 42, Bevaix 46 13 96, Bremblens 71 19 69, Bussigny 89 1166, Cheseaux
91 12 29, Chexbres 5611 56, Colombier 41 35 70, Cossonay 87 15 96, Court 92 91 50, Courtepin 3412 14, Dombresson 53 28 40, Echallens 81 15 95,
Epalinges 32 53 66, Estavayer-le-Lac 68 10 08, Fahy 7 63 20, Fully 5 35 23, Genève 22, rue Carteret 34 42 00, 2, rue Michel-Servet 46 08 17. 7d,
rue de Royer 42 50 46, 9, boulevard d'Yvoy 25 28 00, Glovelier 3 71 29, Granges-Marnand 641057 , Lausanne 21, place du Tunnel 23 7217,
7, route de Chavannes 24 26 10, Le Crêt 3 65 82, Mezières 93 12 45, Montana 7 23 69. Morges 7126 48, Naters 3 24 40, Nods 5126 17, Le Noir-
mont 53 1187 , Onex 92 62 24, Orbe 7 21 77, Payerne 61 29 80, Petlt-Lancy 92 37 32, Le Pont 85 12 50, Prilly 24 62 63, Pully 28 94 94, Raron 5 16 66,
Renens 34 01 94, Romont52 22 87, Savigny 97 11 55, Soyhlères 3 01 36, Sainte-Croix 6 26 76, Saint-Imier 41 36 44, Saint-Maurice 3 72 12, Vallorbe
83 13 35, Versoix 55 16 94, Vevey 51 88 60, Veyras, sur Sierre 5 26 16.
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^Ĥ ^B̂ ^r- Bottie Bridse- 4 bouteiiies de 3 di

I"™™!"?™; fÊM/ffl maintenant



digïtron
Electroniciens/feam

Radio-électriciens

Mécaniciens-électriciens
ayant de bonnes connaissances des pièces déta-
chées de l'électronique ainsi que de la méca-
nique de précision, auraient l'occasion d'être
formés dans le domaine de la préparation du
travail, surveillance du stock, préparation des
demandes de matériel, etc.

Radio-électriciens et feam
pour d'importants travaux d'entretien et de révi-
sion d'appareils à haute fréquence ainsi que pour
le contrôle final de nos importantes commandes
pour l'industrie.

Dessinateurs électriciens
ou dessinatrices

Constructeurs

Feam
pour le traitement individuel de problèmes de
construction, y compris les dessins de circuits et
de commandes électroniques.

Mécaniciens-électriciens

Monteurs-électriciens
pour le montage et la fabrication de commandes
électroniques et à courant fort.

Ouvriers spécialisés
pour différents travaux de haute précision
sur appareils à haute fréquence et à courant fal-

.*"-Mrie<i et

Prière de faire offres écrites ou de téléphoner à :
DIGtlTRON S.A., pour l'électronique industrielle,
2555 Brugg, près de Bienne.
Tél. (032) 7 46 66.

BBBil:filH=W
Entreprise spécialisée
de construction de remorques
et véhicules spéciaux engage :

serruriers
soudeurs
tourneurs

Entrée immédiate ou à convenir

Emplois stables et bien rétribués

Avantages sociaux

CHAMBRES A DISPOSITION
A PRIX EXTREMEMENT
MODERES

Faire offres à :
DRAIZE S.A.

i
2006 Neuchâtel
Tél. (038) 31 24 15.

MIGROS 

cherche

pour ses entrepôts de Marin (transport
depuis Saint-Biaise assuré par nos soins)

BOUCHER-
DÉSOSSEUR

Place stable, bonne rémunération, horaire
de travail régulier, avantages sociaux
d'une entreprise moderne. Restaurant d'en-
treprise.

M.parti£iPa«on

Adresser offres ou demander feuille d'inscrip-¦ tion à la Société Coopérative MIGROS NEU-
CHATEL, service du personnel, case postale
228, 2002 Neuchâtel, tél. 33 31 41.

Mademoiselle

Vous désirez changer d'emploi,
vous parlez le français et l'allemand,
vous aimeriez également avoir un travail agréable
et intéressant.

Alors, cette annonce vous concerne.
Nous cherchons au plus tôt , pour notre dépar-
tement d'articles normalisés,

une secrétaire
ayant terminé son apprentissage et désirant se
créer une nouvelle situation.

Si vous pensez que vous êtes à même de rem-
plir ces conditions, vous voudrez bien nous faire
parvenir votre offre ou nous téléphoner.

>

BÉROCHE S.A.
Fabrique de décolletages

2025 Chez-le-Bart
Tél. (038) 55 16 76

I

Tréfileries
Réunies S.A. Bienne
Aimeriez-vous avoir une situation agréa-
ble, ne pas uniquement sténographier
et dactylographier, mais être

secrétaire
collaboratrice
du chef de vente ?
Si tel est votre désir, nous vous offrons
ce poste.

Le travail est très varié :
— correspondance française et alleman-

de, rapports
tèle

— contact téléphonique avec la clien-
tèle

— travaux de contrôle
et autres tâches découlant du travail en
commun avec le chef de vente.

Il s'agit d'un poste intéressant et stable, avec salaire
approprié et prestations sociales d'une grande entreprise.
Connaissance des langues française et allemande.

Prenez contact avec notre chef du personnel qui vous don-
nera tous autres renseignements, ou faites parvenir votre
offre au :

Département du personnel
TRÉFILERIES RÉUNIES S.A.,
2501 Bienne ¦ ¦ • ¦ < -yp*vy ji
Tél. .(032) 2 7411, Interne 201. s %

Emploi très intéressant
Nous cherchons pour Zurich une

secrétaire
douée d'initiative, consciencieuse, de langue maternelle
française ayant de bonnes connaissances d'allemand, pos-
sédant le diplôme ou le baccalauréat d'une école supé-
rieure et (si possible) le permis de conduire. Pour une
jeune fille qualifiée qui aime travailler et organiser, et appré-
cie de temps en temps des voyages à l'étranger, c'est
l'emploi idéal dans le domaine vaste et intéressant de
l'édition. Grâce à notre soutien, le logement à Zurich est
assuré.
Prière d'adresser offres avec curriculum vitae, photo et
copie des certificats, en indiquant date d'entrée et pré-
tentions de salaire, à :'
Editions Stauffacher S.A., (Direction) case postale 280,
8055 Zurich 3.

Etablissement au centre de la ville cherche, pour
entrée immédiate ou à convenir,

y.y

une jeune aide
de bureau

sachant dactylographier

Place et ambiance de travail agréables ; semaine ¦

de 5 jours.

Faire offres à case postale 561,
2001 Neuchâtel, ou téléphoner au 24 63 63.

Nous cherchons

sommelièrey" X': '-' " '
Horaire régulier , dimanche congé
plus 1 jour par semaine.
Bon gain assuré.
Hôtel de la Croix-Blanche,
2088 Cressier.
Tél. 4711 66.

Transformation et
réparation de man-
teaux et vestes de

mouton
retourné
R. Poffet, Tailleur
Ecluse 10, Neuchâtel
Tél. 25 90 17.

Atelier de création cherche personne pour

représentation
d'accessoires en Suisse et à l'étranger.
Connaissances artistiques indispensables.

Adresser offres écrites à JA 643 au bureau
du journal.

LA CONFISERIE VAUTRA VERS
R. NICOLE SUCCESSEUR
cherche pour entrée immédiate

FILLE D'OFFICE
Semaine de 5^ jours , éventuelle^
ment à la demi-journée.

NEUCHÂTEL
Place Pury 0 (038) 25 17 70 Restaurant cherche

sommelière ou
sommelier

Gain élevé. Horaire et congés
réguliers. (Congé un -week-end
sur deux.)
Tél. (039) 31 24 54.
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Votre expérience et votre personnalité vous permettent des contacts aisés
avec une clientèle spécialisée de revendeurs.
Sachant vous organiser d'une manière autonome, vous cherchez un poste
offrant la possibilité d'exercer pleinement vos capacités.
Vous êtes donc l'homme que nous cherchons pour remplir avec succès le
poste de

collaborateur pour le service extérieur
appelé à vendre notre riche gamme d'appareils électroménagers.

Votre future entreprise est une société internationale fabriquant des arti-
(notre client) des de pointe dans différents domaines, notamment

l'électroménager.
Votre poste : conseiller votre clientèle dans le domaine de la

vente et de la promotion des ventes.
Veiller à ce que la clientèle soutienne les cam-
pagnes publicitaires et présenter correctement les
appareils.
Secteur : partie de la Suisse romande.

Votre profil : homme dynamique, ayant fait ses preuves dans les
affaires et la vente, de langue maternelle fran-
çaise, possédant de bonnes connaissances d'allemand.
Si vous estimez répondre aux caractéristiques requi-

1 ses , veuillez nous adresser votre offre manuscrite ,
avec curriculum vitae et photo.

Sur demande, nous garantissons le secret des candidatures.

f BN —v
Réception centrale:

Rue Saint-Maurice 4 î
Neuchâtel

Téléphone (038) 25 65 01
Compte de chèques postaux 20-178

Nos guichets sont ouverts au public de 8 heures à midi
et de 13 h 45 à 18 h 10, sauf le samedi.

Tous nos bureaux peuvent être atteints par téléphone de 7 h 30 à 12 heures
et de 13 h 45 à 18 heures. En dehors de ces heures, une permanence est
ouverte, du dimanche au vendredi soir , de 20 h 30 à 0 h 30. La

rédaction répond ensuite aux appels jusqu 'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité:

Annonces
' Les annonces reçues l'avant-veille à 17 heures peuvent paraître le surlendemain.
i Pour le numéro du lundi, les grandes annonces doivent parvenir à notre

bureau le vendredi avant 9 heures et les petites annonces, le vendredi
également avant 11 heures. Pour le mardi, le lundi jusqu 'à 8 h 15.

Avis de naissance et avis mortuaires
Les avis de naissance et les avis mortuaires sont reçus' à notre bureau
jusqu'à 18 heures ; dès ce moment et jusqu'à 23 heures, ils peuvent être
glissés dans la boite aux lettres du journal située à la rue Saint-Maurice* 4,

dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jusqu'à 15 heures. Passé ce délai et j us-

! qu'à 23 heures, nous n'acceptons plus que les avis tardifs dont la hauteur
est fixée au maximum à 50 millimètres et de 50 millimètres pour les réclames.

Tarif de la publicité
ANNONCES : 44 c. le mm, min. 25 mm. — Annonces locales 34 c. min.
25 mm. Avis tardifs et réclames urgentes Fr. 2.20 le mm. — Réclames
Fr. 1.50. Naissances, mortuaires 70 c. le mm. — Petites annonces non com-

merciales 30 c. le mot, min. 10 mots.

Pour les annonces de provenance extra-cantonafe :
Annonces Suisses S.A., «ASSA », agence de publicité, Aarau, Bâle, Bellinzone,
Berne, Bienne, Fribourg, Genève, Lausanne, Locarno, Lucerne, Lugano,

Neuchâtel, Saint-Gall, Schaffhouse, Sierre, Winterthour , Zurich.

Tarif des abonnements
S U I S S E

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
64.— 33.50 17.50 6.50

É T R A N G E R
1 an 6 mois 3 mois 1 mois

' 110.— * 46.— 24.— 8.50 '

Espagne, Turquie, Grande-Bretagne, Yougoslavie et les pays d'outre-mer
1 an 6 mois 3 mois 1 mois

140.— * 52.— 27.— 10 —

" Taxes postales internationales majorées depuis le 1.7. 71.

Délais pour les changements d'adresse
(minimum une semaine)

la veille avant 8 h 30. Pour le lundi : le vendredi avant 8 h 30.
Les changements d'adresse en Suisse sont gratuits.

A l'étranger : frais de port en plus.

ARO S.A.
LA NEUVEVILLE

engage pour entrée immédiate ou à
convenir :

mécaniciens
aides-mécaniciens

pour travaux d'automatisation, cons-
, truction d'outillages et gabarit.

S'adresser à M. Ramseyer,
tél. (038) 51 20 91, interne 21.

Nous cherchons

vendeuse qualifiée
parlant si possible l'anglais.

Date d'entrée ; 1er mai 1970.
Adresser offres à
Max MULLER, sports,
Neuchâtel.

Restaurant Croix-d'Or, Chézard,
cherche

sommelière
Bons gains assurés. Entrée
1er avril, éventuellement le 15.
Tél. (038) 53 20 88. 
Garage de la place cherche

employée de bureau
Adresser offres écrites à FW 639
au bureau du journal.

Nous cherchons

service man
pour les samedis après-midi et
dimanches.
Garage Comtesse.
Tél. 25 28 77. 

Coiffeur(eiise)
qualifié(e),
bonne présentation,
stable.
SALON BYF,
80, rue du Rhône
(M. Maillard),
1204 GENEVE.
Tél. (022) 26 45 22

On cherche

jeunes
représentants
Débutants recevront
bonne formation.
Nous offrons : fixe
frais de voyage""et
forte commission.
Tél. (037) 31 16 23,
le soir dès
19 heures.

Nous invitons ins-
tamment les person-
nes répondant à des

annonces
sous chiffres
à ne jamais joindre

de certificats ou
autres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune

[responsabilité en cas
de perte ou de dé-
térioration de sem-

blables objets.
Feuille d'avis
de Neuchâtel.

Tessin, Locarno
Famille avec deux petites filles cherche,
pour la période du mois de mai à octobre ,

jeune fille
gentille et laborieuse, pour aider aux tra-
vaux ménagers. Vie de famille.
Téléphoner le matin ou le soir au No
(093) 33 57 53.

Nous cherchons, pour compléter notre
équipe, un

veilleur de nuit
à plein temps, pour la surveillance de
l' usine et d'autres travaux intermé-
diaire!.

4^k Horaire régulier. Caisse de prévoyance.

n»i ¦ Prière d'adresser offres, de se présenter
ELECTRONA ou de téléphoner à

• 
ELECTRONA S. A., 2017 BOUDRY (NE)
Tél. (038) 42 15 15
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en matière plastique résistante avec visière. 1 ïi^jl M Mm ¦¦Appareil pliable. Chaleur réglable à volonté. 11H HwlPjjflfc I
Accessoire à part: pied-support. | ^^̂ ^̂ ^̂  ̂^~ ri
Examiné et recommandé par l'IRM. | avec timbres Coop • ]

ou 5 % rabais
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A remettre pour raison de santé,

entreprise générale
d'électricité
avec magasin de vente
dans la région de Neuchâtel. Rachat du bâtiment ¦

possible. Fonds propres nécessaires :
Fr. 200,000.—

Ecrire sous chiffres PU 22,788 à Publicitas,
1002 Lausanne.

, J

Société Coopérative
de menuiserie

engage immédiatement ou pour date à convenir :

2 menuisiers établi
2 menuisiers poseurs
2 apprentis
1 manœuvre avec permis de voiture

Tél. 25 14 09.

*n,L-g l Boss
Hi PP Tél. (021) 34 11 31
¦¦¦ferm*--̂ ™» 1020 RENENS

'>!>_'' L-*-*̂ .
CHASSIS-CLOCHES AVEC COUVERTURE

VERRE OU PLASTIQUE

200 x 110 cm Fr. 285.— et Fr. 350.—

^̂ ^̂ ^̂  ¦ ' V '\ ''¦' ¦ ¦' ¦i L̂^̂ ^̂ SSSmmm Ŝmmm ^ ŷ-''̂ ''
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SILOS A COMPOST EN BÉTON

100 x 100 x 100 cm Fr. 185.—
200 x 100 x 100 cm Fr. 345.—

Pour vos plantons de printemps ou pour jardi-
ner sur le balcon et à l'intérieur, la mini-serre
chauffante Fr. 525.—.

COMMERÇANTS
Ne vous creusez pas la tête pour vos problèmes de publicité. Nous

avons pour les résoudre un service à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel
j i  ii« tl.r .i

f Orca lance le \
I «prêt à prêter» f®a «Prêt à prêter» veut dire: l'argent immédiatement, sans -S
™ formalités. Remplissez la demande ci-dessous et envoyez- 

^la. Vous recevrez argent ou contre-proposition dans les ::•:•:
jg; 48 heures. g

/ J e  désire un prêt de Fr. , remboursable en___mensualités. .^
Salaire mensuel: Fr. 65 ^^ te

'•̂ g Autres revenus: Fr. par mois (par exemple: salaire de 
l'épouse) ^p:

|S Loyer mensuel: Fr. Possédez-vous une auto?_____ M
JE • Engagements actuels: Fr. _____ I

•iffl Nom: Prénom: Ej:
M Date de naissance (jour, mois, année): E;

S

PmfpeoTrm » Ptat rîtrîl • 

Téléphone: ; Nationalit6:_= . 1|
N° postal et lieu: ___________________________ jp ;
N° et rne: B|

1 *""" 1;.£> Ht;.;
Sa Date: Signature: gfc:
£§»̂ . Discrétion bancaire absolue vis-à-vis de votre employeur, votre régie ou ^Bs!

_  ̂
propriétaire 

et votre famille. /_^| >^ Banqiie ORCA SA, quai de File 13, 1211 Genève MjJF |
™__¦> —»&t>»»»»——»_——¦ _¦__——I _<___—H ____£._¦ ____¦_¦ __—¦_! _¦____! 0_B__9O I——w' w

;i$ Notre offre spéciale « prêt à prêter » Orca y compris assurance solde de :•:§:
dette (maladie-accidents-décès): ^

f£3 Durée du prêt 15 mois i 21 mois 27 mois i 33 mois I E*:y.;. ——— 1 . i 1 .;.:.;.
:?:: Paiement comptant Remboursement mensuel :•:•:
::%: Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. m.
M 22W>-- 163.- 121.- 98.- 83.- M

, ëï&v 3100.- 230.- 171.- 138.- 117.- ./&$
f̂ I 6200.- I 4521- I 334.- [ 268.- 226.- *<$$?

«£&. ®* 'e montant ou la durée de votre crédit ne figure pas dans ce tableau, yffiS^
>li*k nous vous l'accorderons quand même jusqu'à Fr. 10000.- et 36 mois. M W^

ORCA, institut spécialisé de l'UBS

¦a ... _,

DISCOUNT DE LA COTE
EE3 PH. BERTHOUD 6. CIE Rue de la Gare 7 Corcelles EU
ouvert du lundi au vendredi, le matin de 9 h à 12 h et l'après-
midi de 14 h à 18 h 30, fermé le mercredi après-midi, samedi

ouvert sans interruption de 7 h 30 à 17 heures
i

Prix de vente
habituel Notre prix

Dentifrice Ultra-Blanc, tube 2.95 1.60
Dentifrice Colgate-fluor, tube 3.20 1.80
Moussy 3 savons de toilette 2.10 1.—
AJAX-lessive-jumbo 22.15 14.—
Dynamo-jumbo 19.55 11,60
Génie-boxe 9.85 6.50¦ 

"'. . ; .  ' j  ¦

p âip __»IO_^ _̂_K___.l_H9»$_-_-_-BffiP5_-J__-l

Garage des Falaises S.A.,
Neuchâtel, cherche :

mécaniciens sur autos
manœuvre de garage

Salaires selon capacités .
Semaine de 5 jours.
Téléphoner au 25 02 72, ou se
présenter, 94, route des Falaises.

(071) 46 30 11

ôour entrée (W-

Nous <*erch°.na
S
t'e à convenir .

Si"**!
P320 Arbon

«̂^̂  
(071) 46 30 11

ininiu 3EUNE¦ mu mu II m HOMME
Homme Suisse-allemand,
d'un certain âge parlant le français ,
cherche place de eoole de commerce ,

cherche emploi
veilleur de nuit dans entr.ePrise¦ UIIIUUI u u  ¦¦-¦¦. commerciale.
Adresser offres Libre le 15 mai.
écrites à 173-733 Faire offres sous
au bureau chiffres W. 310613-18,
du journal. à Publicitas,

1211 Genève 3.

Jeune Tessinois cherche place de

conducteur de travaux
en bâtiments, à Neuchâtel ou aux environs.
Adresser offres écrites à EV 638 au bureau
du journal.

^»»a»»»»»»»j»»»»»»»D»»___H_^Kl»»»»»»l̂ ^»____»»»»^»»»»»»Ki

Chef fabrication
38 ans, diplôme A.E.T., ayant l'habitude
des chaînes de remontage et connaissances
approfondies du chronographe, cherche chan-
gement de situation. Adresser offres écrites
à DT 637 au bureau du journal.

Jeune fille (21 ans) terminant le cours
de secrétariat de l'Ecole de commerce,
libre dès avril,

CHERCHE EMPLOI
dans bureau pour une durée de 3 mois.
Adresser offres écrites à 193-734 au
du journal.

^_-B_---_-"...—-_a.BS--r

Attention
Je cherche immédiatement tra-
vaux de jardinage, création, en-
tretien, travail soigné.
Prix raisonnable.

Faire offres sous chiffres 87-64,155,
aux Annonces Suisses S.A.,
« ASSA », 2, fbg du Lac
2001 Neuchâtel.

Jeune homme de 24 ans, Suisse ayant
deux certificats fédéraux de capacité

mécanicien-dessinateur
en machines,
cherche place à Neuchâtel aux environs.

Adresser offres écrites à 193-737 au
bureau du journal.

- _H_fl_________R____-__r

r*a_H_______—____——»*»__?

Max-G. Landry,
ingénieur civil E.P.F.L.
Hochberg 28, Neuchâtel,
cherche

un apprenti dessinateur
en génie civil pour son bureau
d'Yverdon.

Adresser offres manuscrites à
l'adresse ci-dessus.

Garage avec
station d'essence

serait repris par mécanicien sur
autos. Région d'Yverdon à Bien-
ne. Adresser offres écrites à ES
623 au bureau du journal.

Magasin de primeurs
vins - épicerie

Très bon commerce à remettre
à Lausanne. >
Conditions intéressantes.
Chiffre d'affaires : 260,000 fr. ;
Loyer : 350 fr. par mois.
Bail assuré.
Tél. (021) 26 45 80.

Une bonne affaire
^...remettre à Genève magasin de
vïhs - épicerie - primeurs.
Chiffre d'affaires : 280,000 fr.
Loyer : 380 fr. par mois.
Prix 30,000 fr. + stock.
Arrangement financier possible.
Tél. (022) 44 25 37.

Je formerais

un apprenti
cuisinier

Faire offres à :

Hôtel du Poisson, Auvernier.

Tél. (038) 31 62 31. |
;

-—¦__¦_¦H_—¦___»—1-___——-

LOUP I
2203 Rochefort

0 (038) 45 10 55
achète toujours !

meubles de style
et anciens, ainsi
que tous meubles

d'occasion.
Débarras de

logements
complets.

Dr Herbert Schnurr
médecin-dentiste

PESEUX
Tél. 31 45 88

DE RETOUR

1510 MOUDON
rue du Poyet

Sans caution de
Fr. 500.- à 3000.-
Mod. remb. variés
Tél. (021) 95 24 24

A vendre

superbe
nichée
de bergers
allemands
pure race,
sans papiers,
parents excellents
gardiens.
Tél. (024) 4 55 43.
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>> -̂ ïil ĤM"' 5̂ iT '̂,*' 
" i ~" r
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le moelleux ' ^^Bir ̂
des berbères authentiques MP̂ 'M

On nous connaît depuis longtemps de Si, à l'origine,tous les berbères pré- Nos berbères sont vraiment ^Sm ' ' " - "̂ ^̂ Bi
ce côté tendre et moelleux. Mais il est sentaient des dessins géométriques, on avantageux! " ^̂ 3
doublé d'une sévérité impitoyable dès en trouve aujourd'hui en teintes unies, (Quelques exemples pris dans notre *̂ ^̂ _f^^
qu'il s'agit de la qualité. Seuls les berbères chaudes ou subtiles, allant de l'écru au énorme choix) *3lif l
authentiques en laine non teinte, nouée brun tête de nègre. ' ¦¦. . ' "̂ fp WÊÈÊt
àlamain.sontassezbonspournosclients. Nos berbères se font en toutes dimen- camettes env 70/l4Qcm- W' -WÊl i i

Nous allons les chercher nous-mêmes sions: carpettes,tours de lit ou milieux, GHAMRA 10/12 demi double Fr 130-
en Algérie et au Maroc. Et ils arrivent et leur confort s'apprécie surtout dans les SULTAN I «ï /IISB Fr" i4n Hé
directementàSuhrsanspasserpar aucun pièces de séjour et les chambres à ùULIAN, i&nasimpie *̂ r- 1W- ^BSP ;M

intermédiaire. Voilà pourquoi vous coucher. IUU
Â £A ÎÎ/Î Ĥ

068
 ̂ M C- C™

pouvez acheter chez nous des berbères Si donc vous désirez créer ailleurs ST^Ç^]9<]id.em,ld0Ub,e 5- TS:" .
authentiques à des prix extrêmement une atmosphère chaude et raffinée, nous g"y]AN' ™™ simple Fr. 690.- 1̂111 1
avantageux. Mais nous allons encore plus vous conseillons de jeter un coup d'œil RQYAL' io/i 6 aemi double Pr. 850.- ^  ̂ WÊË
loin: nous pouvons garantir leur origine, à notre assortiment exceptionnel de tapis Milieu, env. 170/240cm: , "
donner le nombre de nœuds (12/12 par égyptiens tissés main. Les Kélims par SULTAN, 15/15 simple Fr. 56a- '
exemple=12 nœuds sur 10cm de chaîne exemple sont des tapis plats,que l'on Milieu,env.200/300cm: ^Êm3p§st: WiÈ
et de trame) et indiquer le genre de peut utiliser des deux côtés, et parfaite- KSOUR, 12/12 simple Fr.590.» ^|S <!WËÊ
brin («double» par exemple = brin double ment à leur place dans les vestibules, SULTAN, 15/15 simple Fr. 790.- Ŝ* , «
pour chaque nœud). les salles à manger et les chambres d'en- ROYAL, 16/16 demi double Fr. 990.- '̂ wM»nf'

Vous comprenez maintenant pourquoi fants. Nous les faisons tisser en Egypte Milieu env 230/320cm- ^%£ -̂ IMI
un berbère 20/20 double est plus épais, d'après les cartons de notre designer.Ce KSOUR 12/12 simple' Fr 790- «P? ^̂
plus lourd et plus cher qu'un berbère qui nous permet de vousfaire l'agréable ....:..„ ' ,, ,mMi!n.m. ~ ^̂ ^̂ i ^œ
12/12simple.Et nosvendeursspéciaIisés surprise de prix très abordables. RHAMRA in/i?Sriouhle Fr 114Q- ^̂ «. ^1
vous expliqueront bien d'autres finessesl A quand votre prochaine visite chez GHAMRA, 10/12 demi double Fr. 1140.- :^^^^^Durs pour la qualité, nous nous lais- votre «Berbère» Pfister? M,,!eu- e1nv-20°̂  . cm: r- -^~, &̂ÉÈË*Êm
sons toujours attendrir par le charme :'¦ SULTAN, 15/15 simple Fr.1680.- ' TSÎ S
laineux d'un berbère authentique. Nous ^^_
sommes sensibles au moelleux de ses , _, "*

hautes laines. A la beauté primitive des f r̂ BJEB àtWM, A_P9kM La plupart de ces berbères sont égale-
motif s transmis de père en fils. A sa B̂  ¦¦___¦¦¦ __£¦ ment livrables dans des mesures diffé-
solidité. Et surtout à l'ambiance de confort ¦' _t ¦- .».»»»'wi--_-¦ rentes et vous pouvez en commander
individuel qu'il sait apporter partout smeublennenlS sa quelques-uns en dimensions spéciales. h/j 1105-71

BIENNE Place du Marché-Neuf L- 8 étages d'exposition * Le plus beau choix du Jura à des prix imbattables « NEUCHATEL Terreaux 7

GARDE-ROBE de grossesse , printemps-été ,
taille 36. Tél. 31 21 45.

PEAUX DE MOUTON, HOUSSES POUR
VOITURES, toutes teintes. Prix avantageux.
Tél. 31 53 67.

POUSSETTE PLIABLE en bon état, pour
120 francs. Tél. 41 19 32.

4 ROBES DE GROSSESSE, taille 40, 100 fr.
un manteau mi-saison moderne, 50 fr. Télé-
phone 53 27 76.

CHAMBRE A COUCHER, très bon état ,
bas prix. Tél. 41 34 67, après-midi.

CHAT SIAMOIS, propre et affectueux. Té-
léphone (038) 61 29 45.

POUR ANGLIA : 3 roues, 30 fr. , porte-baga-
ges, 20 fr., crochet pour attelage, 30 fr. Té-
léphone 25 24 04 ou 25 27 52.

TABLE DE CUISINE formica rouge, pieds
en tube, état de neuf. Tél. 24 53 42.

420 COQUE PLASTIQUE, 3 voiles , équipe-
ment , 2 Maewest. Tél. (038) 24 57 63.

2 COMPRESSEURS 1.5 CV, 100 litres,
2 cyl., 1000 fr. ; 200 kg, acier ECN 35
0 15 à 60 mm ; 9 mètres aluminium
0 55 mm. Tél. (032) 97 14 32.

DIVAN AVEC ENTOURAGE et coffre à
literie en très bon état. Tél. 4218 78, aux
heures des repas. 
AQUARIUM de 300 litres, avec socle métal-
lique et couvercle. Tél. 25 50 62.

POUSSETTE avjec roue pliable; pousse-
pousse avec capote et tablier , en parfait

. état. Tél. 25 66 08. 
CANAPE, 2 fauteuils, 1 petite table, le
tout usagé, bas prix. Tél. 31 45 29.

CUISINIERE ELECTRIQUE Therma 3
plaques, four, bon état. Prix intéressant.
Tél. 31 47 43. 
4 PNEUS WILDCAT Tubeless 80 % ; 1
pneu Wildcat Tubeless neuf 6.40 13 pour
Opel 1700, année 1970, le tout pour 200
francs. Tél. 41 19 94.

MACHINE A LAVER LE LINGE Calor,
pour appartement , état de neuf. Prix 150
francs. Tél. 41 19 94.

TABLE DE MARQUETERIE, ronde, au-
thentique ; chaise balançoire ancienne ; cla-
rinette ancienne XIXe ; flûte en ébène ;
flûte argentée système Bôehm (Ch. Rinc-
kel, Strasbourg) ; montre souvenir du Tir
fédéral Genève 1887. Tél. 42 13 40, entre
10 h et midi.

LIT D'ENFANT de style provençal , avec
voilage, et lit de voyage pliable. Prix in-
téressant. Tél. 33 49 57.

COMPLETS état de neuf , taille 50, man-
teaux d'hiver ; 1 montre dame, plaqué or,
neuve , cuisinière électrique , plaques ména-
gères. Tél. 25 99 42, dès 18 heures.

DIVAN-LIT 2 places, à l'état neuf. Tél.
24 23 82.

UNE PENDULE Louis XV , 200 fr. Tél.
25 96 79.

UN COURS FAS pour photographe, neuf ,
valeur 820 fr., cédé à 450 fr. Tél. 25 96 79.

BABY RELAX transformable, bas prix. Tél.
24 31 31.

CHASSIS DE COUCHES, en très bon
état, 150 x 100. Tél. 33 18 68.

BERCEAU WISA GLORIA avec garniture ;
une chaise haute Wisa Gloria ; baignoire
Bébé-Jou ; 2 robes de grossesse, d'été,
taille 38 ; un vélo dame. Le tout, bas
prix. Tél. 24 72 42.

4 PNEUS 165 x 380, bon état, 110 fr.
Tél. (038) 25 09 91

^ 
UN PIANO NOIR d'étude. Tél. 41 26 81.

MANTEAUX, robes, pulls, jupes, deux-
pièces, etc., pour été et hiver, en bon.
état. Taille 38-40, le tout pour 50 fr.
Tél. 24 67 62. . ". 

OCCASION, POUSSE-POUSSE état de neuf.
Prix avantageux. S'adresser à Mme Chop,
Rugin 16, Peseux.

REFRIGERATEUR FRIGIDAIRE 105 I li-
tres ; cuisinière électrique Mena-Lux 3 pla-
ques ; 2 divans-lits , matelas ; lit français,
matelas ; électrophine Medlator portatif ;
petite armoire ; grande armoire 2 portes ;
table et chaise d'enfant ; tricycle ; lampe
de plafond ; planche à repasser ; poubelle ;
transformateur 220-110 volts. Gervais , 87,
Dîme. Tél. 33 14 63, après 10 heures.

VETEMENTS ET SOULIERS pour enfant
de 6 mois à 2 ans ; trousseau pour moï-
se, bas prix ; ensemble du soir, taille 38,
20 fr. Tél. (037) 77 17 84.

POUSSETTE POUSSE-POUSSE garni. Tél.
4218 14.

BELLE CUISINIERE à gaz. Tél. 25 30 06.

BON CHIEN COLLIE très affectueux , 10
mois. Prix : 200 fr. Tél. (038) 53 35 66.

1 COMPLET DE COMMUNION marine,
taille moyenne, état de neuf. Tél. 33 17 12.

1 LIT D'ENFANT, en hêtre, 70x140, verni
rouge, complet ; 1 poussette Wlsa-Glorla, dé-
montable, avec intérieur , en parfait état. Té-
léphone 25 78 74.

COMPLET COMMUNION pour Jeune hom-
me, état de neuf , taille 46. Tél. 33 12 18.

BUREAU AVEC COFFRE-FORT. Télépho-
ne 31 13 14.

LANDAU, marine , Streng, bon état, trans-
formable en pousse-pousse. Téléphone (038)
61 24 09. 

BUFFET DE SERVICE en noyer, parfait éta
bas prix. Tél. 25 37 02.

MATERIEL DE PECHE à la traîne. Tél.
25 61 60.

VELO pour garçon de 8 à 10 ans. Tél.
57 14 74.

TIMBRES-POSTE, collections suisse et étran-
gère , archives , lots tous genres. Téléphone
(037) 71 52 71.

Ille VOLUME, 1rs SERIE, . Le Canton
de Neuchâtel » par Quartier-La-Tente, Edi-
tions Attinger Tél. 33 17 12.

MACHINES MECANIQUES 1 scie, 1 per-
ceuse, 1 tour , 1 fraiseuse. Téléphoner dès
19 h au 33 10 56.

REMORQUE DE CAMPING, 2 roues, mê-
me en mauvais état. Tél. (038) 53 27 00.

JARDIN POTAGER, Fahys 175, rez-de-
chaussée.

JARDIN POTAGER enviro n 200 m2, à
Marin. Tél. 25 34 64.

2 CHAMBRES communicantes Indépendan-
tes, avec salle de bains. Tél. 31 23 65.
Quartier Draizes.

DANS VILLA AVEC JARDIN, vue splen-
dide , logement meublé de 3 chambres, dou-
che et chauffage, cuisine complètement
équipée ; conviendrait pour trois personnes.
Tél. 31 15 09.

WEEK-END, PETIT APPARTEMENT mo-
deste , altitude 1000 m. Tél. 31 69 13.

A BOUDRY, DES LE 1ER AVRIL, cham-
bre meublée indépendante, à jeune homme
ordonné. Tél. (038) 4217 39.

AU LANDERON, jolie chambre Indépen-
dante. Tél. 51 29 56.

LOCAL SEC AVEC EAU et électricité.
Tél. 41 28 15.

POUR DEUX DEMOISELLES, chambre,
possibilité de cuisiner, bains. Tél. 25 07 57.

CORCELLES JOLIE CHAMBRÉ, tout con-
fort , à personne soigneuse. Tél. 31 18 03.

A CERLIER, POUR LE 1ER MAI, ou
date à convenir, appartement, 4 '/t pièces,
avec garage. Tél. (032) 88 17 60, le soir.

CORTAILLOD, APPARTEMENT DE 2 PIE-
CES, hall, confort ; chauffage compris,
190 fr. ; libre le 24 avril. Adresser offres
écrites à KB 644 au bureau du journal.

STUDIOS NON MEUBLES dès le 1er avril,
haut de la ville. Adresser offres écrites à
DP 614 au bureau du journal.

MARIN, STUDIO 2 PIECES, bains, cui-
sine, tout confort. Ecrire sous chiffres
CR 629 au bureau du journal.

APPARTEMENT DE 2 PIECES, MEUBLE,
à Neuchâtel du environs. Tél. (052) 36 .14 01,
dès 19 h 30.

STUDIO AVEC BAIN, pour jeune fille,
dès avril. Tél. 25 32 05, heures des repas.

DAME SEULE cherche appartement 2 piè-
ces , confort ; centre ou près. Tél. 25 3615.

GEOMETRE cherche studio ou apparte-
ment, une pièce meublée, pour le début
de juin, région est de Neuchâtel. Adresser

^
offreà1 écrites à _ BR 635 au bureau du I

' journal.

APPARTEMENT NEUF est cherché, 2
pièces tout confort , rangement, cuisine amé-
nagée ; proximité de transport public. Adres-
ser offres écrites à OF 648 au bureau
du journal.

COUPLE SERIEUX cherche, pour date à
convenir , appartement, 3 pièces. Région :
Neuchâtel à Corcelles. Adresser offres écri-
tes à HA 403 au bureau du Journal.

STUDIO MEUBLE pour jeune homme, en
ville. Tél. 25 21 21, heures de bureau.

JE CHERCHE COLLABORATRICE dispo-
sant de 4 à 6 heures par jour. Forma-
tion gratuite. Tél. 24 18 50.

FEMME DE MENAGE, un après-midi par
semaine, quartier Evole. Tél. 25 53 04.

ON CHERCHE JARDINIER pour l'entre-
tien d'un jardin au centre de la ville.
Poste partiel. Tél. 25 38 26.

REPASSAGE, demoiselle de confiance fe-
rait demi-journées. Tél. 25 51 84. . ¦

URGENT, DAME CHERCHE TRAVAIL
à domicile. Tél. 2418 92.

JE CHERCHE, POUR QUELQUES HEU-
RES par jour, travail comme chauffeur-
livreur ou commissionnaire . Téléphoner au
47 14 88.

DAME CHERCHE PLACE d'aide de bu-
reau à la demi-journée. Faire offres sous
chiffres MD 646 au bureau du journal.

DAME cherche, à la demi-journée, petits
travaux de bureau. Adresser offres écrites
à NE 647 au bureau du journal.

DESSINATEUR ARCHITECTE expérimenté,
consciencieux, plans, devis et direction de
construction, cherche collaboration. Tél.
25 52 74. Case postale 1025, 2001 Neuchâ-
teL 

JEUNE FILLE 15 Î4 ANS, cherche emploi
pendant les vacances de Pâques, du 4 au
18 avril. Tél. 24 34 32. 

JEUNE HOMME possédant permis de con-
duire A cherche travail. Libre immédiate-
ment. Tél. (038) 33 27 40, heures des repas.

• PERDU JEUNE CHAT gris tigré , quartier
la Coudre-Portes Rouges. Tél. 25 80 52.

3 ________ î A H
" VEUVE présentant bien , désire connaître
'¦ monsieur cultivé dans la soixantaine, veuf

ou divorcé , région Neuchâtel , pour amitié
" et sorties. (Envoyer photo qui sera retour-
J née.) Ecrire sous chiffres AP 634 au bu-
- reau du journal.
- —^^—

FRANÇAIS, SANS CHARGES, 54 ans,
- grand, svelte, depuis 12 ans en Suisse, si-
- tuation, cherche à rencontrer dame de 35

à 50 ans, libre, pour amitié , sorties , va-
' cances. Réponse assurée. Ecrire à IZ 642
i- au bureau du journal.

- MAGNIFIQUES ROBES DE MARIEES en
i. location, chez Mme A. Geuggis, Chanet 37,
i) BOIe, tél. 41 13 48. 

- ALCOOLIQUES ANONYMES séance publl-
it que au Grand auditoire des Terreaux, same-

di 20 mars à 20 h 15.

Répondez
sous chiffres...

aux offres
s. v. p.,

' Nous prions les per-
sonnes et les entre-
prises qui publient des
annonces avec offres
sous chiffres de répon-
dre promptement aux
a u t e u r s  des offres
qu'elles reçoivent. C'est
un devoir de courtoi-
sie et c'est l'intérêt de
chacun que ce service
f o n c t i o n n e  normale-
ment. On r é p o n d r a
donc même si l'offre
ne peut pas être prise
en considération et on
retournera le plus tôt
possible les copies de
certificats, photogra-
phies et autres docu-
ments j o i n t s  à ces
offres. Les intéressés
leur en seront très re-
connaissants, car ces
pièces leur sont abso-
lument n é c e s s a i r e s
pour répondre à d'au-
tres demandes.

Feuille d'avis
de Neuchâtel
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Nous vous présentons
la nouvelle transmission FORD 12 vitesses à maniement facilité.

Du FORD 2000 de 40 CV DIN au FORD County
de 100 CV, toute la gamme des tracteurs FORD vous attend

les '19, 20 et 21 mars à la Chaux-de-Fonds

Notre exposition vaut le déplacement, car chaque
visiteur travaillant dans l'agriculture pourra participer au grand

concours FORD, ^^^Prix supplémentaires : voyages par s**̂ ^* P e.cO^
avion en Angleterre avec visite de «-(SP  ̂p*:^^̂̂l'usine FORD (5 jours) ^Xs*8****'*̂

De la part de votre concessionnaire régional:

Francis NUSSBAUMER
Garage agricole
Pâquerette 8 _fiSi*3i_fe
2300 la Chaux-de-Fonds -»»1

T - , /«,«, •,, ,, oo F0RD MOTOR COMPAMY
Tel. (039) 22 44 88 (SWITZERLAND) S.A
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BOUCHERIE DES SABLONS
Ch. STORRER

Tél. 25 18 31 - Service à domicile
Parcage facile

RÔTI DE VEAU
Spécialités :

Saucisses au foie
Saucisses sèches

RHHHHHflHflH»H»HMMfl9HH _

Les filets mignons

iux Halle*

1200 Genève, 11, rue d'Italie
Tél. 022 256265

Kredît Bank
3001 Bern, Storchengâsschen 6

Tel 031 224366

Beau choix de cartes
de visite à l'imprimerie

de ce journal
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Grande vente de JE
Poulardes françaises

ES" fraîches «E
Poulets, poules, IBH

j lapins frais du pays S
Bœuf 1er choix S

MB Gros veau - Porc fiH
«S Agneau jfifi
V& Jambon à l'os :' ¦]

fit Terrine de fois gras fifi
fe' Terrine de foie B
*| de volaille Hff
gy Lapin en gelée WË.
•̂  Pâté en 

croûte H
Roastbeef froid I a fiB

P§ Veau rôti B
Rôti de porc ni

JK Salades f&fll
çfi Farco de vol-au-vent »4S5

Foie gras et caviar, fwfpï
H ainsi qu'un grand choix ¦
H de spécialités ' • > i

pour hors-d'œuvre. 7; !
Saucisson en croûte H' j

mW m̂WaBBS Un& 9amme ausS' con>PtètO
mT&9m*9mm de cyclomoteurs dont
_
___ 

_JĴ  
un modèle 2 vitesses

SI—'BLwm—y avec fourche télescopique,
bobine d'allumage externe

WWS^BJÊfS 
et 

car^urateur à starter
¦* 9mTwWàmW automatique pour le prix

offre Z7%°Z798.-
la garantie de #*Y marque

les services au spécialiste

¦ 

NEUCHATEL - R. Schenk (p 25 44 52

SAINT-BLAISE - J. Jaberg 0 33 57 22

COLOMBIER - R. Mayor 0 41 25 34

BUTTES - P. Graber (0 61 13 93

Suzuki de 50 à 500 cm3

_£_{JJÉ BvAl _»»»Ê _»«i»»ïlĤ_»»K ¥"**' " ___K_»____k.̂ ^iv>

Agent officiel : SUZUKI - BMW - BSA

J. JABERG Saint-Biaise. Tél. (038) 33 57 22

A VALANGIN
Un artisan reconstitue pour vous, sur me-
sures et en vieux bois, des meubles rus-
tiques et Louis XIII pour votre logis.
En exposition :
1 bahut noyer Louis XIII
3 vaisseliers rustiques
2 tables Louis XIII 180 X 80
2 bancs Louis XIII
1 secrétaire Charles X
petites tables de salon Louis XIII ovales,
rondes et rectangulaires.

R. Meier, ébéniste. Tél. 36 13 41.
Parc devant la boutique.
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le club
Bar à café-glacier

21, fbg du Lac
Chaque matin

un délicieux café
avec

vos journaux
préférés.

__ :̂>:fĴ fflB

» sans caution
M de Fr. 500.— à 10,000.—
|fifi a • Formalités aimpll-

t^Sai Lp «fl̂ i rTi ii f,éos- Rapidité.
[|1 == SF'r.'.tSS. aa Discrétion
rapffi __SSJ j_^̂  absolue.

Envoyez-moi documentation «ans engagement

Nom

Rue

Loeallt»
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A LA BASE DE TOUTES BONNES l«P f f|f |̂ f 
Wi iOT| NON SEULEMENT IL 

VEND, MAIS
AFFAIRES , VOUS TROUVEREZ.. .  __¦ Il 1H ii ll Jb Ail IL RÉPARE... APPAREIL A.E.G.
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A vendre

Âutobianchi
Station wagon, 1965,
expertisée et en
parfait état.

Garage
Bernard DUC,
Nods.
Tél. 51 26 17.

I

Dyane 6
1970, blanche, 11,000 km

Fr. 4900.—

Autobianchi
1967, peinture neuve, blanche

Fr. 3400.r-

ID 20
1969, brune Fr. 9800.—

VW 1500
•1967, Scarabée, blanche

Fr. 4200.—

Mercedes 250 SL
1967, cabriolet avec hard-top,

blanche, boîte automatique
Fr. 15,800.—

Coupé Âutobianchi
1969, 11,000 km Fr. 8300.—

TmWEMIMk

Partiulier vend

LANCIA
Flavia. Parfait état de marche, expertisé
en juillet 1970.

2500 Fr.
Tél. (038) 25 51 29 samedi dès 8 heure:
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% Au 1er étage de notre garage 11, Pierre à Mazel S

J" Visitez notre exposition permanente V
¦î de voitures d'occasion %
L Grand choix — Toutes marques — Toutes cylindrées ¦

¦" K Quelques voitures de notre liste ?

"g VW KARMANN 1600 1966 66,000 km grenat "n
"H ALFA 1600 Tl 1966 moteur neuf vert foncé "g
¦L FULVIA Coupé 1,3 1967 50,000 km grise m~
¦" FORD 17 M 1969 30,000 km blanche 2 portes g~
Z" FORD 17 M 1968 31,000 km blanche 4 portes »?
"¦ FORD CORTINA 1967 45,000 km beige 2 portes J»
"¦ FORD CAPRI 1600 GT 1969 38,000 km rouge S¦
H BMW Coupé 2,6 1966 60,000 km gris métallisé \¦_ FLAVIA Coupé 2000 1970 28,000 km bleu métallisé «C
¦ FULVIA HF 1600 1969 25,000 km rouge ¦
? SIMCA 1000 1967 49,000 km gris métallisé ?¦
» FIAT 125 1969 56,000 km grise I8

H FIAT 124 S 1969 19,000 km grise Tl
H FIAT 124 Coupé 1969 31,000 km vert foncé S¦- FORD ESCORT Twin Cam 1970 10,000 km blanche --L
a CHEVROLET Corvair Monza 1966 révisée blanche ¦
BT VW VARIANT S 1965 55,000 km grise H~
14 MERCEDES 250 1969 35,000 km bleu foncé J"Hd BMW 2000 1969 25,000 km blanche ¦
mJ AUSTIN Mini 850 1967 35,000 km vert foncé °B

S Reprises au plus haut prix du jour ^
t̂  Essais sans engagement Crédit immédiat *

S GARAGE GRATUIT JUSQU'A LA LIVRAISON 
^J

"¦ GARAGE DES TROIS ROIS N*,™*™ -
¦L -------—.»---.-—.»-.-------——---——--—— LA CHAUX-DE-FONDS **
 ̂ J. -P. et M. NUSSBAUMER « «*¦ J

4 OUVERT LE SAMEDI TOUTE LA JOURNÉE¦J L?

A vendre

moto BMW
250 CMC
en parfait état
prix intéressant
Tél. 33 23 57
de 11 h 30 à 14 h 30.

J'ACHÈTE
VOITURES
modèles récents
et Mercedes.
Auto-Marché,
Cornaux.
Tél. 47 16 12.

A vendre

Austin
Cooper
Belle occasion
Expertisée
Prix : Fr. 4300 —

Garage
R. WASER
Rue du Seyon
34-38
2000 Neuchâtel.

A vendre

AUSTIN
MAXI
modèle 1971,
rouge, intérieur
noir ,
4500 km.
démonstration ,
impeccable,
garantie.
Agence Austin ,
Praz, tél. (037)
71 29 79.

A vendre

VOLVO 144 S
en parfait état, 1968,
de première main, 65,000 km,
Overdrive.

Fr. 9800.—.

Auto-Marché Cornaux.

Tél. 471612.

Emission W m̂ m â \̂f\fEmprunt 6%
Canton de Zurich
1971-83 de fr. 50000000

destiné au financement du capital de dotation de la Banque
Cantonale de Zurich.
Montant offert en souscription publique fr.43750000

Modalités Taux d'Intérêt 6% l'an
Durée 12 ans au maximum

¦moirjoiq - H- i • Obligations au porteur de fr.1000 et fr.5000
Cotation aux bourses de Bâle, Berne et Zurich

Prix d'émission 100,60%+0,607o timbre fédéral sur les obligations-ŒlOI.20%

Souscription 19 au 25 mars 1971, à midi
Les souscriptions sont reçues par toutes les banques où l'on
peut se procurer le prospectus de l'émission et des bulletins de
souscription

Banque Cantonale de Zurich
Union des Banques Cantonales Suisses
Cartel de Banques Suisses

¦ m

A vendre

YAMAHA
125 cm3, modèle
1970, 6000 km,
excellent état.
Tél. (039) 36 11 51.

A vendre A vendre

Moto PUCH Renault 4 L
M 125 ' Modèle 1967,
_ . , . . , expertisée
Révisée à neuf. pr - \j 50 
Tél. (039) 37 14 27. Tél. (038) 55 22 21

A vendre

AUSTIN
1100
bleu clair, bon
état général,
expertisée.
Fr. 1950.—.
Agence Austin,
Praz,
tél. (037) 7129 79.

A vendre

Mercedes 180
58,000 km
garantis,

non accidentée,
\ intérieur drap. \

Parfait état
général.

Expertisée.

Tél. (037) 71 29 79.

Moteur
Saegull
4 CV, peu usagé.

Tél. 25 53 45,
après 17 heures.

VESPA
125 cm ,
roulé 5460 km,
siège arrière,
porte-bagages,
en bon état,
400 fr.
Tél. 42 17 39.

A vendre

AUSTIN 850
1964, bon état.
Tél. (038) 53 27 68

A vendre moto

750
Royal Enfield,
expertisée,
en parfait état,
1900 fr.
Station Mobil,
quai Perrier,
tél. (038) 25 93 55.

A vendre

404
1963, grand luxe,
impeccable,
prix intéressant.
Tél. 25 97 77.

A vendre

Morris 1100
(1964)
voiture très soignée,
révisée, expertisée.
Plusieurs extra
Téléphoner après
19 heures
au 25 67 85.

A vendre

Opel
Commodore
coupé GS
1968, blanche,
en parfait état,
moteur 15,000 km,
avec accessoires.

Tél. 31 11 58 heu-
res des repas.

Caravane
Grand Star
jamais roulé

à vendre
pour cause
de double emploi.
Ecrire sous chiffres
FT 624 au bureau
du Journal.

mr v
Acheter, vendre, chercher,
c'est le moyen que nos

PETITES ANNONCES
vous offre

pensez-y et profitez-en !

FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL

 ̂ r

Grand-Hôtel des Rasses,
sur Sainte-Croix

Piscine couverte et chauffée,

6 remontées mécaniques

Patinoire.

SPÉCIAL SEMAINE
(jusqu'au 3 avril)

un Jour complet Fr. 37.—
service compris
Tél. (024) 6 24 97.

Particulier vend

FORD
MUSTANG
6 cylindres,

i modèle 1968,
état de neuf.
Expertisée,
8700 fr.
Tél. 33 47 53,
heures des repas.

Datsun 1600
1969 - 28,000 km

Fiat 1500
1964 - révisée

Fiat 1100
1962 - 87,000 km
Garage BARDO
Neuchâtel
® 24 18 42

CAMION
Camion MAN
type 770, tout terrain,
basculant, 16 tonnes,
révision complète.
Facilités de
paiement à preneur
sérieux, ou
à chauffeur désirant
s'établir.
Offres ou demandes
de renseignements
sous chiffres
P. E. 22867 à
Publicitas,
1002 Lausanne.

A vendre

VW1200
bon état, 120,000 km

Fr. 500.-
Tél. (038) 25 38 71
dès samedi.

Toyota
Corolla
1968
très bon état.
Tél. 53 22 13.

Dyane 6
|| 1 1970, blanche, 11,000 km I
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I AVEC OU SANS
CHAUFFEUR
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AUTO 1QCHTIDN
A. Waldherr

Rue des Parcs 147 <P 24 12 65

| NEUCHATEL

AVANTAGEUSES
PEUGEOT 404 1963 9 CV, beige, toit ouvrant,

intérieur simili.

PEUGEOT 404 1964 9 CV, beige, intérieur drap,
accessoires.

PEUGEOT 404 1966 9 CV, blanche, toit ouvrant,
intérieur simili.

PEUGEOT 404 1967 9 CV, blanche, toit ouvrant,
intérieur drap.

PEUGEOT 404 SUPERLUXE INJECTION 1967 9 CV,
beige métallisé, toit ouvrant, intérieur cuir.

RENAULT R 16 1968 8 CV, bleue, 5 portes, inté-
rieur simili.

VW 1500 SCARABÉE 1968 8 CV, beige, 2 portes,
intérieur simili, radio.

VW 1500 1961 8 CV, blanche, 2 portes, intérieur
drap.

VW 1500 1963 8 CV, beige, 2 portes, intérieur
simili.

FORD ANGLIA 1965 6 CV, grise, 2 portes, Inté-
rieur simili.

FORD CORTINA 1300 1966 7 CV, grise, 2 portes,
intérieur simili, 46,000 km.

FORD 17 M 1967 9 CV, bleue, 4 portes, intérieur
simili, radio.

OPEL1700 1965 9 CV, belge, 2 portes, intérieur
simili.

HONDA N 600 1969 4 CV, blanche, 2 portes,
intérieur simili. Neuve. 4000 km.

VAUXHALL VX-90 1966, 8 CV, bleue, 4 portes,
intérieur simili.

DAF 750 1962, 4 CV, blanche, 2 portes, intérieur
simili, 52,000 km.

Facilités de paiement — Essais sans engagement
Demandez liste complète avec détails et prix

M. et J.-J. Segessemann & Cie
DISTRIBUTEUR PEUGEOT

Pierre-à-Mazel 51, Neuchâtel, tél. (038) 25 99 91
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A vendre

Chevrolet Corvair
bleue, en bon état.
Prix à discuter.
Téléphoner au
(038) 25 07.09,
de 8 h à 10 h.



Sottens et télédiffusion
6 h, bonjour à tous, informations. 6.32,

de villes en villages. 6.35, 7.25, 8.10, la
route ce matin. 6.59, horloge parlante. 7 h,
miroir-première. 8 h, informations, revue
de presse. 9 h, informations. 9 05, Eve
au rendez-vous. 10 h, informations. 10.05,
cent mille notes de musique. 11 h, infor-
mations. 11.05, spécial-salon. 11.50, bulle-
tin d'enneigement. 12 h, le journal de
midi, informations. 12.05, aujourd'hui, on
cause, on cause, un an déjà. 12.29, signal
horaire. 12.30, miroir-midi 12.45, le carnet
de route. 13 h, variétés-magazine, cause
commune. 14 h, informations. 14.05, chro-
nique boursière. 14.15, émission radioscolai-
re, enfants du monde. 14.45, moments mu-
sicaux. 15 h, informations. 15.05, concert
chez soi.

16 h, informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures, les Deux Orphelines. 17 h ,
informations. 17.05', tous les jeunes, bon-
jour les enfants. 18 h, le journal du soir,
informations. 18.05, l'actualité universitaire.
18.30, le micro dans la vie. 18.59, bulle-
tin météorologique pour le week-end. 19 h,
le miroir du monde. 19.30, magazine 71.
20 h, charades. 20.30, orchestre de cham-
bre de Lausanne. 22 h, les chemins de
la vie. 22.30, informations. 22.35, club de
nuit. 23.25, miroir-dernière. 23.30, hymne
national.

SECOND PROGRAMME
10 h, œuvres de Purcell. 10.15, radio-

scolaire. 10.45, œuvres de Purcell. 11 h,
l'université radiophonique internationale.
11.20, idées de demain. 11.30, initiation
musicale. 12 h, midi-musique. 14 h, Musik
am Nachmittag. 17 h, musica di fine po-
meriggio. 18 h, tous les jeunes. 18.55, bon-
soir les enfants. 19 h, émission d'ensemble.
20.10, informations, cette semaine en pays
valaisan. 20.14, on cause, on cause. 20.15,
perspectives. 21.15, de vive voix. 22 h,
jazz à la papa. 22.30, moments littéraires.
22 h , hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h, 23.25, informations. 6.10, bonjour
champêtre. 6.20, musique populaire. 6.50,
méditation. 7.10, auto-radio. 8.30, concert.
9 h, succès d'autrefois à la mode nouvelle.
10.05, musique de chambre. 11.05, Schweiz-
Suisse-Svizzera. 12.40, rendez-vous de midi.
14 h, magazine féminin. 14.30, musique
légère. 15.05, conseil du médecin. 15.15,
disques pour les malades.

16.05, thé-concert. 17 h, les jeunes chan-
tent. 17.30, pour les enfants. 18 h, infor-
mations, météo, actualités. 18.15, radio-jeu-
nesse. 18.55, bonne nuit les petits. 19 h,
sports, communiqués. 19.15, informations,
météo, actualités. 20 h, Das Nein zur
Scholle, tribune sur la désertion de la
campagne par les jeunes. 21.15, intermè-
de. 21.30, Rosemary Browns music. 22.15,
informations commentaires, revue de pres-
se. 22.30, championnats du monde de ho-
ckey sur glace. 22.45, rapide de nuit.

Problème No 356

NEUCHATEL
Grand auditoire de l'Institut de chimie :

15 h, Soutenance de thèse de doctorat ,
M. Gérard Gast.

EXPOSITIONS. — Galerie des Amis des
arts : Peinture : Lucien Grounauer.

Musée cantonal d'archéologie (hôtel Du-
Peyrou) : Exposition.

Galerie Club : Exposition Narcisse Niclass
et J.-J. Hofstetter.

CINÉMAS. — Studio : 20 h 30, L'Ouest
en feu. 16 ans.

Bio : 18 h 40 et 20 h 45, Max et les
ferrailleurs. 16 ans.

Apollo : 14 h 30 et 20 h, Les Canons
de Navarone. 16 ans.

Palace : 20 h 30, Le Cercle rouge. 16 ans.
Arcades : 20 h 30, Mourir d'aimer. 16 ans.
Rex : 20 h 30, Tziganes sauvages. 18 ans.
DANSE ET ATTRACTIONS
L'ABC de 21 h à 2 h.
L'Escale de 21 h à 2 h.
La Rotonde de 21 h à 2 h.
DANCINGS
Le Corsaire de 20 h 30 à 2 h.
Spot bar jusqu'à 24 h.
Big Ben bar jusqu'à 2 h.
La Petite Cave jusqu'à 2 h.
Pharmacie d'office (jusqu'à 23 h) : G.

Montandon , Epancheurs.
. De 23 h à 8 h, en cas d'urgence, le

poste de police indique le pharmacien
à disposition.

Service d'urgence des pharmacies : Région
Boudry - la Côte : P. Tozzini , phar-
macien , Corcelles (tél. 31 13 47).

AUVERNIER
Galerie Numaga : Ted Carrasco, sculpteur.
Caveau des Abbesses : bar-dancing

COLOMBIER
Cinéma Lux:. 20 h 15, La Bataille

d'Angleterre.
LE LANDERON

Cinéma du Château i 20 h 30, Comme un
cheveu sur la soupe.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, La Honte

de la famille.
Galerie 2016 : Multiples et sérigraphies (de

17 à 22 h).
SAINT-AUBIN

La Tarentule : 20 h 30, Comédie, de S.
Beckett, et La Muraille, de J.-R. Hugue-
nin.

HORIZONTALEMENT
1. Qui est comme disloqué dans sa

démarche. 2. Elle est de la classe. 3. Pas
emballé du tout. — Pronom. — Qui a
son pompon. 4. Note. — Dans l'entrepont
ou dans la cale. 5. Divette peut-être. 6.
Cri qui accuse l'effort. — Où l'on s'entend
bien. — Se répète pour apaiser. ' 7. D'un
auxiliaire. — Incursion hardie chez l'enne-
mi. 8. Note. — Ressentit. — Pétain y
acheva sa vie. 9. Ecrivain français du
XVIIIe siècle. — Vibrantes. 10. Qui porte
à vomir.

VERTICALEMENT
1. Il est habile à découvrir. 2. Proté-

geait contre de mauvais coups. — Arbre
ou grand échalas soutenant un pied de
vigne. 3. Va avec tout. — Préposition. —
Colle. 4. Un des noms de Troie. — Vase
à puiser. 5. Certains se réjouissent de ses
débordements. — Nul sacrifice ne les ar-
rête. 6. Contrée de la basse Egypte. —
Abréviation militaire. 7. Préfixe. — Prê-
ter l'oreille. — D'une lisière à l'autre. 8.
Le Roi des rois. — Chanpagne. 9. On
y trouve la femme modèle (pi.). 10. Cher-
che à surprendre. — Flatte bassement.

Solution du No 355

Plus de souci
pour le joueur de golf

Désormais, le joueur de golf n'a même
plus à faire d'effort pour apprécier la dis-
tance entre l'endroit où il se trouve et le
trou qu'il veut atteindre. Un petit appareil
en vente aux Etats-Unis lui permet de dé-
terminer avec précision cette distance. Basé
sur le même principe que les télémètres
des appareils photographiques, cet instru-
ment fournit au joueur une indication chif-
frée après que le golfeur ait visé le point à
atteindre. Bien mieux, l'instrument compor-
te un tableau qui indique au joueur quel
club il doit utiliser en fonction précisément
de la distance obtenue.

*r
L'annonce
reflet vivant du marché

l'annonce dans la
Feuille d'avis de Neuchâtel

Début de matinée assez agité. L'après-midi
de certains projets. Soirée excellente.
Naissances : Les enfants de ce jour seront
une nature emportée.

BELIER (21/3-19/4)
Santé : Supprimez les féculents et le pain.
Amour : Les projets sentimentaux auront
un développement heureux. Affaires : Mon-
trez-vous moins susceptible.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Pour maintenir votre forme : restez
optimiste. Amour : Soyez attentionné et dé-
licat. Affaires x Ne jetez pas l'argent par
les fenêtres.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Articulations douloureuses. Amour :
Confiez-vous plus souvent à vos amis.
Affaires : Ne faites pas encore de projets.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Consultez plus souvent votre méde-
cin. Amour : Vous n'obtiendrez rien par
la brusquerie. Affaires : Ecoutez ce qui se
dit autour de vous.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Maux de tête à redouter. Amour :
Vous demandez trop et ne donnez rien.
Affaires : Ne portez pas de jugement sur
des commérages.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Vous avez besoin de calme. Amour
Fiez-vous plus souvent à votre raisonne
ment. Affaires : Vos efforts seront couron
nés de succès. * t . t&c ., . - , , -

sera plus calme et permettra la réalisation

intelligents et affectueux ; mais ils auront

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : N'abusez pas ainsi de cafés. Amour :
Votre intimité sera troublée. Affaires : Con-
sultez des personnes expérimentées.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Vous êtes très mal assis d'où vos
douleurs. Amour : Efforcez-vous de vaincre
votre timidité. Affaires : Vous manquez un
peu d'expérience.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Suivez les prescriptions de votre
médecin. Amour : Demeurez en dehors des
intrigues et conflits. Affaires : N'accordez
pas votre confiance à n'importe qui.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Votre foie est un peu malade.
Amour : Ne jouez pas avec les sentiments
d'autrui. Affaires : Ne portez pas de juge-
ment trop rapide.

VERSEAU (20/1 -18/2)
Santé : N'abusez pas des somnifères. Amour:
Ne vous repliez pas sur vous-même. Affai-
res : On vous fera plusieurs propositions
valables.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Remplacez lé vin par de l'eau
minérale. Amour : Votre jalousie exaspère
l'êtte ^aimé. . Affaires ! Si vous avez un
choix à faire, n'agissez pas à la hâte.

Un menu
Salade niçoise
Lentilles maître d'hôtel
Saucisses rôties
Fruits rafraîchis

Le plat du jour :

Lentilles
Maître d'hôtel
Faire cuire 250 g de lentilles en par tant
de l'eau froide salée. On peu éventuelle-
ment ajouter une gousse d'ail à l'eau de
cuisson. Mettre ensuite les lentilles dans
une casserole avec 125 g de beurre et
du pe rsil haché. Faire sauter et servir.

Lentilles
La lentille est d' un usage fort ancien. La
Bible en parle au sujet d'Esaï qui ven-
dit son droit d'aînesse contre un plat de
lentilles.
Légume sec de haute valeur calorique,
337 calories par 100 g, sa digestion est
plus aisée que celle des haricots secs,
surtout lorsque la graine est de l'année.
On trouve deux prin cipales variétés, la
blonde et la verte.
Un potage à la purée de lentilles, une
perdrix aux lentilles, une épaule de mou-
ton apprêtée avec des lentilles ne sont pas
à dédaigner. La lentille est un aliment
présieux et sain.

Tapis chauffant
Une nouveauté sera bientôt lancée, dit-on ,
sur le marché : le tap is chauffant .

Des résistances électriq ues sont incorpo
rées dans le tapis. Comme avantages prin-
cipaux, mentionnons la régulation thermi-
que p ièce par pièce, donnant une tempé-
rature qui ne dépasserait pas 26 degrés ai,
sol. Il n'y  aurait pas besoin d'installa-
tion spéciale pour avoir ces tapis.

Votre prénom :
Thomas
Thomas vient de l 'hébreu thonin et signi-
f ie jumeau. Les Thomas sont souvent des
êtres lents, indécis, sans enthousiasme,
mais parfaitement loyaux. Ils ont le sens
de leurs devoirs, ils sont sévères et exi-
geants avec les autres. Ils sont aussi so-
bres, économes et travailleurs.

Cheveux
Si vos cheveux deviennent électriques,
coiffez-les avec un peigne en écaille, la-
vez-les avec un shampooing à l 'huile ou
un shampooing aux protéines non déter-
gent.
L'infusion de poireaux est un bon rinça-
ge pour les cheveux bruns, à qui elle
donne un jo li reflet.
Pour les cheveux blonds, faire un rin-
çage à la camomille.
Le jus de cresson qu 'on obtient avec un
appareil, est excellent p our le cuir che-
velu et tes cheveux. Le garder pendant un
quart d 'heure sur la tête avant le sham-
pooing.

A méditer
La tendresse est le repos de la pass ion.

JOUBERT

u 
_____________________
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a
a 15.00 Cyclisme

? 16.30 (C) Hockey sur glace

g 18.00 Téléjournal
D 18.05 Livres pour toi

? 18.20 Avant-première sportive

g 18.40 (C) L'actualité
( •  au féminin

g 19.00 (C) Plum-Plum
D 19.05 Un soir chez Norris

n 19.40 Téléjournal

g 20.05 (C) Carrefour
D 20.25 (C) Hockey sur glace

Q 22.00 La voix au chapitre
9 22.25 L'actualité artistique
CI 22.30 Téléjoumal
D
n mwmm ¦¦¦¦¦¦ wujiwi'inmwjinuiQ KTH Lvi f̂rl •T-TXMTI MJJ 9? KAUfaUiinMaUMiaiAUftMaHn
n 9.15 Télévision scolaire
rj 10.00 Analyse d'un tableau
9 10.15 Dentition saine
O 15.00 Cyclisme
D 15.55 (C) Championnats du monde
Q de hockey sur glace
p 18.15 Télévision éducative

Q 18.44 (C) Fin de journée
n 18.50 Téléjournal
D 19.00 L'antenne

g 19.25 Chambre 13

g 20.00 Téléjournal
D 20.20 Voyageurs de continents

g 21.00 (C) Pays sans loi

g 22.25 Téléjournal
U 22.35 (C) Championnats du monde
9 de hockey sur glace
D ¦¦«Mini ¦IIIIIMII IIIW uni nui nu ¦¦¦muQ I Vf'KV^OSH SAa I mâilmf mn friKffliBm
? »»»»»»»»»»»»-»»»»»»»»»»»̂»»»»»»»»»--»»»»»»»»»̂ l»»»»»»»»»»
n 10.23 Télévision scolairen
d 12.30 Midi-magazine

g 13.00 Télé-midi
Cl 13.30 Cours de la Bourse

et Bulletin d'enneigement
d 14.05 Télévision scolaire

n 15.40 Cyclisme
9 16.30 Télévision scolaire
<Z[ 18.00 Télévision scolaire
n 18.30 Dernière heure

? 18.35 Vivre au présent

g 18.55 Pour les petits...
Cl 19.00 Actualités régionales

Q 19.25 Rien que la vérité

g 19.45 Télé-soir
D 20.15 Une autre vie

H 20.30 Les Saintes Chéries

g 21.00 Le club de la presse
a 22.00 Tréteaux dans la nuit

? 22.45 Championnat du monde
? de hockey sur glace

a 23.30 Télé-nuit
n
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D
13.00 Cours du Conservatoire | j

national des arts et métiers n
14.30 (C) Aujourd'hui, Madame !
15.10 Les Globe-Trotters
18.00 Cours du Conservatoire

national des arts et métiers Ej
19.00 Actualités régionales i i
19.20 (C) Colorix \ \
19.30 (C) 24 heures sur la II £J
20.00 Journal g
20.30 (C) Le Désert rouge a
22.20 (C) Visages du cinéma
23.05 (C) On en parle
23.25 (C) 24 heures dernière nnn
—,i,i,iii.„——¦-- „., ,-n., n
BL\"à wTTTw^wmwwJtff f̂ m̂ D**"*A fclliiîMiLj 1 rj A hri M °**~ an
16.30 (C) URSS - Germania n

occidentale
18.10 (C) Per i ragazzi .g
19.05 Telegiornale n
19.15 Guten Tag ; \
19.50 II prisma
20.20 Telegiornale D
20.40 Programma dei partit! p
20.45 (C) L'idolo infranto
21.35 Ritratti - Sébastian Malta n
22.40 (C) Ceeoslovacchi - USA ri
23.40 Telegiornale J !

______________ n¦nnfif!NfHl l °¦riliTUI T Ulila Jj 3 nn ii mu MBI mi il lia ¦ iii iiiiiiiiiiini nn
16 h, téléjournal. 16.05, Pâng. g

16.30, télétechnicum. 17 h, Sound n
+ vision. 17.30, service des en- 0
fants inadaptés. 17.55, téléjournal, 9
18 h, programmes régionaux. 20 h,. Q
téléjournal, météo. 20.15, demi- 9
Prusse - demi-Saxe. 21 h, nouvelles 0
de Bonn. 21.25, le septième sens. 9
21.30, Le Solitaire. 22.15, téléjour- n
nal, météo. 22.30, championnats du 9
monde de hockey sur glace. 24 h, n
téléjournal, météo. Q

n• nPfiniBfVRagwrj D
VU Tt*t\tl\immmlmmUB&ttf tm?mWœ& n. n

16.30, Vive la vie. 16.50, le petit n
guide de l'automobiliste. 17.30, in- 0
formations, météo. 17.35, télésports U
18.05, plaque tournante. 18.40, un g
film de Laurel et Hardy. 19.10, La ?
Justice royale de Bavière. 19.45 , in- g
formations, météb. 20.15, Le Com- H
missaire. 21.15, exprès. 22 h, in- g
formations, météo. 22.20, journal D
évangélique. 22.35, Walter-Erich §
Schaefer. Dnn — a

n CONSULTEZ CHAQUE JOUR FAN MAGAZINE ou L'EXPRESS MAGAZINE, sup- g
g pléments hebdomadaires de la FAN et de l'EXPRESS. Guides indispensables 0
O du téléspectateur, FAN MAGAZINE et l'EXPRESS MAGAZINE vous rensei- ?
0 gnent sur les émissions à ne pas manquer et vous apportent les commen- g
g ta ires et illustrations nécessaires à une utilisation rationnelle des program- 0
0 mes de télévision. . ! ~ * n? • - ~ n
annnnnnPDDnDDnnnDDnnnaonnnnnnnnLJOoooonnQnnnannnnnnan
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D'après les romans de Jean Bruce — Découoage du colonel Rémy

RÉSUMÉ : Le mystérieux Grégory a donné rendez-vous à la |
belle Véronica Akilas, femme du chef du Service du chiffre. §

La carte du parti

La femme du capitaine Akilas portait un tailleur de toile bleu
clair qui accentuait la finesse de sa silhouette. Grégory la trouva
si jolie qu'il fut à nouveau ennuyé de ce qu'il avait à faire.
Mortellement pâle, les yeux cernés, elle n'avait pas dû dormir
de la nuit. Mais il lui fallait obéir aux ordres , et il se décida à
l'approcher. « Mme Akilas ? » dit-il. Elle répliqua d'une voix trem-
blante : « Je ne vous connais pas, Monsieur. » — « Non, mais vous
avez connu Constantaras , et cela suffit. Veuillez me suivre. » Après
une brève hésitation , elle l'accompagna jusqu 'à la vitrine qu 'il
avait choisie de façon à contrôler les entrées dans le musée.

c J ai votre carte du parti , déclara-t-il pour entrée en matière.
Vous n'avez pas versé vos cotisations depuis longtemps. Il serait
bon que vous vous mettiez en règle. » Les longs doigts de Véronica
se crispèrent sur son sac à main blanc. « Que voulez-vous en
échange de cette carte ? murmura-t-elle. Combien ?»  — « Ce n'est
pas une question d'argent » dit Grégory. « Ah... » — « Je ne vous
demande qu'un service. Un tout petit service. » Elle rejeta la tête
en arrière et essaya de prendre une expression de défi : « C'est
impossible. Je ne veux plus rien savoir. » — « Chut ! recommanda
Grégory. Parlez plus bas, et écoutez-moi. J'ai simplement besoin
de la liste des officiers turcs, grecs et américains attachés au quartier
général d'Izmir. »

Elle riposta : « Je peux vous dénoncer. Vous serez arrêté. Vous
savez quel est le sort des communistes dans ce pays. » Grégory
eut un léger sourire : « Vous savez très bien que cela vous coûterait
très cher. Où que vous alliez, vous n'échapperiez pas à la ven-
geance de mes camarades. » — « C'est bien. Je vais me tuer. »
Il lui serra durement le bras : « Idiote ! J'irai trouver votre mari,
qui fera tout ce que je lui demanderai afin d'éviter le scandale.
Du reste, je n'ai pas à discuter avec vous. A 5 h, cet après-
midi , je serai à l'Agora. Vous m'apporterez la liste et je vous
rendrai votre carte. » — « Et si je ne viens pas ? s

Ë| «Si vous ne venez pas ? La carte sera envoyée au général qui i
s commande en chef le Q.G. allié. Votre mari devra démissionner. ;
= Je doute qu'il vous pardonne. » — < Vous êtes un misérable »
= bredouilla-t-elle. « Pas de mélodrame, chère Madame. Les grands ¦
H mots et les grandes phrases ne m'intéressent pas. Je m'en vais. j
= Attendez une minute pour sortir d'ici. Et soyez à l'heure tantôt.
= Quand il fut dehors , en plein soleil , il respira longuement. Quel
j= sale travail ! Encore plus répugnant qu 'il ne l'imaginait. Il frissonna
= de dégoût. I
g (Copyright Opéra Mundi)

g Demain : Le marché romain
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Restaurant
LA CIGOGNE

Vous trouverez toujours le menu
du jour soigné.

Spécialité:
jambon à l'os et véritable char-
cuterie de campagne.

Villars-le--Grand (Vully)
Tél. (037) 7711 17. D. BARDET

CERCLE DES SPORTS

CENTRE SPORTIF - HAUTERIVE
Vendredi 19 mars 1971
à 20 heures

MATCH
AUX CARTES

organisé par le F.-C. HAUTERIVE

JAMBONS - LARD ¦ FUMÉS, etc.

A la fin du match, chaque par-
ticipant aura droit à une restau-
ration.

Inscription par tél. 33 12 55.

CAFÉ DE LA GARE
LA NEUVEVILLE

Vendredi 19 mars 1971
à 20 h 30

Jass au cochon

1 ECOLE MODERNE 1
t SECRÉTARIAT - LANGUES - ADMINISTRATION - SECONDAIRES

IH 
NEUCHÂTEL 12, place Numa-Droz Tél. 241515 11

B Rentrée : 19 avril 1971 ||
H SECRÉTARIAT MÉDICAL : 2 à 3 trimestres H

SECRÉTARIAT COMMERCIAL : 3 trimestres, cours intensif j

I SECONDAIRES : II, lll , IV, programme des classes modernes et scientifiques - Prépara-

] tion au Technicum - Ecole de commerce, supérieure de Jeunes filles - Apprentissages

| ADMINISTRATION : PTT, CFF, Douanes

I COURS DE FRANÇAIS : cours complet et partiel -f- langues, commerce

COURS DU SOIR : langues - dactylographie - sténographie - correspondance 1
VACANCES EN ALLEMAGNE : cours d'été, échanges possibles

1 CERTIFICAT et DIPLÔME 1
1 LABORATOIRE de LANGUES j

Enseignement audio-visuel moderne

msmmlK^mKmwasti&^MSmtesetB^^mS^^SaSstf ta^ma BBBBBBBBaWt Ŝ
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. WLa Volvo 144
. de Luxe est une

voiture qui devrait
servir d'exemple à

toutes les autres
voitures., 4 m

plus au sujet dé cette limou- «SEÊTsine, sinon qu'elle est élégante, sûre, ^(||^
rationnelle, économique, généreusement conçue, rapide,

confortable, qu'elle contient cinq places
confortables et qu'elle aime la famille !)

Et bien sûr, qu'elle vous attend pour un essai !

VOLVO
La voiture pour la Suisse

Agenf officiel :

GARAGES SCHENKER ,HAUTERIVE
Tél. 33 13 45

Casseler Rippenspeer

c'est une spécialité recommandée : carré
de porc aromatisé, d'un goût excellent.
Se cuit au four préalablement chauffé,
45 minutes. Le V2 kg Fr. 7.50.

Une conserve de choix : Lasagne verdi, la boîte Fr. 3.40

A «airtil 35

Une carte de visite
soignée est l'affaire de l'Imprimerie Centrale ,
à Neuchâtel. Le bureau du journal vous pré-
sentera un choix complet et varié.

y BEAUX PLANTS %k*° ARBRES ET ARBUSTES *
D'ORNEMENT

à des prix exceptionnels.
Livraisons à domicile.

THUYAS Occidentalis 40-50 cm.
de 1 à 10 p., 1.40 ; par 50 p., 1.30 ; par 100 p., 1.25 ;

par 250 p., 1.20 ; par 1000 p., 1.10.

ROSIERS Polyanthas qualité 1 A.
de 1 à 10 p., 2.— ; par 25 p., 1.90 ; par 50 p., 1.80 ;

par 250 p., 1.70.
Sapins bleus gref. 50-60 cm. Fr. 32.—
Pins noirs 110-120 cm. Fr. 35 —
Bouleaux 180-200 cm. Fr. 10 —

Plus de 100 articles, demandez notre catalogue.

Pépinières BORGEAUD, Villars-Lussery
téléphone (021) 83 90 35.

Chiots lévriers -
greyhounds
4 mois, couleur au choix.

Parents avec pedigree anglais ,
400 francs. Tél. 41 23 13.

i Confiez au spécialiste

la réparation
. -i

o de votre appareil £
1 NOVÀLTEC 1

est à votre service
Parcs 54 Tél. 25 88 62

eEEcudeFrance
HÔTEL-RESTAURAIMT

FaraRenêrurrer pnn«:0oTél.02445122 LUIlUbC

Spécialités campagnardes et du lac
Menu du jour à Fr. 6.50

TRUITES DE RIVIÈRE
FERMÉ LE JEUDI

STOP AUX PRIX
Nains et animaux
pour jardins,
très réussis
incassables ,
couleurs résistantes
(ayant 10 années
de garantie)
Chevreuil 42 cm -
Fr. 22.50
Nain avec brouette
42 cm Fr. 21.50
Nain avec chevreuil
34 cm Fr. 12.70
Nain avec poisson
35 cm Fr. 13.50
Nain avec lanterne
35 cm Fr. 14.—
Nain avec balai 35
cm Fr. 13.50
Grenouille 20 cm
Fr. 9 —
Ours en peluche,
blanc ou brun,
120 cm Fr. 49.50
Ours en peluche,
blanc ou brun,.
90 cm Fr. 27.50
Ours en peluché,
brun ou jaune
65 cm Fr. 15.50
Majorette, 70 cm,
yeux dormeurs,
perruque en vrais
cheveux blonds,
incassable Fr. 19.50
Auto à bascule,
bois .très solide,
roues métalliques
avec remorque
85 cm, bariolée et
vernie Fr. 17.50
demandez prospectus
pour tombolas.
Contre rembourse-
ment avec droit de
retour.

Maison Tewis
4249 Wahlen-Laufon
Tél. (061) 89 64 80.

Auberge
de Montezillon
sera

FERMÉE
du lundi 22 mars au mardi
30 mars.

, -̂ p Hôtel Garni
; M\ CATTEDRALE
: MÊL. 6900 Lugano 46 iiti

L'Hôtel GARNI offre plus de liberté!
Situation centrais. Chambre tranquille A
conlortable. De Fra 15.- à 19.- p. pers.
en ch. double. P. déj. taxe & aerv. compris.
Tel. 09t/2eeei M. + B. Boeslger.
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l̂ ^

lâîFllifinfnHlfl f̂tMuJHfl ' "¦ ^M^mj^w^HBBHl̂ BBB iilJBlHtWi &$SL

È̂$Èff i£ ^Ww Ê̂BSmmm BBm̂ mWlL^^^^ ï&sXÊÊÊÊÈ * **** Hvffl l&ÊÈ
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y 1 ef pour seuieiiieni
pr.249.-.
i Regardez bien cet ensemble 3 pièces en jersey de laine, ? i

\ à la coupe irréprochable. Porté avec son pantalon évasé, i
il peut être une tenue sport, pour le week-end ou le bureau. o
I Porté avec sa jupe doublée, il devient un élégant petit »

tailleur de ville. Quant à la veste aux poches et pinces
sur piquées, avec dans le dos, une fente et une martingale,
si vous la portez séparément sur une jupe écossaise

\ ou un pantalon pied-de-poule, elle devient alors le blazer
I passe-partout dont on a toujours besoin.

M Fr. 249.-, avec timbres Coop. QU 5% mbais
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personnels
¦ plus vite,

plus simple et encore plus avantageux
(jusqu'à 35% au-dessous des taux autorisés)

Bon pour de l'argent comptant avantageux c/ 391

Je désire uri prêt personnel de frs. (max. frs. 25000.-) remboursable en mensualités (max. 60 mois)
Nom Date de naissance Revenus supplémentaires frs. 
Prénom Etat civil (salaire de l'épouse etc.) 
NP/Lleu Nombre d'enfants Loyeur mensuel frs. 
Rue Nationalité Prêt destiné à 
Demeurant ici depuis Profession Date l 
Ancien domicile Employeur Signature
Rue Salaire mensuel frs. 

tBMaiÊmmWlmÉSmWmm\M UBWtff lBBmm¥BmWmElm^Discrétion remplir-emroyer-l'argent comptant arrive!garantie-pas de ¦ * o r

3£s 3s ans Banque Rohner SA
parents) 

||| |

\ liai 1211 Genève 1 31, rue du Rhône tél . 022-2413 28 y

J'ai trouvé
le moyen de faire
exécuter mes photo-
copies et circulaires
à la minute, sous mes
yeux, à un prix avan-
tageux, chez Rey-
mond, Saint-Honoré
5, à Neuchâtel.

Saint-Biaise Tél. (038) 33 17 20

/p i  LE MAGASIN SPÉCIALISÉ
r^Vj vous offre le plus grand

."'SgpBfr, )A1Ù&& choix et les meilleures

f rf f égS k y r f L J S aË  qualités de

^̂ m̂ volai!les
vwjtw m toujours fraîche»

Ŝ^^S de son abattage quotidien

Poulets, petits coqs, poules, pintadeaux
Canetons muets, pigeons, cabris frais

Lapins frais du pays, entiers ou au détail
Cuisses de grenouilles fraiches - Escargots maison

Lehnherr frères
Neuchâtel Place des Halles Tél. (038) 25 30 92

NEUCHATEL 17 mars 18 mars
Banque nationale . . . .  555.— d 560.— d
Crédit foncier neuchât. 685.— d 685.—
La Neuchâteloise as. g. 1525.— o 1550.— o
Gardy 170.— d 170.— d
Cortaillod 5000.— o 5000.— o
Cossonay 2400.— o 2350.—
Chaux et ciments . . . 540.— d 535.— d
Dubied 1750.— 1750.— d
Ciment Portland . . . .  3550.— d 3450.— d
Interfood port 5875.— d 5875.— d
Interfood nom 1150.— o 1100.— d
Tramways Neuchâtel . 490.— o 490.— o
Navigation Ntel priv. . 65.— d 65.— d
Girard - Perregaux . . . 940.— d 930.— d
Paillard port 485.— d 510.— d
Paillard nom 140.— d 140.— d

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 955.— 960.—
Crédit foncier vaudois 860.— 865.—
Innovation —.— —.—
Romande d'électricité . —.— —.—
Ateliers constr. Vevey 615.— 615.— o
La Suisse-Vie ass. . . . 2800.— d 2850.—
Zyma 3600.— 3650.—

GENÈVE
Grand Passage 405.— 405.—
Charmilles port 1250.— 1250.— d
Charmilles nom 255.— d 255.— d
Physique port 580.— 580.—
Physique nom 465.— 460.—
Akzo 106.50 108.—
Philips 56.25 55.25
Royal D'utch 170.— 171.50
Monte-Edison 5.85 5.85
Olivetti priv 18.10 18.30
Allumettes B 101.— d 101.— d
S. K. F. B 304.— 305.— d

BALE
Pirelli internat 227.— 231.—
Bâloise-Holding 194.— 195.—
Ciba - Geigy port. . . . 2855.— 2885.—
Ciba - Geigy nom. . . . 1865.— 1895.—
Ciba - Geigy bon . . .  . 2645.— 2735.—
Sandoz 4350.— 4390.—
Hoffmann-L. R. 1/10 .18000.— 18025.—

ZURICH
Swissair nom 620.— 614.—
Swissair port 721.— 725.—
Union banques suisses 3910.— 3960.—
Société banque suisse . 3175.— 3180.—
Crédit suisse 3350.— 3350.—
Banque pop. suisse . . . 2100.— 2085.—
Bally 1280.— 1260.—
Electro Watt 2385.— 2420.—
Motor Colombus . . . 1500.— 1500.—
ltalo-Suisse 242.— 242.—
Réassurances Zurich . . 2130.— 2130.—
Winterthour ass. nom. 990.— 985.—
Zurich ass 4600— 4575.—
Alu. Suisse port 3140.— 3140.—
Alu. Suisse nom 1460.— 1490.—
Brown Boveri 1555.— 1560 —
Saurer 1715.— 1700.—
Fischer 1500.— 1520.—
Landis & Gyr 1580.— 1590.—
Lonza 2495.-T 2505.—
Nestlé port 3365.— 3395.—
Nestlé nom 2350.— 2390.—
Sulzer 3540.— 3500.—
Oursina port 1430.— 1450.—
Oursina nom 1425.— 1435.—
Alcan 100.50 102.—
Am. Tel. & Tel 208.50 209.—
Canadian Pacific . . ..  292.— 287.—
Du Pont 600.— 605.—
Eastman Kodak . . . .  334 — 340.—
Ford Motor 262.50 260.50
General Electric . . ..  474.— 474.—
General Motors . . . .  363.— 364.—
I. B. M 1546— 1558.—
Internat ional  Nickel . . 192.50 192.50
Kennecu it 166.— 166.50
Litton 125.50 124.50
Std OU New-Jursev . . 334.— 334.—

17 mars 18 mars
Union Carbide 192.— 193 —
U. S. Steel 142 — 142.50
Machines Bull 72.— 72 —
ltalo-Argentina Cia . . 30.— 29.75
Sodec 154 — 154 —
A. E. G 229.50 230 —
Farben. Bayer 171.50 170 —
Farbw. Hœchst 222.— 221.50
Mannesmann 192.— 189.50
Siemens 269.50 266.50

PARIS
Air liquide 389.10 388 —
Aquitaine 527.— 532.—
Cim. Lafarge 238.20 234.10
Citrëon 102.50 101.—
Fin. Paris Bas 252.— 252 —
Fr. des Pétr 162.90 157.60
L'Oréal 1741.— 1731.—
Machines Bull 98.50 96.50
Michelin 1363.— 1358 —
Péchiney 176.— 175.10
Perrier 227.50 227.70
Peugeot 247.40 245 —
Rhône - Poulenc . . . 230.— 228 —
Saint - Gobain 147.20 147 —

LONDRES
Anglo American . . . .  225.— 324 —
Brit. & Am. Tobacco . 308.25 310.50
Brit. Petroleum . . . .  416.50 423 —
De Beers 230.— 223 —
Electr. & Musical . . . 172.50 171.—
lmp. Chemical 232.— 232.50
Imp. Tobacco 70.— 70 —
Rio Tinto 242.— 241 —
Rolls Royce suspendu suspendu
Roan CM 209.50 207.50
Shell Transp 328.— 331.—
Western Hold 924 — 926.—
Zam. Anglo-Am. . . . 184.50 188.50

FRANCFORT
A.E.G 194 — 193.—
Audi NSU 243 — 248.50
Bad. Anilin 156.50 154.—
B.M.W 228.— 226.—
Daimler 375.— 367.—
Deutsche Bank 359.— 355 —
Dresdner Bank 277.— 272 —
Farben. Bayer 144.50 142.30
îlochst. Farben . . . .  188— 184.50
Karstadt 379.— 383 —
Kaufhof 258 — 258 —
Mannesmann 161.— 160.—
Siemens 226.— 223.10
Volkswagen 202.— 198.50

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK 17 mars 18 mars
Allied Chemical . . . .  28 27-3/4
Allumin. Americ. . . . 64-3/4 65
Am. Smelting 27 27
Am. Tel. & Tel. . . . 48-3/4 49
Anaconda 21-7/8 21-7/8
Boeing 23-1/8 22-1/8
Bristol & Myers . . . .  65-1/4 65
Burroughs . 120-3/8 121-7/8
Canadian Pacific . . . .  66-1/4 66-1/4
Caterp. Tractor 47-5/8 47-5/8
Chrysler 28 28
Coca-Cola 93-1/4 94-1/4
Colgate Palmolive . . . 49-3/4 49-1/8
Conirol Data 65 64-5/8
C.P.C. int 38-3/8 38-3/8
Dow Cheminai 87-1/8 87-1/2
Du Pont 41-5/8 42-7/8
Eastman Kodak . . . .  79-1/4 79-3/4
Ford Motors 60-7/8 60-3/4
General Electric . . . .  110-1/2 110-3/8
General Foods 84-1/2 84-1/8
General Motors . . . .  84-5/8 84-3/4
Gillette 49-1/4 46-3/4
Goodyear 31-1/2 31
Gulf Oil 31 30-3/4
l.B.M 363-1/2 361
Int. Nickel 45 45-1/4

17 mars 18 mars
Int. Paper 36-1/2 37-3/8
Int. Tel. & Tel 60-7/8 60-1/8
Kennecott 39 38-3/4
Litton 29 30-3/8
Merck 99-1/4 99-3/4
Minnesota Mining . . . 113 114-1/4
Mobil OU 57-3/4 56-1/4
Monsanto 38-3/8 38-1/8
National Cash 47 45-1/4
Panam 17-1/8 16-7/8
Penn Central 6-3/8 6-1/4
Philip Morris 60 61
Polaroid 97-3/8 95-3/4
Procter Gamble . . . .  61-1/4 62-1/2
R.C.A 35-5/8 36-1/4
Royal Dutch 41-5/8 42-1/4
Std Oil Calif 58-1/2 58-1/4
Std Oil New-Jersey . . 77-3/4 77-1/4
Texaco 37-1/2 37-1/4
T.VV.A 19-1/8 19-1/8
Union Carbide 45-1/8 45-1/4
United Aircraft . . . .  39-1/4 39-1/8
U.S. Steel 33-1/4 33-7/8
Westingh . Elec. . . . .  81-7/8 82
Woolworth 52-7/8 53-1/4
Xerox 106-1/8 105-1/4

Indice Dow Jones
industrielles 914.02 916.83
chemins de fer 202.99 202.30
services publics 123.82 124.99
volume 17.080.000 17.920.000

Cours communiqués
par Emmanuel Deetjen S. A.. Lausanne

Billets de banque étrangers
Conrsi dn 18 mars 1971

Achat Vente
Angleterre (1 £) . . .  10.25 10.55
U.S.A. (1 S) 4.27 4.33
Canada (1 S can.) . . 4.20 4.30
Allemagne (100 DM) . 117 — 120.—
Autriche (100 sch.) . . 16.50 16.80
Belgique (109 fr.) . . . 8.55 8.85
Espagne (100 ptas) . . 6.— 6.25
France (100 fr.) . . . .  77.— 79.50
Danemark (100 cr. d.) 56.— 59.—
Hollande (100 fl.) . . . 118.50 121.50
Italie (100 lit.) —.66 'h —.69
Norvège (100 cr. n.). . 59.— 62.—
Suède (100 cr. s.) . . . 82.— 85.—

Pièces d'or
Suisse (20 fr.) 46.— 50 —
France (20 fr.) 43.50 47.50
Angleterre (1 £ ) . . . .  39.50 43.50
U.S.A. (20 $) 245 — 265.—
Lingots (1kg) 5355.— 5440 —

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit Suisse

La tendance
NEW-YORK (AP). — Le marché est

demeuré sur ses positions jeudi, alors
qu'aucune tendance particulière se mani-
festait et que les transactions demeuraient
modérées.

Hausses plus sélectives
CHRONIQUE DES MARCHE S

EN SUISSE, après la jo urnée de
mercredi, particulièrement bénéfique
aux actions de la chimie, de l'ali-
mentation et de quelques industriel-
les, celle d'hier a vu le caractère sé-
lectif du marché s'accroître. Le pu-
blic semble concentrer ses achats aux
mêmes secteurs de la chimie et de
l'alimentation, tout en délaissant les
autres sortes d'actions. Cette orien-
tation de nos bourses peut être con-
sidérée comme satisfaisante après la
revalorisation substantielle de la cote
au cours des derniers mois.

PARIS , soutenu sans plus, ne se
met en évidence que dans le groupe
de l'électricité; les pétroles sont in-
décis devant les aléas de l'avenir
dans les relations entre fournisseurs
et acheteurs. Le public ne se départit
pas de sa réserve à l'annonce d'une
croissance satisfaisante de la produc-
tion industrielle française au cours
des derniers mois.

MILA N , irrégulier, voit les valeurs
industrielles gagner du terrain et les
assurances rétrograder. Le front  des
grèves étant à nouveau en régres-
sion, dans le secteur de l'électricité
notamment, une reprise de la con-
fiance est possible.

FRANCFORT voit la majorité des
valeurs allemandes s'effriter et seu-

les les actions bancaires parviennent
à s'affirmer. Des mesures d'assou-
plissement du crédit sont attendues.

LONDRES enregistre l'un des ef-
fe ts  désastreux de la grève des postes
par la publication du mouvement du
commerce extérieur britannique pour
février 1971 dont le déficit atteint
65 millions de livres. La croissance
du chômage est aussi manifeste ; elle
frapp e 800,000 travailleurs. Un nom-
bre aussi élevé de sans-travail n'avait
encore jamais été atteint au cours
de l'après-guerre. Le gouvernement de
M. Heath doit faire face à des dif-
ficultés considéra bles sur plusieurs
fronts.

NEW-YORK continue à faire preu-
ve d'une capacité de résistance con-
sidérable. C'est ainsi que le marché
de mercredi avait ouvert à des ni-
veaux sensiblement en retrait sur les
cours pratiqués la veille, en fin de
journée ; mais les heures suivantes
ont vu les acheteurs insister plus vi-
vement pour finir par ramener l'in-
dice Dow Jones à son p lafond abso-
lu atteint au cours des deux derniè-
res années. La légère augmentatio n
du dividende trimestrielle d'ATT , le
titre le p lus largement répandu aux
Etats-Unis, est un élément de sou-
tien.

E.D.B.

(c) L assemblée générale des actionnaires
des manufactures de tabacs, cigares et
cigarettes Rinsoz et Ormond S.A., à
Vevey, s'est tenue au casino du Rivage,
à Vevey. Le bénéfice net de l'exercice
a été de 4,703,310 francs (contre 3,841,080
francs pour l'exercice 1969) en versant
un dividende brut de 27 pour cent (22
pour cent) soit 810,000 francs, en attri-
buant 3,069,000 francs aux réserves,
600,000 francs aux institutions de pré-
voyance, et en reportant à nouveau, la
somme de 1,632,479 francs (1,408,000
francs en 1969).

Le compte de pertes et profits d'un
total de 96,507,800 francs (90,151,701
francs) voit le chiffre d'affaires brut pas-
ser de 89,945,500 à 96,056,800 francs
au produits alors qu'aux charges, le prix
de revient des ventes augmente de
71,354,600 à 77,649,200 francs.

Le bilan, d'un total de 48,708,337 francs
(41,100,958 francs) augmente à l'actif de
9 millions pour les immobilisations (cons-
truction de la nouvelle fabrique Fenil-
Vevey, achat d'ordinateur, etc.) alors que
les disponibilités passent de 31,976,340
à 30,458,270 francs. Au passif , les fonds
propres augmentent de 4 millions à
15,812,500 francs et les fonds étrangers
de 3,6 millions à 32,895,900 francs.

De société familiale, extrêmement dis-
crète, Rinsoz et Ormond est devenu une
maison de verre, depuis que M. Jean-
Louis Rinsoz en assume la direction. Le
rapport est très complet, et fait rare,
publie le « cash flow » détaillé.

Pour cette année, le « cash flow >
brut est de 7,433,658 francs (6,446,900
francs) dont il convient de déduire
810,000 francs (660,000 francs) d'amor-

tissements et 600,000 francs (zéro) d'at-
tribution aux institutions de prévoyance.
Le « cash flow » net est de 6,033,658
francs (5,786,900 francs).

L'assemblée a entériné l'augmentation
du capital de 3 à 9 millions de francs
par l'attribution de deux actions nouvel-
les au pair (100 francs) à chaque actions
nomioative.

Rinsoz et Ormond a vendu l'an passé
1,7 milliard de cigarettes, 161 millions
de cigares et 121 tonnes de tabac à pipe.

Rinsoz et Ormond S.A.
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Transports et déménagements
dans toute la Suisse

S'adresser à J.-C. Fehlbaum
SAUGES-SAINT-AUBIN
Tél. 55 15 55 (automat)

ZURICH. — Lors de l'assemblée gé-
nérale du Crédit suisse, qui a réuni 319
actionnaires représentant 406,957 actions,
le président du conseil d'administration ,
M. F.-W. Schulthess, a annoncé des déci-
sions importantes : la poursuite de l'au-
tomatisation et, dans le domaine de la
politique immobilière, une séparation
toujours plus nette entre l'administration
et les services à la clientèle.

L'assemblée a accepté toutes les propo-
sitions du conseil d'administration sans
discussion et à l'unanimité. Ainsi, le divi-
dende a été fixé comme l'année précé-
dente à 16 pour cent , soit 80 francs par
action. Des 127,6 millions du solde actif ,
trois millions de francs sont versés à
des fins d'assistance, trois millions seront
consacrés à l'émission à prix réduit d'ac-
tions du Crédit suisse pour le person-
nel et 50 millions de francs seront ver-
sés au fonds de réserve extraordinaire.
11,7 millions sont reportés à compte
nouveau.

Tous les membres du conseil d'admi
nistration sortants ont été réélus.

Crédit suisse
dividende inchangé

Le commerce extérieur suisse en 1970
Le déficit de la balance commerciale a doublé

En 1970 comme les années précé-
dentes, le commerce extérieur de la Suis-
se a été marqué par une forte expansion.
Mais alors que nos achats à l'étranger
s'accroissaient plus fortement encore que
par le passé, le taux de croissance de
nos exportations a régressé pour la pre-
mière fois depuis 1967.

Les importations suisses de marchan-
dises, dont la valeur avait atteint 22,734
millions de francs en 1969, ont vu cel-
le-ci passer à 27,873 millions l'année der-
nière. Le taux de croissance annuel, ex-
trêmement important, s'est donc éleré à
22,6 % (contre 17,0 % en 1969 et 9,2 %
en 1968).

En revanche, la valeur de nos expor-
tations a enregistré une augmentation
beaucoup plus modeste, passant de
20,009 millions de francs en 1969 à
22,140 millions en 1970. Il en est ré-
sulté que le taux de croissance a été
plus faible que lors des deux années pré-
cédentes. En valeur nominale, il n'a at-
teint que 10,7 %, contre 15,3 % en 1969
et 14,4 % en 1968. En outre, ce ralen-
tissement de la croissance des exporta-
tions est plus accusé encore si l'on con-
sidère que le niveau des prix à l'expor-

tation a augmenté- de 4,5 % l'année der-
nière. Ainsi, en valeur réelle, nos expor-
ment, contre 13,9 % encore en 1969 et
10,9 % en 1968.

Il n'est pas étonnant , dans ces condi-
tions, que le déficit de notre balance
commerciale se soit accru. Mais il l'a
fait dans des proportions que l'on doit
qualifier d'inquiétantes. En effet, passant
de 2,725 millions de francs en 1969 à
5,733 millions l'année dernière, il a
plus que doublé et a atteint un nouveau
record, certes peu réjouissant. Une telle
détérioration risque de mettre en dan-
ger l'équilibre général de notre balance
des revenus. Ce ne sera vraisemblable-
ment pas encore le cas pour 1970, car
on admet que les excédents actifs obte-
nus dans le cadre des échanges avec
l'étranger en matière de services et de
revenus de capitaux suffiront à compen-
ser le solde passif de la balance com-
merciale. En revanche, pour l'année en
cours, la commission de recherches éco-
nomiques estime que l'on ne pourra pas
éviter un déficit de la balance des reve-
nus de l'ordre de 1,8 à 2 milliards de
francs.

(SLI)
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Serre 9 (1er étage) 25 57 65 1
Spécialiste du beau jersey > j

Rayon pour dames de taille F«
confortable w

Manteaux térylène dames, messieurs 11
Ouvert le mercredi et le samedi j . '

tout le jour |

Les réparations de votre voiture
à des prix avantageux

et discutés d'avance, seront exé-
cutés par le garage H. C o m t e s s e ,
Parcs 40, Neuchâtel. Tél. 25 28 77.

3modèles, jfcwZMl\S£SB^̂

MOTOBÉCANE
Agents pour le canton de Neuchâtel :

Félix Alzetta, 5, rue de Neuchâtel , le Landeron ; François Konrad, Cor-
taillod ; Paul Graber, Buttes ; Gilbert Lauener , Colombier ; Jean Lcepfe,
la Chaux-de-Fonds ; Paul Mojon, le Locle ; Alex Montandon, la Chaux-
de-Fonds ; Maurice Schaller, Cressier ; René Schenk, Neuchâtel ; Wer-
ner Schneider, Cernier.

LA CHAUX-DE-FONDS
Salle du Conservatoire
34, av.Léopold-Robert

Dimanche 21 mars, à 20 h 15

CONCERT
DE MUSIQUE

CONTEMPORAINE
par l'ensemble

GIOCO E MUSICA
en création :

*COORDONNÉES(1971)»
D'EMILE DE CEUNINCK

Prix des places : Fr. 8.—
Etudiants et apprentis Fr. 3.—

Location à l'entrée le soir du
concert.

complets pour les hommes
fatigués du complet
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¦¦ [ ' . 

¦
- ;

"'
.

" • ¦ •

^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ?a r
"'"

'' '' ' ' ' ' '  ' "'J i nirmilBMMTrnmr- ¦¦ "¦ 
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Neuchâtel, 2, passage St-Honorê, tél. 252667

——VO^^s 1188 GIMEL fSÊÊÊÊÈÈ\ 1044 LAUSANNE
pjdBÏ -̂̂ B|^^^^J 15, rue Marrerey

9 021 / 74 30 36-35 t^£  ̂fj 021 / 22 14 43

LECOULTRE
Ambiance, repos, gaieté et détente vous attendent
si vous participez à l'un de nos tours:
Pâques :

6 j. SIX JOURS A BARCELONE, 9-14 avril Fr. 415.—

4 j. RIVIERA ITALIENNE ¦ COTE-D'AZUR, 9-12 avril . . . . Fr. 320.—

4 j. FINALE LIGURE, 9-12 avril : . Fr. 190.—

4 j. LA CAMARGUE - MARSEILLE, 9-12 avril Fr. 290.—

2 j. ILE DE MAINAU - CHUTES DU RHIN, 9-10 avril . . . . Fr. 160.—

2 j. BEAUJOLAIS - BOURGOGNE, 11-12 avril Fr. 145.—

7 j. LA HOLLANDE en car et bateau, 8-14 mai / 2-8 mai . . Fr. 615.—

6 j. LA HOLLANDE en car, bateau et avion, 24-29 avril . . Fr. 650.—

6 j. REPOS ET DÉTENTE A NICE
13-18 avril / 19-24 avril / 24-29 mai Fr. 305.—

5 % j. LA HOLLANDE en avion, car et bateau, 3-8 mai . . . Fr. 670.—

4 Vi j. LA HOLLANDE en avion, aller et retour et car
29 avril - 3 mai Fr. 650.—

2 j. L'ALSACE PAR LA ROUTE DES VINS - STRASBOURG
17-18 avril Fr. 150.—

2 j. TURIN ¦ LES ILES BORROMÊES, 8-9 mai Fr. 150.—
2 j. ILE DE MAINAU ¦ CHUTES DU RHIN, 15-16 mai . . . Fr. 160.—

et nombreux autres départs à l'Ascension, Pentecôte et durant toute la saison.
Demandez sans engagement notre programme détaillé

à votre agence habituelle.

Voua remboursez un prêt comptant de fr.4000.- en SOversements mensuels
de fr. 156.70 par exemple. Vous fixez vous même le montant

et le nombre de mensualités. L'intérêt et les frais sont compris
dans les mensualités.

4000»^ m
pv  ̂comptant

| Nom: Je m'intéresse à un prêt 4 |
comptants! et désire i

I Adresse: . recevoir la documen- I
'3 tation par retour du courrier. |

Veuillez découper et adresser ce talon-réponse à la Banque
Populaire Suisse, Centrale PrC, Case postale 3000 Berne 23.

Banque Populaire Suisse
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^3 îsSi 1 ^^5 DU po'SSON
m t̂fljï^  ̂ AUVERNIER

H Deux spécialités succulentes:

I LA PALÉ E FLAMBÉE
1 A L'ESTRAGON
¦ LE GRATIN DE PERCHES
I AUX CREVETTE S
B $7*% BAR -DANCING
1 /lÏÏsesl un extraordinaire

fcB.»̂ r-Mi ensemble:

Le Quintette de
1 HARRY DIEWALD
B Tél. (038) 3162 31

[LA PLUS GRANDE EXPOSITION E1
DE SUISSE ROMANDE

Bj ! sur 10,000 m2 de terrain aménagé. '\wj
f | Choix incomparable , plus de 70 modèles u4
: 'I différents de 3 à 10 mètres. .-- ¦!

Les marques les plus réputées : E5a
! JET - JOMI - KNAUS - LA COLOMBE - VFW P Î

"fS TE (King - Sprinter - Weltbummler) H|
[' SB Mobilhomes : ALBATROSS - MARDON - FS
g^PEMBERTON - RIVIERA « Etoile des Neiges » Jgg
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céramique
du

Maroc
Trésor 2

ABC
Café - Brasserie
Bonne FONDUE
Saucisse d'Arles
MOT - DOG

• A  
vendre

ARMOIRE,

• 
BUREAU d'enfant,
LIT COMMODE,
FAUTEUILS, etc.

• 

Téléphoner aux heures de
bureau au 25 26 26.



Construction de logements: unanimité pour
une nouvelle disposition constitutionnelle
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Avis partagés quant à l'ampleur de l'interventio n étatique
BERNE (ATS). — Les cantons, les par-

tis politiques et les principales organisa-
tions de l'économie ont présenté au dépar-
tement fédéral de l'économie publique leurs
avis et propositions sur un article consti-
tutionnel concernant la construction de lo-
gements.

LA VOIX DES ROMANDS
La nouvelle disposition constitutionnelle

que nécessite le régime de longue durée
envisagé dans ce domaine est approuvée
il l'unanimité et considérée en principe
comme nécessaire. Cependant, les avis sont
partagés en ce qui concerne l'ampleur que
doit revêtir l'intervention étatique. Les can-

tons de Vaud, de Fribourg, du Tessin,
de Neuchâtel , de Genève et de Bâle-Ville
demandent, dans une déclaration commu-
ne, un additif constitutionnel donnant la
compétence d'édicter des prescriptions con-
tre les loyers abusifs et de conférer la
force obligatoire générale à des accords
tels que celui qui a été passé en décem-
bre 1970, à Lausanne, entre l'Union syn-
dicale suisse, la Fédération romande im-
mobilière et l'Union romande des gérants
et courtiers en immeubles. Comme on
s'en souvient, cette convention prévoit un
contrat type de bail pour tous les can-
tons romands et la mise sur pied de
commissions paritaires qui régleront les

différends opposant bailleurs et locataires.
OPINIONS DIVERGENTES

Divers partis politique sont théoriquement
favorables à des mesures fiscales contre
la thésaurisation de terrains a bâtir encore
que les opinions soient divergentes. Un
nombre asez élevé d'organisations de l'éco-
nomie désireraient — en complément au
projet du Conseil fédéral — que la Con-
fédération obtienne la compétence d'édic-
ter une réglementation-cadre aux fins
d'harmoniser les multiples prescriptions
dans le domaine de la construction. Com-
me il fallait s'y attendre, des différences
fondamentales apparaissent aussi quand il

s'agit de déterminer quelle construction
de logements, publique ou privée doit être
encouragée en premier lieu , comment il
convient de résoudre les problèmes de
financement et de limiter les futures cam-
pagnes pour l'abaissement des loyers.

Le message concernant le nouvel article
constitutionnel sera présenté au parlement
probablement pendant les mois d'été. Le
Conseil fédéral exposera dans ce message
les résultats importants de la procédure
de consultation et donnera son avis sur
ce sujet.

Berne rejette un recours en
faveur de familles bulgares

BERNE (ATS). — Le département fédé-
ral de justice et police a rejeté le recours
formulé par la section genevoise de la Li-
gue suisse des droits de l'homme contre
la décision de refus d'asile prononcée à
l'égard de trois familles bulgares entrées
en Suisse le 28 octobre 1970 sous le
couvert de visas de tourisme. Contre ce
rejet, les intéressés ont la possibilité de
recourir au Conseil fédéral.

Des précisions à propos du rejet du
recours concernant les trois familles bul-
gares, figurent dans la réponse publiée
jeudi par le Conseil fédéral à une petite
question du conseiller national Ziegler (soc-
GE).

Les trois familles bulgares, déclare le
gouvernement, ont sollicité et obten u à

Istanbul des visas d'entrée en Suisse
valables pour un séjour touristique de
trois mois. A leur arrivée en Suisse, à
fin octobre 1970, ces étrangers étaient dé-
pourvus de tout moyen d'existence. Ils
ont dû être hébergés aux frais de la
collectivité dans un hôtel à Genève. Ils
avaient manifestement l'intention de s'éta-
blir en Suisse.

Les membres de ces trois familles avaient
vécu depuis près de deux ans comme
réfugiés en Turquie. Ils n'y étaient pas
persécutés et avaient la possibilité de pré-
parer par les voies régulières une émi-
gration à destination d'un autre pays. Ils
ne remplissaient pas les conditions requi-
ses pour obtenir l'asile en Suisse, ni pour
Sffj e admis à y résider selon les critères
applicables en -matière de police des étran-
gers ou pour continuer d'y séjourner en
tant que touristes.

LES OBLIGATIONS
La loi fédérale sur le séjour et l'établis-

sement des étrangers oblige l'étranger à
renseigner exactement l'autorité sur tout
ce qui est de nature à déterminer sa
décision. Le visa d'entrée ne donne le
droit que de passer la frontière. Jusqu'à
ce que ces conditions de résidence aient
été réglées, l'étranger est lié par les indi-

cations qui figurent dans son visa con-
cernant les motifs de son voyage.

Dans le cas des trois familles bulgares,
on n'a donc pas réduit la durée d'un
séjour légal autorisé. Une autorisation de
séjour, indispensable pour prendre résiden-
ce en Suisse, ne leur avait pas été accor-
dée et entrait d'antant moins en ligne
de compte qu'elles étaient venues en Suisse
sous le couvert de visas de tourisme.

LA FILIÈRE
Il serait d'ailleurs possible de révoquer

une autorisation de séjour déjà délivrée
si l'étranger l'avait obtenue par surprise,
en faisant de fausses déclarations ou en
dissimulant des faits essentiels. - Un étran-
ger entrant en Suisse à la faveur d'un
visa peut être tenu de quitter le pays
pour les mêmes motifs. Le renvoi de
ces ressortissants bulgares avait été pro-
posé à la division fédérale de police par
le service compétent dn canton de Genève.
Il a été ordonné d'entente avec le haut-
commissariat des Nations unies pour les
réfugiés, qui avait pris toutes les disposi-
tions nécessaires en vue de pourvoir à
l'assistance des trois familles.

Bulletin d'enneigement
(communiqué par les CFF)
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Le procès
Frauenknecht

débutera le 19 avril
LAUSANNE (ATS). — Le président de

la Cour pénale fédérale, M. Paul Reicblin,
vient de décider, après l'expiration des dé-
lais impartis aux partis en cause pour
leurs propositions, d'ouvrir le procès pénal
fédéral intenté à M. Frauenknecht et à
son cousin comme prévu le 19 avril. La
séance de la Cour pénale fédérale sera
ouverte à 10 heures. Elle aura lieu à Lau-
sanne au palais du Tribunal fédéral. Il
s'agit, rappelons-le, de l'affaire bien con-
nue des plans concernant les moteurs des
« Mirage » qui ont été détournés en faveur
d'Israël.

L'ordonnance du président de la cour
précise encore que le chef des troupes
d'aviation et de la DCA est invité à se
prononcer d'office. Il est précisé que la
Cour aura à sa disposition un expert en
matière de secret militaire et un expert
technique.

L'activité présente et future
de l'Energie de l'Ouest suisse

De notre correspondant:
Hier matin, à Lausanne, à l'occasion

de son assemblée générale, la Société ano-
nyme Energie de l'Ouest suisse a tenu
une importante conférence de presse au
cours de laquelle ont été communiqués
les résultats d'exploitation du dernier exer-
cice. Rappelons tout d'abord que l'EOS,
dont le siège est à Lausanne, exerce une
activité de coopérative, dans l'optique d'un
service public, tout en ayant la forme
juridique d'une société anonyme. En vertu
de son statut particulier, presque tout le
capital de l'entreprise provient des pouvoirs
publics, par le truchement des entreprises
d'électricité les plus importantes de Suisse
romande, qui sont ses actionnaires : Servi-
ces industriels de Genève et de Lausanne,
Compagnie vaudoise d'électricité, Entrepri-
ses électriques fribourgeoises, Société ro-
mande d'électricité, Electricité neuchâteloi-
se, Forces motrices valaisannes, le reste
du capital social étant en main de ban-
ques et d'industries.

Si la consommation devait continuer à
croître au même rythme — et aucun indice
ne permet de supposer le contraire —
les producteurs suisses d'électricité devront
construire, au cours des quinze prochaines
années, autant de moyens de production
qu'ils en ont édifiés depuis le début de
l'utilisation de l'énergie électrique jusqu'à
présent, soit durant une période de 70
à 80 ans.

C'est ici qu 'intervient une nouvelle sour-
ce d'énergie, les ressources hydrauliques
étant à peu près épuisées. Or, selon les
prévisions, la consommation d'énergie élec-
trique en Suisse devrait s'élever, en l'an
2000, aux environs de 100 milliards de
tWh...

L'énergie thermique est utilisée pour la

production d'électricité. Quelques centrales
à mazout fonctionnent, la seule de grande
puissance (300,000 kWh) est celle de Chava-
lon sur Vouvry (Valais). L'énergie nucléai-
re est employée dans la centrale de Bez-
nau, avec une première tranche de 350,000
kWh. D'autres centrales nucléaires sont
en construction ou à l'étude.

L'AVENIR EN SUISSE ROMANDE
La complexité et le coût d'un grand

aménagement hydraulique ou d'une centra-
le thermique classique ou nucléaire sont
tels qu'aucune des entreprises de distribu-
tion d'électricité de Suisse romande ne
serait en mesure, à elle seule, de sur-
monter les obstacles financiers et techni-
ques que posent sa construction et son
exploitation selon des critères économiques.
L'Energie de l'Ouest suisse et ses sept
principaux actionnaires ont conclu, le 18
mars 1968 une convention très importante
confiant à l'EOS le mandat de projeter,
financer, construire et exploiter, en accord
étroit avec les sociétés signataires, toutes
les centrales thermiques classiques ou nu-
cléaires qu'il sera nécessaire d'édifier à
l'avenir. Un premier projet de centrale
nucléaire est à l'étude, à Verbois (Genè-
ve), avec mise en service prévue pour
les environs de 1980. La construction de
cette centrale devrait coûter entre 800 et
900 millions. Une deuxième centrale pour-
rait être construite plus tard dans le Nord
vaudois.

Ecrasé par un rocher
à Emosson

(c) Le Grand-Emosson, où se construit
actuellement le dernier barrage du Valais,
a été le théâtre, jeudi, d'un tragique acci-
dent. Une équipe d'hommes de l'entre-
prise Savro se trouvait au travail dans
une zone de minage ne présentant appa-
remment aucun danger lorsque, soudain,
un bloc de rocher se détacha. Le chef
mineur fut atteint par la niasse et rué
sur le coup. La victime est M. Pierre
Dumont, marié, domicilié à Saint-Maurice.
La police a ouvert une enquête.

Enfant
grièvement blessé

(c) Un dramatique accident dû à l'impru-
dence d'un enfant de neuf ans, s'est pro-
duit dans le quartier du Vidollct, jeudi
peu après midi. Le petit Nicolas Bersier
s'est élancé, sur sa trottinette, au milieu
de la chaussée, au moment précis où sur-
venait un camion qui était en train de dé-
passer un vénicule de la voirie, lui-même
stationné en deuxième position. Le chauf-
feur du poids lourd, surpris, tenta en vain
d'éviter l'enfant qui a été très grièvement
blessé.

QUAND SWISSAIR JOUE À « MAISON VOLE...>

En 1932, Swissair inaugurait un avion ,
le Lockheed-Orion , qui transportait quatre
passagers et dont la vitesse de croisière
était de 270 km/heure. Aujourd'hui , le
Boeing 747 B est prêt à entrer en ser-
vice : 352 personnes pourront y prendre
place et ils voleront à une vitesse de
croisière de 917 km/heure...

Deux mastodontes ont été achetés par
Swissair qui , dans quelques semaines, re-
lieront notre pays et New-York. Un vol
de démonstration a eu lieu hier , auquel
ont participé les représentants de la presse
suisse et de nombreux invités.

Notre journal a publié, dans son édition
du 3 mars, toutes les données techniques
de cet avion. Répétons simplement qu 'avec
ses 60 m d'envergure et ses 70 m de
longueur , il dépasse unç fois et demie
les dimensions des DC-8 et des Boeing
707. Sa hauteur de 19 m correspondant
à celle d'une maison de cinq étages, la
capacité de ses réservoirs de carburant
est de 177,000 litres , soit le volume d'une

grande piscine et la surface de ses ailes ,
510 mètres carrés , reportée sur un terrain,
suffirait pour construire une villa. Son
poids maximum au décollage , 322 tonnes ,
peut être comparé au poids d'un train
de marchandises moyen.

En pénétrant dans l' avion , on se de-
mande brusquement si l' on n 'a pas été
victime d'un moment d'inattention et pris
la porte d'entrée d'une salle de cinéma.
Des lignées de fauteuils s'alignent , à raison
de neuf par rang, séparés par deux tra-
vées. Les sièges sont larges et profonds.

Une petite secousse : la maison volante
a quitté le sol pour une destination qui
nous est encore inconnue. Le temps de
déguster un apéritif et le haut-parleur an-
nonce que nous survolons Gênes , que nous
nous trouvons à une altitude de 8800 m,
que nous volons à une vitesse de 940
kilomètres à l'heure et... que la tempé-
rature à l'extérieur est de moins 48 degrés.
Le ciel est d'un bleu merveilleux mais,
hélas , une couche épaisse de nuages s'est

glissée entre l 'Italie et nous. Notre regard
s'arrête sur une des ailes de l'appareil ,
portant l'inscription < No step » . Qui donc

aurai t  l'idée d' aller se promener sur cette
aile ?

DIVERTISSEMENTS AÉRIENS
Tout est prévu pour distraire le passager.

Des écouteurs individuels permettent de
suivre des programmes musicaux divers :
folklore suisse, j azz, chansons pour en-
fants , musique classique, pop ou chansons
nouvelles et anciennes , au choix. Des films
suisses sont également projetés sur un
écran et nous admirorfs par exemple une
cordée d'alpinistes grimpant, pas à pas,
un glacier menant à un 4000 mètres...

— Nous sommes au-dessus des Baléares.
Le repas va être servi , veuillez regagner
vos places.

Les nuages nous tiennent toujours compa-
gnie, ce qui a incité les voyageurs à
l'aire un peu de marche dans l'appareil.
Sept fois un aller et retour représente
tout de suite son petit kilomètre de pro-
menade apéritive.

UN REPAS LONG DE 1000 KM !
Pour notre entrée en Espagne, notre

sous-sol s entrouvre et nous apercevons
enfin une mer Méditerranée bleue et des
côtes sablonneuses. Mais de charmantes
hôtesses déposent devant les 350 person-
nes un plateau combien appétissant et com-
bien copieux : saumon fumé, pâté de foie ,
langoustine pour débuter , tournedos mer-
veilleusement tendre, tomates, épinards et
pommes croquettes , puis un savarin , du
fromage, café et biscuits . A 10,000 mè-
tres d'altitude , qui dit mieux ?

Si la technique du Boeing 747 B a
enthousiasmé nos collègues masculins, nousavons été, quan t à nous, ébaudie par
la gastronomie : 350 personnes à servir,
quatre minuscules cuisines... et nul désor-
dre une demi-heure après le repas. On
nous a juré que la vaisselle n'avait pas
été jetée par la fenêtre... Le repas a
duré environ... mille kilomètres !

L'avion poursuit son bonhomme de che-
min en avalant ses 15 km à la minute.
Après Madrid, il a pris la direction de
San-Sebastian, avec de nouvelles éclaircies
sur l'océan Atlantique, puis il vire sur

-Lyon- où le ciel bleu disparaît pour faire
place au brouillard. A Genève, c'est lapluie.

Soucieuse de satisfaire tous ses passagers,la compagnie Swissair avait donc comman-de tous les temps pour ce vol de dé-monstration. Vol entièremen t convaincant
Du reste, lorsque les dix-huit énormesroues sont sorties du ventre de l'appareilpour se poser sur les pistes de Cointrinles applaudissements ont éclaté de par-tout. Rws

Démonstration convaincante du Boeing 747 B

Commerce et usage des stupéfiants
un postulat au Conseil des Etats

BERNE (ATS). — Le conseiller aux
Etats Andermatt (rad-ZG) vient de déposer
un postulat , appuyé par seize cosignataires ,
sur le commerce et l'usage des stupéfiants.

Après avoir noté que des jeunes gens
en nombre croissant sont impliqués dans
des affaires de drogue , et que les dispo-
sitions légales en la matière sont parfaite-
ment claires , M. Andermatt observe que
les autorités ne sont souvent pas en me- ,
sure d'appliquer entièrement ces disposi-
tions. 11 en résulte une situation juridi-
que manquant de clarté et par conséquent
dangereuse. Des jeunes gens, se croyant
autorisés à violer des lois qui ne sont
pas respectées ou que l'on ne peut plus
faire respecter , finissent par se trouver
dans une situation équivoque en face de
tout notre régime légal. Cet état de choses

peut , à la longue, avoir des conséquences
dans d'autres domaines et entraîner alors
des dommages encore plus graves que ceux
de la santé .

Le Conseil fédéral est invité dès lors
à examiner s'il convient de reviser la
loi et comment il faut procéder pour
réprimer plus fermenent et plus efficace-
ment le trafic et la vente des stupéfiant ;
dits mineurs d'une part , mais aussi pour
enlever tout caractère délictueux à l' usage
de certains de ces stupéfiants mineurs ,
d' autre part.

En même temps, il y aurait lieu d'en-
courager largement et énergiquement la
recherche et l 'information et de faire en
sorte que les drogués reçoivent l' aide et
les conseils dont ils ont besoin.
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BERNE (ATS). — A l'occasion de sa
séance de printemps, le 13 mars dernier à
Genève, le conseil d'administration du Tou-
ring-club suisse s'est occupé de la récente
limitation générale de vitesse à 100 km/h
décrétée sur le tronçon Lausanne-Aveu-
ches. De la discussion , annonce le journal
«Touring » dans son édition de jeudi , il est
ressorti que le conseil a confirmé la posi-
tion adoptée il y a trois ans contre les
limitations générales de vitesse, dont l'effi-
cacité n'est pas objectivement prouvée à
ce jour. En revanche, il demeure toujours
en faveur de limitations différenciées adap-
tées aux conditions locales. En l'occur-
rence, les membres du conseil ont pris
acte du fait qu'il s'agit d'un essai dont les
résultats devront être soigneusement ana-
lysés, de même que ceux de l'étranger. Il
est souhaitable qu'aucun prolongement de
ces essais à d'autres tronçons n'intervienne
avant que les résultats des premiers essais
suisses et étrangers soient étudiés en com-
mun. Le désir a aussi été émis qu'à l'ave-
nir, les expériences exigées pour détermi-
ner une limitation de vitesse aient lieu
pendant un temps assez long et dans des
conditions normales. Le T.C.S., conclut le
journal « Touring », fait donc des réserves
sur cette mesure et reviendra plus longue-
ment sur ce problème ultérieurement.

Le T.C.S. et la
limitation de vitesse

sur le tronçon
Lausanne - Avenches

MOSCOU (ATS). — Les chances en
vue d'un règlement rapide du cas de M.
François de Perregaux, professeur au Gym-
nase de Berne détenu depuis début octobre
à Moscou pour avoir prêté son passe-
port à un Soviétique (qui se fit arrêter
alors qu'il tentait de quitter l'URSS) se
sont fortement amoindries.

On apprend, en effet, de bonne source,
que, alors que l'ouverture de son procès
étant généralement prévue pour le mois
en cours l'instruction est loin d'être termi-
née. Selon des déclarations faites par la
partie soviétique, le procès s'ouvrira au
plus tôt en juin.

On ne possède pas d'explications sur
les raisons qui ont incité les autorités
judiciaires à poursuivre l'instruction. Selon
certaines hypothèses, l'ajournement du pro-
cès pourrait être dû à une instruction
approfondie non du côté du ressortissant
suisse, mais du côté de l'universitaire so-
viétique auquel il avait confié son passe-
port.

Le Suisse détenu
à Moscou :

procès retardé

Fin de session aux Etats
BERNE (ATS). — Lors de sa dernière

séance, le Conseil des Etats a liquidé
un certain nombre de pétitions adressées
à l'Assemblée fédérale, selon les proposi-
tions de sa commission des pétitions. No-
tamment, il admet qu'une pétition deman-
dant une meilleure information du peuple

suisse au sujet des organisations interna-
tionales est justifiée sans qu'il faille toute-
fois tomber dans le travers d'une endoc-
trination officielle. La pétition est transmise
au Conseil fédéral pour qu'il étudie ce
problème plus à fond et y trouve une
solution.

Puis le Conseil des Etats approuve en
votation finale plusieurs lois et modifica-
tions de loi : . le complément de la loi
sur la police des forêts par 37 voix sans
opposition, la revision partielle du Code
pénal suisse par 33 voix contre 1, la
revision de la loi sur l'expropriation par
36 voix sans opposition, l'arrêté fédéral
sur le contrôle de qualité dans l'horloge-
rie par 33 voix contre 1, la modification
de la loi sur la protection des marques
(¦< Swiss made ») par 33 voix contre 1,
la loi sur la société coopérative fidu-
ciaire de la broderie, par 36 voix sans
opposition.

Le Conseil des Etats ayant liquidé tous
les objets à son ordre du jour, le prési-
dent, M. Theus, déclare close la session
de printemps.

BERNE (ATS). — Lors de sa dernière
séance, la conférence universitaire suisse a
traité de manière approfondie le problème
du « numerus clausus ».

La conférence universitaire rejette toute
forme de limitation à l'accès aux études
universitaires à l'échelon national. Elle
prend acte, toutefois, des grandes difficul-
tés qu'éprouvent plusieurs facultés de mé-
decine suisses à accueillir le nombre sans
cesse croissant des étudiants en médecine.

La conférence universitaire, avec toutes
les universités et hautes écoles du pays,
s'efforce de garantir à tout bachelier dé-
sireux d'étudier la médecine la possibilité
de trouver nne place d'étude en Suisse.
Cependant, consciente du fait qu 'à long
terme seule une solution nationale saurait
être envisagée, elle demande que la Confé-
dération et les cantons recherchent ensem-
ble les moyens permettant de sortir de
l'impasse actuelle.

Comme un bref communiqué ne suffit
pas à faire le tour de toute la question
extrêmement complexe du « numerus clau-
sus », la conférence universitaire réunit ac-
tuellement à ce sujet nne documentation
qui sera portée, dans un proche avenir, à
la connaissance dn public.

La conférence
universitaire suisse

s'occupe
du «numerus clausus»

MOSCOU (AFP). — A l'occasion du
25mé ' anniversaire de l'établissement des
relations diplomati ques entre la Suisse et
l'URSS, M. Pierre Graber, conseiller fédé-
ral, chef du département politique, a ac-
cordé une interview à l'agencé de presse
soviétique Novotsi, interview qui a été pu-
bliée jeudi dans les « Izvestia ». De l'avis
du gouvernement suisse, a déclaré M.
Graber, il existe actuellement la possibilité
d'établir à un plus haut niveau les contacts
entre les deux pays, que ce soit dans les
questions bilatérales ou les problèmes in-
ternationaux.

Les 25 ans des relations
diplomatiques

entre la Suisse et l'URSS

Postulats et votât ions au menu de
la dernière séance du National

BERNE (ATS). — Pour sa dernière séan-
ce de la session, le Conseil national s'oc-
cupe tout d'abord de deux pétitions. Con-
formément aux vœux de la commission,
il décide dans le premier cas de communi-
quer à « l'auteur de la plainte » qu'aucune
réponse ne sera donnée désormais à ses
lettres touchant l'affaire en cause, et dans
le second — une lettre non signée concer-
nant l'expulsion de Suisse de deux Brési-

liens, en novembre dernier — de ne pas
entrer en matière.

La Chambre du peuple traite ensuite
trois postulats. Celui de M. Kurzmeyer
(rad-LU) invite le Conseil fédéral à favo-
riser la formation du personnel hospita-
lier. M. Tschudi, chef du département
de l'intérieur, accepte. Il en va de même
en ce qui concerne les deux autres pos-
tulats, présentés par MM. Sauser (parti

évangélique - ZH) et Muller (PDC - LU),
et traitant des abus auxquels donne lieu
parfois l'enseignement par correspondance.

VOTATIONS FINALES
Enfin, en votations finales, le complé-

ment à la loi sur la police des forêts
est adopté par 127 voix, la revision par-
tielle du Code pénal par 112 voix, et
celle de la loi sur l'expropriation par
126 voix. L'opposition de l'Alliance des
indépendants se manifeste à l'égard de
l'industrie horlogère: l'arrêté sur le contrôle
de la qualité recueille 117 voix contre
14, et la loi sur la protection des marques
123 contre 13. La loi sur la Société coopé-
rative de la broderie est acceptée par
136 voix sans opposition.

Après l'allocution de circonstance du
président Weber, la séance du Conseil
national est levée peu avant 9 heures.

BERNE (ATS). — Le groupe de dépen-
ses € chauffage et éclairage » qui figure
dans l'indice suisse des prix à la consom-
mation, a enregistré en 1970 un taux de
renchérissement cinq fois et demi plus im-
portant que l'année précédente. Il accuse
dans l'ensemble une hausse des prix de
18 % et a ainsi participé pour un cin-
quième environ au renchérissement général
enregistré par l'indice des prix à la con-
sommation. Depuis la fin de 1969 jusqu 'à
fin 1970, les combustibles solides ont ren-
chéri de 22 % et les combustibles liquides
de 31,2 %. En ce qui concerne le char-
bon , la hausse des prix est, d'une manière
générale, une conséquence des mesures pri-
ses au cours de la deuxième moitié des
années soixante pour lutter contre la crise
intervenue dans la Ruhr et dans d'autres
régions productrices. La hausse du prix du
mazout résulte essentiellement de l'inter-
ruption des livraisons par l'oéloduc trans-
arabique, du renchérissement des frets sur
la route maritime du Cap et de la dispa-
rition des excédents qui étaient précédem-
ment écoulés sur le marché suisse à des
prix particulièrement favorables.

Le chauffage et l'indice
des prix

à la consommation
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Les milieux politiques israéliens
consternés par le discours Rogers

TEL-AVIV (AP-AFP). - S'adrcssanl
au comité central du parti travailliste is-
raélien, Mme Golda Mcir, premier ministre
israélien, a vivement critiqué les déclara,
lions de M. Rogers, secrétaire d'Etat amé-
ricain, au sujet du Proche-Orient, déclara-
tions qui, a-t-elle dit, ont été accueillies
à Jérusalem avec consternation.

Mme Meir a réaffirmé qu'il existe certains
points au-delà desquels une nation ne peut
pas aller, et qu'Israël a besoin de fron-
tières de dissuasion, « pour que d'autres
ne soient pas tentés de les franchir ».

Faisant allusion aux propos de M. Rogers,
selon lesquels Israël devrait préférer un
choix politique à des avantages frontaliers,
Mme Meir a souligné qu'elle ne contestait
pas la sincérité du secrétaire d'Etat améri-
cain, mais que l'enjeu n'était pas le sort
des Etats-Unis, mais celui d'Israël et du
peuple juif».

De son côté, le général Dayan, ministre
de la défense, a exprimé le même point
de vue que le premier ministre. La situa-
tion d'Israël en ce qui concerne les négo-
ciations dépend dans une large mesure de
ses frontières militaires d'aujourd'hui.

Le général Dayan a ensuite exprimé des
doutes quant à la sincérité des intentions
qui sont à la base des initiatives arabes
actuelles. Il a déclaré que les dirigeants
égyptiens avaient laissé entendre que s'ils
obtenaient le retrait d'Israël sur les an-
ciennes lignes d'armistices, leur objectif fi-
nal n'en demeurait pas moins la destruction
d'Israël.

Quant à M. Abbà Eban, prié de dire
si Israël ferait confiance ou non à une
force de maintien de la paix de l'ONU
pour garantir ses frontières, M. Eban a
répondu : « II ne s'agit pas d'une question
de confiance, mais de mémoire ». Il a
alors rappelé que les contingents des Na-
tions Unies avaient quitté la bande de

Gaza en 1967, à la demande de l'Egypte
« et que la guerre avait éclaté ».

A LA RESCOUSSE
La presse arabe est unanime à se féli-

citer des déclarations de M. Rogers con-
cernant le retrait d'Israël des territoire!
occupés, mais certains réclament aux Etats-
Unis « des actes tout alitant que des mots » .

Les journaux pro-égyptiens de Beyrouth
demandent à M. Rogers de faire plus que
des propositions pour régler le conflit el
ils voient une contradiction entre l'appel
lancé à Israël par M. Rogers et le main-
tien de l'aide militaire américaine.

C'est en URSS
MOSCOU (AP). — M. Zakharov,

un émment physicien qui a fondé, en
Union soviétique, une officieuse com-
mission des droits de l'homme, a adres-
sé, le 15 mars, au colonel-général
Chtchclokov, ministre des affaires in-
térieures, un télégramme de protesta-
tion contre l'administration forcée de
drogues à des prisonniers politiques,
apprend-on jeudi de sources dignes de
foi.

Cette protestation concerne deux dé-
tenus internés dans un asile psychia-
trique de Leningrad, MM. Borisov et
Feinberg, qui, depuis le début de la
semaine, font la grève de la faim pour
protester contre le traitement qui leur
est infligé.

« Le Jour » souhaite que le président
Nixon accentue ses pressions sur Israël
et qu'il lui adresse même un ultimatum.

Les journaux égyptiens ont mis en vedette
le rejet des propositions Rogers par Israël
et soulignent que Jérusalem n'est même pas
prêt à accepter les suggestions de son
meilleur ami.

LE NERF DE LA GUERRE
Le gouvernement britannique a annoncé

jeudi qu'il garantira financièrement la par-
ticipation des sociétés britanniques à la
construction en Egypte d'un oléoduc abou-
tissant à la Méditerranée et dont le coût est
évalué à 1,100 millions de ff. B en a in-
formé officiellement l'ambassadeur de la
RAU à Londres.

Cet oléoduc partira d'un point situé à
une cinquantaine de kilomètres au sud de
Suez et aboutira à une vingtaine de kilo-
mètres à l'ouest d'Alexandrie.

L'URSS accuse la Chine de soutenir
les vues «impérialistes» américaines

MOSCOU (AP). — Les dirigeants de
Pékin jouent « un jeu dangereux » en cher-
chant à se rapprocher graduellement de
Washington et à faire de la Chine la
troisième superpuissance mondiale. Ils dres-
sent des obstacles à l'acheminement de
l'aide soviétique au Viêt-nam du Nord ,
et contribuent à créer des conditions fa-
vorables à un élargissement de la guerre
par les Etats-Unis dans le sud-est asiati-
que.

Cet avertissement se dégage d'une étude
de 192 pages sur « la politique étrangère
de la République populaire de Chine » ,
publiée par l'Académie des sciences sovié-
tiques , et actuellement en vente dans les
librairies , qui montre qu'en dépit de l'échan -
ge d'ambassadeurs et de la reprise des
négociations sur leurs différends fronta-
liers, l' amélioration des relations entre Pé-
kin et Moscou a été strictement superfi -
cielle.

Les auteurs estiment que cette évolution
de la politique de Pékin vers un rappro-
chement avec les Etats-Unis lui est impo-
sée pour sortir de l'impasse dans laquelle
<a politique étrangère se trouve engagée
à la suite de la rupture avec la commu-
nauté socialiste , autrement dit les pays
communistes est-européens.

« La Chine, declarent-ils , n'affiche qu'un
anti-américanisme de façade. Ce n'est qu'une
simple tactique , car elle vise , en première
analyse , à une entente avec l'impérialisme
américain » .

Les vaches die la mer
Dans un des endroits les p lus chics de la Californie , à Beverley Hills ,
cette jeune femme donne pour la dernière fo i s  la becquée à Sam , « la
vache de la mer », étrange poisson auquel le- commandant Cousteau a
consacré de longs moments et qui , ayant parait-il livré certains de ses

secrets, va retourner à l'état sauvage.
(Téléphoto AP)

De vifs remous en Italie au sujet
d'un certain complot néo-fasciste

ROME (AP). — Le PC italien a affir-
mé jeudi que les éléments subversifs d'ex-
trême-droite démasqués par la police ne
sont que quelques pions « d'un vaste com-
plot réactionnaire » contre l'Etat.

Dans leur ensemble, les partis de gau-
che, les formations modérées et la pres-
se demandent que le gouvernement pour-
suive l'action entreprise. Les rumeurs de
coup d'Etat ont été rapidement dissipées,
mais la presse et les syndicats ont lancé
des appels à la « vigilance » contre les op-

posants de style fasciste. Tous les syndi-
cats de métallurgistes ont lancé des mots
d' ordre d'arrêts de travail pour manifes-
antifasciste ». Ni la police, ni le gouver-
nement ne sont allés au-delà des déclara-
tions de M. Restivo , le ministre de l'in-
térieur , qui a annoncé , devant le parle-
ment inquiet , que la police avait opéré
des descentes dans 32 bureaux et domi-
ciles de personnes soupçonnées d'avoir des
« intentions subversives ». Mercredi , dans
les milieux policiers , on indiquait que 15
mandats d'arrêts avaient été établis accu-
sant leurs destinataires d'insurrection ar-
mée et de complot contre l'Etat.

Seul le prince Junio Valerio Borghese,
64 ans, ancien fasciste et chef du mouve-
ment d'extrême-droite « Front national » a
1er contre la droite. Le comité central du

Le ministre italien de l'intérieur
parlant de l'affaire devant le

Sénat italien.
(Téléphoto AP)

PC s'est prononcé pour un < état d' alerte
été convoqué pour répondre aux ques-
tions d' un procureur-adjoint au sujet du
complot éventé. Le prince n 'a pas répondu
à cette convocation.

Vers un nouveau tête à tête
entre Willy Brandt et Stoph?

BERLIN (AFP). — Selon le « Telegraf »
quotidien social-démocrate de Berlin-Ouest ,
une nouvelle rencontre entre le chancelier
fédéral Willy Brandt et M. Willi Stoph ,
président du conseil de la RDA , est possi-
ble en automne.

Le journal ouest-berlinois qui se réfère
aux « milieux gouvernementaux » de Bonn,
précise toutefois que ce troisième sommet
interallemand (après ceux d'Erfurt et Cas-
sel en 1970) ne pourra avoir lieu que si le
dialogue interallemand « continue de pro-
gresser au ry thme qui lui est actuellement
imprimé » .

?
Le c Telegraf », citant les mêmes milieux ,

affirme que les entretiens exploratoires des
secrétaires d'Etat Egon Bahr (R.F.A.) el
Michael Kohi (R.D.A.) vont pouvoir pas-
ser au stade des « négociations concrètes » .

Les conversations entre MM. Kohi et
Bahr porteraient notamment sur une candi-
dature éventuelle des deux Allemagnes à
l'ONU, ainsi que sur la recherche d'un
accord réglementant la circulation entre la
R.F.A. et la ' R.D.A.

Ces informations recueillies à Bonn dans
les milieux proches du gouvernement, expli-
quent les propos quelque peu sibyllins te-
nus par M. Bahr à l'issue de sa neuvième
rencontre avec M. Kohi depuis octobre
1970. « Nous avons réalisé des progrès.
Nous avançons lentement mais sûrement.
L'ensemble du catalogue des questions in-
téressant les deux gouvernements a été pas-
sé en revue et il sera possible de se con-
centrer sur certains thèmes », avait déclaré
M. Bahr.

DES SUJETS
« Se concentrer sur certains points » si-

gnifie pour les milieux informés que les
deux hommes ont trouvé des sujets pour
lesquels ils j ugent une discussion utile et
possible, après avoir soigneusement étudié
et comparé deux documents de travail con-
sidérés comme essentiels par les diri geants
de Berlin-Est et par ceux de Bonn.

Ce sont respectivement , le projet de trai-
té d'Etat , impliquant une reconnaissance de
la R.D.A., adressé fin 1969 par M. Ulbricht ,
président du Conseil d'Etat est-allemand,
à M. Heinemann, président de la R.F.A. et
les « vingt points de Cassel » soumis en
mai 1970 par le chancelier Willy Brandt
à M. Willi Stoph .

Le onze juin 1970, le secrétaire d'Etal
américain, M. Rogers, donnait connais-
sance de son plan de paix au Proche-
Orient. Pavé dans les eaux pourtanl
bien troublées de la Méditerranée orien-
tale, subtiles manœuvres soviéto-améri-
caines, surprise et remous en Israël,
crise à Tel-Aviv et gel du plan Rogers :
le scénario vous est connu.

Depuis ; Eh bien, depuis, huit mois
ont passé, et c'est très long poui
certains commentateurs. Huit mois ont
passé, mais le plan est toujours là.
Il représente, tout comme en juin
dernier, l'outil de travail de la diplo-
matie américaine. M. Rogers vient de
le rappeler. C'est un autre scénario qui
pourrait porter en titre : fin des illu-
sions.

Bien sûr qu'il s'en est passé des cho-
ses entre un été, un automne et un
niver. D'abord Nasser était mort et
puis, avec la venue d'el Sadate, certains
nous murmuraient que le grand méchant
loup soviétique allait repartir vers l'Est
aussi vite qu'il le pourrait. Quoi en-
core ? Le même el Sadate ne pouvait
manquer de faire un clin d'oeil vers la
maison-Blanche, et on le voyait déjà,
s'entourant de conseillers, ayant pris bien
soin d'apprendre l'anglais, tel qu'on le
parle outre-Atlantique. Qu'il était beau
le rêve, comme chantaient nos grand-
mères. Mais le rêve des augures ne
valait pas deux sous. El Sadate évi-
demment, poursuivit la politique de
Nasser, à sa façon, compte tenu des
circonstances, et selon les désirs d'un
Kremlin qui ne souhaite pas en dé-
coudre, mais plutôt s'installer pour long-
temps, sur les positions enfin conqui-
ses. L'URSS, qui a comme adjoint.'
d'el Sadate, deux soviétophiles con-
vaincus, vient de prendre en main l'en-
semble de l'économie égyptienne. Ce
scénario-là, l'URSS le méditait dcpui<
50 ans.

Et, comme l'année dernière, parce
que M. Rogers vient de parler encore,
parce que Mme Meir a peut-être fail
au « Times » un peu trop de confi-
dences, le premier ministre israélien se
trouve tout aussi contesté qu'un profes-
seur de Nanterre. Comme l'an passé,
l'essentiel de la querelle gravite au-
tour du drame des territoires occupés.
Et l'on se bat sur l'esprit et la forme
de la résolution du 22 novembre 1967.
Et l'on compare la traduction française
qui précise « retrait des forces armées
israéliennes des territoires occupés »
alors que la version anglaise stipule
« from territories »...

Mais, voici une nouvelle pièce à
joindre au dossier. Dans la version
anglaise de son message, sur l'état du
monde, le président Nixon a souligné
la nécessité d'un engagement des Israé-
liens « to withdraw from territories oc-
cupied »... évacuation des territoires oc-
cupés. Mais, le président a ajouté que
les Arabes n'accepteraient pas un rè-
glement qui ne leur offrirait pas « a
recovery of territories lost in the 1967
ivar »... ce qui signifie « la restitution
DES territoires perdus lors de la guerre
de 1967 »...

Nous ne croyons pas être démentis,
si nous précisons, qu'au département
d'Etat, en certains milieux proches de
M. Rogers, on estime « démesurées »
les prétentions territoriales israélienne!
et notamment celles énumérées par Mme
Meir. C'est la même polémique qui
revient : Washington demandant à Is-
raël de se montrer plus souple, el
Israël estimant insultant (Mme Meii
dixit) qu'un tel conseil puisse lui être
donné.

Quand, l'an passé, on ennuiera les
différents points du plan Vogers
voici quelles en étaient les caractéris-
tiques essentielles : la bande de Gaza
devient territoire antonome sous con-
trôle de l'ONU, démilitarisation du Si-
naï sous contrôle international, pré-
sence « limitée » d'Israël à Charm-el-
Cheik, également sous contrôle de
l'ONU, « Jérusalem » unifié, certes, mais
avec une plus large représentation arabe,
la plus grande partie de la Cisjordanic
revenant au petit roi. En fait, le plan
Rogers renvoyait pour l'essentiel Israël
à ses frontières d'avant juin 1967. Rien
n'est changé.

C'est peut-être le moment de rappe-
ler ce que nous disions il y a six
mois. Oui, les Etats-Unis veulent une
paix juste au Proche-Orient et ils s'op-
poseront à la destruction d'Israël. Mais,
les Etats-Unis , puissance planétaire, ont
au Proche-Orient, nne politique et une
stratégie, qui ne concordent pas forcé-
ment avec les vues israéliennes.

Car le désir profond des Etats-Unis
est de reprendre pied en cette partie
du monde, dont, il n'y a pas si long-
temps encore, ils inspiraient toutes les
politiques. C'est pour cela qu'ils avaient
aidé jadis à en chasser l'Angleterre.

Remonter le courant arabe : c'est le
rrand rêve américain. L. GRANGER

Le plan Rogers
Nouvelles grèves outre-Manche
où le chômage augmente encore

LONDRES (Reuter). — La seconde grève
politique déclenchée en moins de trois
semaines par les syndicats britanniques par-
tisans de l'action directe contre le gouver-
nement et son projet de loi « antigrèves »
semble devoir être aussi largement suivie
que celle du 1er mars.

A en juger par les premiers chiffres con-
nus, on pense que deux millions d'ouvriers
environ ont de nouveau fait grève suivant
les consignes du syndicat des mécaniciens'
la toute puissante A.E.U. de M. Scanlon,
du syndicat des chaudronniers et plombiers,
de celui des métallurgistes et en défiant
l'autorité de l'intersyndicale, le T.U.C., hos-
tile à ce type d'action.

Il est toutefois difficile d'évaluer avec
précision quel sera l'impact du mouvement
sur l'économie britannique car I on ne sait
pas combien de milliers d'ouvriers auront
été contraints de cesser le travail, sans
pour autant faire eux-mêmes grève. Le 1er
mars, ils avaient été plusieurs centaines de
milliers dans ce cas.

Mais, comme le 1er mars, les secteurs
les plus touchés sont la presse, l'industrie
automobile et les chantiers navals. Aucun
des dix quotidiens nationaux n'a paru jeu-
di, de même que les journaux londoniens
du soir, et seuls quelques journaux de

province ont publié. L'« International Herald
Tribune » est la grande bénéficiaire de
cette absence de journaux anglais.

Quant à l'industrie automobile, canton-
née surtout dans les Midlands où se re-
crutent près d'un million de grévistes, elle
reçoit un mauvais coup de plus : elle
perdra 6000 véhicules et quelque six mil-
lions de livres.

LES SANS-TRAVAIL
Le nombre des chômeurs en Grande-

Bretagne continue de s'accroître. Selon des
chiffres publiés par le gouvernement, il y
avait 754,810 chômeurs en date dn 8 mars,
soit 32,980 de plus qu'en février.

Ce n'est que la troisième fois depuis
la guerre que le chiffre des chômeurs dé-
passe les 750,000. Ce chiffre avait été
dépassé au cours des hivers particulière-
ment rigoureux de 1947 et 1963.

Mais le chiffre actuel est inquiétant car
le mois de mars marque généralement le
début d'une baisse dans les chiffres du
chômage hivernal, et il renforce les craintes
des syndicats qui estiment que la Grande-
Bretagne pourrait compter un million de
chômeurs en 1971, si le gouvernement ne
fait pas d'ici là un effort dans la voie de
l'expansion économique.

Entre la Norvège et Hanoï
' WASHINGTON (AP). — Le département
d'Etat américain a exprimé jeudi ses regrets
devant l'intention du nouveau gouvernement
norvégien d'établir des relations diplomati-
ques avec le Viêt-nam du Nord.

Le porte-parole , M. Bray, a reconnu
qu 'il appartient exclusivement au gouver-
nement norvégien de prendre une décision
dans ce domaine , mais il a ajouté que
« le gouvernement américain regrette beau-
coup qu 'il envisage d'accorder une recon-
naisance diplomatique » à un régime « qui
s'efforce de renverser par la force le gou-
vernement élu constitutionnellement du Viet-
Nam du Sud et mène des activités hostiles
contre les forces armées des Etats-Unis ».

Réquisitoire à Prague
PRAGUE (AFP). — Prononçant son ré-

quisitoire au procès de Prague , le pro-
cureur a demandé pour Petr Uhl , considéré
comme le chef de l'organisation clandestine
à laquelle les jeunes gens sont accusés
d'avoir appartenu , une peine « approchant
la peine maximum » prévue par la loi
pour le chef de subversion (soit cinq ans
de prison).

L'éventail des peines prévues par l'article
98 du code pénal tchécoslovaqu e va de
six mois à cinq ans de prison.

Toujours « Lunokhod »
MOSCOU (AFP). — « Lunokhod-1 » a

commencé jeudi son 5me mois d'explo-
ration du satellite de la Terre , annonce
l'agence Tass.

« Durant cette nuit (nuit du 18 mars)
une liaison a été établie pendant quatre
heures et demie avec Lunokhod-1, qui a
poursuivi l'étude du cratère où il se trou-
vait en déterminant exactement sa dimen-
sion, son relief , ainsi que l'importance de
sa pente. U a parcouru durant cette séance
417 mètres », précise l' agence.

Près de 300,000 juifs « libérés » !
MOSCOU (AFP). — Environ 250,000 ou

300,000 juifs soviétiques seront autorisés à
quitter l'URSS au cours des prochaines
années. Le gouvernement soviétique a dé-
cidé, en effet , de relever considérablement
les quota d'émigration de cette catégo-
rie de citoyens, apprend-on de source bien
informée.

Renforts anglais en Irlande
LONDRES (Reuter) . — Environ 1300

hommes vont renforcer dans quelques
jours les effectifs des forces britanniques de
maintien de l'ordre en Irlande du Nord ,
a annoncé le ministère de la défense.

Ces renforts seront acheminés à partir
de dimanche. Les effectifs des forces de
l'ordre se trouveront ainsi portés , à la la
fin de la semaine prochaine, de 8300 à
environ 9600 hommes.

Entre Bonn et Prague
BONN (AP). — Le secrétaire d'Etat

ouest-allemand , M. Frank , se rendra le 30
mars prochain à Prague pour procéder
à des « sondages préliminaires » avec les
responsables tchécoslovaques sur la conclu-
sion d'un traité de non-recours à l'usage
de la force entre les deux pays.

Le cœur d'Alicia

Alicia est un veau espagnol, mais un
veau pas comme les autres, car il a un
cœur greffé. La chose s'est passée à Hous-
ton, aux Etats-Unis, mais la photo que
nous vous présentons a été prise à Madrid
alors qu'Alicia allait retrouver ses herbages.

(Téléphoto AP)

Rome : « non » à la pilule
CITÉ-DU-VATICAN (AFP). — La sen-

tence de la Cour constitutionnelle d'Italie
déclarant illégaux les articles du Code pé-
nal et les règlements de police interdisant
la publicité des contraceptifs ne change en
rien la position du Vatican sur la question.
C'est toujours : non à la « pilule ».

Interrogé à ce sujet , le professeur Ales-
sandrini , porte-parole du Vatican , a déclaré :
« La position de l'Eglise sur le contrôle
des naissances est connue : nous n 'avons
rien à ajouter. »

Les élections
en Rhénanie - Palatinat

MAYENCE (AFP). — Après les élections
du 14 mars à Berlin-Ouest , les partis de
la RFA ont continué à s'affronter en pré-
vision du scrutin de dimanche prochain en
Rhénanie-Palatinat. Les élections pour le
renouvellement de la Diète de Mayence
constitueront la huitième consultation pro-
vinciale depuis les élections générales de
septembre 1969 qui ont porté au pouvoir
à Bonn, les socialistes (S.P.D.) de M.
Willy Brandt et les libéraux (F.D.P.) de
M. Scheel.

La Rhénanie-Palatinat, qui est un « land »
îssentiellement agricole et viticole, avec
une petite industrie, est gouvernée depuis
20 ans, par une coalition entre chrétiens-
démocrates (C.D.U.) et libéraux.

Espagne : non-lieu
dans un scandale financier

S AN-ROQUE (Espagne) (AP). — Le ju-
ge d'instruction chargé de l'examen du
dossier de la compagnie de textile « Con-
fecciones Gibralatar S.A. » qui avait été
accusé en mai 1970, d'avoir détourné
272 millions de pesetas, provenant d'em-
prunts officiels, a conclu, jeudi, à un
non-lieu, faute de preuves.

Huit responsables de l'entreprise qui
étaient en liberté sous caution ont été
relaxés et les biens qui leur avaient été
confisqués leur ont été restitutés.

Baisse du taux d'escompte
en Suède

STOCKHOLM (Reuter) . — La Suède
a décidé d'abaisser d'un demi-point à par-
tir de vendredi son taux d'escompte ban-
care. Celui-ci passe de 7 à 6,5 %.

Le taux d'escompte suédois avait été
porté en juillet 1969 de 6 à 7 %, ce qu
constituait son niveau le plus élevé depuij
la Seconde Guerre mondiale.

S.S.T. américain :
du plomb dans l'aile

WASHINGTON (AP). — La Chambre
des représentants a refusé de voter les cré-
dits destinés à financer le projet de long
courrier supersonique américain S.S.T. dans
le prochain exercice fiscal.

La Chambre s'est tout d'abord pronon-
cée par 218 voix contre 204 contre l'octroi
du crédit de 290 millions de dollars de-
mandé par le président Nixon pour pour-
suivre le développement du programme
après le 30 mars.

En seconde lecture , le crédit a été repous-
sé par 215 voix contre 204.

Le chômage au Canada
OTTAWA (Reuter). — Le nombre des

chômeurs au Canada a augmenté de 7000
au cours du mois de février et atteint
maintenant le total de 675,000. C'est ce
}u'a annoncé le ministère canadien du
:ravail.

Le nombre des demandeurs d'emploi re-
présente 8,1 % de l'ensemble de la main-
i'œuvre canadienne.

Formation du nouveau
gouvernement bolivien

LA PAZ (AFP). — Le nouveau gouver-
nement bolivien a été formé, annonce-t-on
officiellement à la Paz, quelques heures
après la démission du précédent cabinet.
Ce nouveau gouvernement comprend seize
ministres.
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Route du pétrole pas coupée» mais...
La fermeture, surprise mercredi, de

l'oléoduc de la « TRAPSA » (qui évacue
10 millions de tonnes par an de brut
algérien vers le port tunisien de la Skirra)
est l'aboutissement d'un différend au ni-

veau des compagnies pétrolières : la société
française « ELF-ERAP » d'une part, et la
« SONATRACH » algérienne d'autre part.
Des explications contradictoires et souvent
confuses données à Alger et du silence
de Paris, il ressort en tout cas que les
gouvernements refusent de parier d'embargo.

Les négociations entre compagnies fran-

çaises et algériennes sur les conséquences
et modalités de la nationalisation à 51 %
se poursuivent d'ailleurs.

Le conflit qui vient de surgir à propos
de l'écoulement et du chargement des pé-
troles sahariens était inévitable. Mais il
n'est pas dramatique. II n'a rien à voir
avec la menace d'embargo qui a été bran-
die à Tripoli par les quatre pays exporta-
teurs de pétrole méditerranéen. D'ailleurs,
les négociations qui vont se poursuivre en
Libye avec les représentants des compa-
gnies pétrolières, qui viennent de prendre
les instructions auprès de leur état-major
londonien, pourraient même aboutir à un
accord dans les prochains jours.

Si les cartes de rationnement sont prêtes
en France, on espère bien ne pas avoir
à les distribuer.

LE LITIGE
Le pétrole algérien ne coule plus effec-

tivement dans l'oléoduc qui relie la station
algérienne de pompage d'In-Ainenas, dans
le sud-est saharien, au port tunisien de la
Skirra. A qui la responsabilité de cet ar-
rêt ? Réponse de la société pétrolière al-
gérienne SONATRACH : le chargement de
pétrole n'étant plus assuré au terminal de
l'oléoduc, les stocks sont au maximum,
l'arrêt du pompage si'mposait à la Skirra.
ELF-ERAP fait savoir que deux navires
viennent d'être chargés. Les milieux au-

torisés français reconnaissent l'existence d'un
litige.

Le litige s'explique : il résulte du diffé-
rend qui continue à exister sur le partage
des responsabilités réciproques entre les au-
torités pétrolières algériennes et les sociétés
françaises. Faute d'accord, celles-ci gèlent
volontairement la situation et chargent au
ralenti. Le règlement de ce conflit passe
présentement par des discussions entre les
opérateurs des sociétés algériennes et fran-
çaises. Mais les diplomates devront veiller
au grain.

Les Algériens ont montré qu'ils pou-
vaient à tout moment fermer le robinet.

Jean DANÈS

Un soupçon d'exotisme \
Un de ces prochains j ours,
venez goûter nos filets de p er-
ches du lac, au poivre vert de
Madagascar. Un poivre tendre
comme des petits pois, brûlant ,
sans e f f a c e r  la douce saveur
de la perche.

On les goûte et on en reprend.

Angela Davies :
coup de théâtre

SAN-RAFAEL (Californie) (AFP . —
Coup de théâtre au procès d'Angela Da-
vis, la jeune militante noire de 27 ans,
ancienne chargée de cours de philosophie
à l'université de Californie, accusée de
complicité dans nne affaire d'enlèvement
manqué et de meurtre. Le juge John Me
Murray, 62 ans, s'est déclaré incompétent
à présider aux débats et s'est retiré pu-
rement et simplement.

L'an dernier, un juge et deux repris
de justice noirs qui passaient en jugement
avaient été tués au cours d'une fusillade
en plein tribunal avec des armes appar-
tenant à Mlle Davis. (Téléphoto AP).


